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LA NOMINATION
DE D. ROBBINS

Laurence A. Wilson IMMINENTE
 

teur en Droit.
m20mur

L'Unisersiéd'Ouave1MaRDONALD EST |
|
|

2000 PERSONNES |

Programme musical inté-
ressant. Discours élogi- ‘

eux. Assistance |
d'élite.

M. W. WILSON
A l'issue d’une manifestation dont !

fi était le héros et au cours de la-
quelle i] recut des mains du rec-
teur. le R. P, Gilles Marchand,
OMI, le titre de docteur en loi,

M. le sénateur L-A. Wilson a fait
con à l’Université d'Ottawa de la
somme de $25.000. C'est la première
fois en 85 ans, que l’Université d'Ot-
tawa reçoit, de l'extérieur, un don
eussi considérable. La soirée avait
lieu au gymnase de l'Université. 1}
Y avait au delà de 2,000 personnes

présentes. On remarquait dans l'au-
¢itoire bon nombre de sénateurs et
ar députés ainsi que les principales

Personnalités du clergé, du monde
Judiciaire. politique et social de la
Capitale. Les élèves de l'Université
étaient également présents.
Ce fut une belle soirée récréative.

Rlle s'ouvrit à huit heures avec un
prologue de M. Louis Chartier, ba-

ryton. Le R. P. Recteur salua M.
Wilson et invita le R. P. Josepn
Latour. ancien supérieur du coliège
Rigaud et provincial des Cleres de
Baint-Viateur, de présenter le héros
ce Ia fête. Le R. P. Latour, qui le

connaît bien. raconta brièvement ia
carrière de M. Wilson et énuméra
Quelques-uns des domaines où s'était
exercé et s'exerce encore aujour-
€'hui sa charité.
Tour à tour, MM. les sénateurs

Arthur Meighen, leader ministériel
au Sénat; le Dr Manion, ministre
des chemins de fer; le sénateur
King, M. R.-S. Whité, député con-
servaleur de Mount Royal; M. Lu-
cien Dubois, député Hbéral de Nico-
let: M. James Malcolm, ancien mi-
nistre du commerce dans l’'adminis-
tration de M. Mackenzie King; M.
J.-J. Alien, maire d'Ottawa; Mme

1éon-Mercier Gouin présentèrent
leurs meilleurs voeux 4 M. Wilson
et le félicitèrent de la belle manl-
festation qu'on lui faisait. Ces dis-
cours étaient entremélés d'un pro-
gramme musical auquel prirent part
Milles Lucille Turner et Léonide
Letourneaux, MM. Louis Chartier e'
Jack Vanderstraeten ainsi que les|
“Wanderes’, musiciens russes.
La soirée s'est terminée par quel-

ques remarques de M. le sénateur
IA. Wilson qui a offert à l'Uni-

versité le don mentionné au début.
Nous avons remarqué sur l'estra-

de, en plus des orateurs et des ar-
listes que nous venons de nommer.
Ie R. P. Lajeunesse. OMI, de
l'Université d'Ottawa, le R. P. Fin-
regan, OM1I, provincial des Oblats
de langue anglaise, M. Charles

 

 

L'HPÔTSUR
LESUCREVA
SURLE GRIL

Débat sérieux aux Commu-
nes, hier après-midi, sur

la taxe de 2 cents
la livre.

ENQUETEDEMANDEE
La question de l'impôt de deux

éents la livre de sucre a soulevé un
débat très aérieux, hier après-midi
à la Chambre des Commumnes. On
se demande maintenant si le gou-
vernement se rendra au désir de!
s'opposition de tenir une enquête sur|
Aes agissements ou des raffineries ou
des grossistes qui ont, avant que la
taxe fut annoncée: les première,
travaillé vingt-quatre heures par
jour pour satisfaire les demandes
Qu'elles recevaient; les autres, don-
né des commandes formidables qui
leur ont permis de réaliser des pro-
fits substantiels en quelques heures.
Cette question du sucre n'est pas
nouvelle.
Quelques jours à peine apres le

discours du budgêt des députés li-
béraux ont demandé au ministère
d'expliquer comment il s'était fait
Que des maisons de gros avaient eu
vent de cette taxe bien avant qu'elle
fut annoncée. Ÿ aurait-il eu du
Soulage? Qui en est responsable?

Hier après-midi MM. G.-B'
Howard. libéral de Sherbrooke, et
Sanderson, whip des Libéraux d'On-
tario, ont insisté sur ce point. Ils’
ont demandé une enquête. Pourquoi,

de plus, le gouvernement ne pren- |
érait-il pas les moyens de rentrer
dans les revenus qu'il a perdus du
fait que lon a pu. ainsi, éviter la!
doi? Ne faudrait-il pas rendre cet.
impôt rétroactif?

? pparemment cette a!faiie nest
pas terminée. Elle nes: quamorcée.
Flle peut prendre des pronortions
irsoupconnees Nour abregronce je
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PARTI CONTENT
DES ÉTATS-UNIS

Îl est satisfait des résulats
de sa visite et espère des

jours plus heureux.

PAS D’ALLIANCE
NEW-YORK, 27— (P.A) Le pre-

mier ministre MacDonald de Gran-
de Bretagne s'est embarqué aujour-
d'hui pour son pays. aprés avoir ci-
menté l'union avec laquelle Anglais ;
et Américains sont décidés à tra-

valller en vuc de ramener la pros-
périté. Dans un discours prononcé
lier soir. il a exprimé l'espoir que
les deux nations de langue anglaise
auront des représentants “du même
côté de la table” à la conférence
économique internationale. II préco-
nisa un effort conjoint pour vaincre
ce qu’il appelle l'influence de désa-
grégation qui règne dans le monde.
It insiste sur le fait qu'il ne deman-
de pas d'alliance. Une alliance, dit-

il, est un marché. A quoi sert un
marché sinon à empêcher deux
coeurs de battre à l'unisson?
Après que le premier ministre et

sa fille Ishbel se furent embarqués
sur le Berengaria, il se montra sa-
tisfait des résultats de sa visite. Tl
exprima l'espoir que les hommes
d'Etat d'aujourd'hui feraient en sor-
te que leurs petits-enfnats vécussent
des années d'or. Il fit de grands élo-
Res du président des Etats-Unis.
Avant le départ du vaisseau, le

premier ministre envoya au prési-
dent un message le remerciant de
son hoepitalité.

AUGMENTATION
DE LA DETTE
DE L'ONTARIO

Hepburn répète qu'elle a

 

 

augmenté de $149.
000.000 sous les

conservateurs.

UNE CONVENTION
BELLEVILLE, Ont, 237. (P.C)—

Mitchell F. Hepburn, chef libéral
provincial, a répété hier que,la dette
brute d'Ontario avait augmenté de
$149.000.000 sous le régime conser-
vateur. Dans un discours à la con-
vention libérale de Hastings-ouest,

tenue hier à Marmora, M. Hepburn
déclara que le premier ministre
Henry et les membres de son cabinet
parcouraient l'Ontario en disant
qu'il exagérait la situation financiè-
re de ia province. Mais, déclara-t-il,
malgré les assertions faites par les
imembres du cabinet, je répète que
la detie brute à été augmenté de
$149.000.000 sous le régime tory.

La convention, la première tenue|
depuis le bill de remaniement des |
‘circonscriptions. qui fusionne une
partie de Hastings-nord avec Has-
ting-ouest. et l'autre moitié de Has-
tings-est, a choisi le Dr J. Faulkner.
de Belleville, comme candidat du
parti.

Dans une autre partie de son dis-
cours. M. Hepburn déclara que, si
;son parti était porté au pouvoir aux
prochaines élections. il prendrait des
mesures immédiates pour écraser la
machine politique des conservateurs.

 

 

Il sera le prochain ministre |
américain au Canada. |
Attendu a Ottawa au

cours de l'été. |

PARLE FRANCAIS
WASHINGTON, (PA) 2T.— |

Warren D. Robbins sera le
prochain ministre des Etats-
Unis au Canada, quoique sa,
nomination n'ait pas encore
été soumise au Sénat. On dit
que le président Roosevelt ne:
veut pas le laisser partir:

+ maintenant, alors que la con-
: Tèérence avec les hommes
d’Etat étrangers est à son zé-
nith. Robbins a été chargé
du soin de recevoir officielle-
mentles distingués hôtes et
de s'occuper d’eux durant leur
séjour. Il est le chef de la di-
vision protocolaire du dépar-
tement d’Etat.

 

Le corps diplomatique à Ottawa
s'intéresse fort à la nouvelle voulant
qu'un nouveau ministre des Etats- '
Unis arrive bientôt dans la Capi-
tale. Ce sera Warren Delano Rob-
bins, cousin germain du président
Franklin Delano Roosevelt. La ma-
gnifique légation américaine nou-
vellement érigée ici sous le minis-
tère du coloel Hanford McNider,
a été sous la direction de Pierre de
L. Boal, chargé d'affaires, depuis que
M. McNider a démissionné, immédia-
tement avant la campagne de l’élec-
tion présidentielle aux Etats-Unis.

La onmination de M. Robbins
reste sujette à l'approbation du Sé-
nat américain et on ne l'attend pas
ici avant l'été, a-t-il été dit aujour-
d’hui à la légation. Il arrivera pro-
bablement en juillet.
Le ministre-élu est un amateur de

chevaux et de Ia vie au grand air. Il
trouvera alors à Ottawa tout ce qui
lui convient. Le fait qu’il parle cou-
ramment le francais ajoutera à
l'agrément de son séjour dans notre
pays, vu que la Capitale est toute
voisine de ls population française du
Québec.

Il est de religion unitarienne et
son épouse, une personne de l'Amé-
rique du Sud d’origine belge, est ca-
tholique. Ils ont trois enfants, dont

deux fils fréquentant l’université de
Harvard. M. Robbins n’aime pas
beaucoup la parole publique, mais
il est depuis longtemps dans le ser-

vice diplomatique de son pays et est
parfaitement qualifié pour être mi-
nistre au Canada.
Après le départ des hôtes actuels

des Etats-Unis, soit le premier mi-
nistre Ramsay MacDonald, d'An-
gleterre, l'ex-premier ministre
Edouard Herriot, de France, et le
premier ministre R.-B. Bennett, du
Canada, M. Robbins sera vraisem-
blablement retenu dans son pays
pour recevoir, le mois prochain, les
représentants de l'Italie, de l'Alle-
magne, du Japon et du Mexique. Il
prendrait ensuite quelque temps de
vacance avant de quitter pour Ot-
tawa, ou il ne viendrait donc qu’en
juin ou juillet. D'ici là le chargé
d'affaires Pierre de L. Boal conti-
nuera de conduire les affaires de la
légation américaine ici.

SENSATION À
CE PROCES DF
CONSPIRATION

L'enquête préliminaire dans
cette cause de fraude
est ajournée à deux  CONGRÈSPOUR

LA PREVENTION
DES ACCIDENTS

|
A

 

à Toronto. Progrès |
considérables à

réaliser. PERTES ÀREDUIRE |
TORONTO. ??. — (P. C.) — E--

R. Complin, de la General Motors of
Canada, à Oshawa. a déclaré aujour-
d'hui au congrès de l'Association
pour la prévention des accidents in-
dustriels. que cette dernière avait
fait récemment beaucoup de pro-
grès. mais qu'il restait tout de mé-
me encore des améliorations à ob-
tenir dans 90 pour cent dos usines Uf DOM A deux étages a hier glisré
et manufactures de l'Ontario.
Le congrès sest ouvert aujour-

d'hui. Il v a des dé'équés de 76 à 80
vies et cités € ‘A province. ME -

UN VIEUX PHILANTHROPE

L'ACHAT DE

postes de Radio par la
commission.

LES CONVOIS
 

 

lution approuvant l'achat par
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Thon. sénateur Lawrence-A. Wilson a Iait le cadeau princler de
25.000 dollars à l'Université d'Ottawa hier.
honorifique de Pocteur en Droit de l'inatitation.

DES TROUBLES
CES POSTES
EST APPROUVÉ) AU PÉNITENCIER

11 a reçu aussi le titre

BÉNINS HIER

 

Le sénat étudiel'achat des | On réussit facilement à re-
conduire aux cellules
quinze prisonniers.

LACAUSE
Le Sénat a discuté hier la réso-| KINGSTON, Ont, 27. — (P. C.) —

la, Quinze prisonniers ont causé hier
commission canadienne de la radio- | soir ce que le provisieur W.-B. Mc-

nationaux du Canada,
somme de $50.000.
En présentant Ja résolution, l'hon.

Arthur Meighen a déclaré que l'ins-
tallation de ces postes avait coûté
$132.000. En 1931, la compagnie les
avait évalués à $70.000 et elle reçoit
maintenant $50.000. Depuis quatre
ans ces postes ont coûté aux Che-
mins de fer nationaux $1.200.000 et
8i l'on tient compte de ce qu’ils peu-
vent rapporter, la prix payé est trés
raisonnable.
Le sénateur Dandurand dit qu'il

n’a pas l'intention de critiquer cette
résolution vu qu’il s'agit tout sim-
plement d'une entrée de livres, L'é-
tatisation de la radio est une entre-
brise nouvelle et on ne peut prévoir
les résultats qu'elle donnera.
Le sénateur Stanfield fait remar-

quer que le personnel de la Come

pour

diffusion, des stations d'émission ; Laughlin appelle de très légers trou-
et de l'outillage des Chemins de fer bles, refusant de se rendre à leurs

la cellules au pénitencier de Kingston.
Les troubles ont été réprimés en
très peu de temps, dit le proviseur.
Les prisonniers. qui étaient dans

la nouvelle section, n'étaient pas
d'avis de retourner dans leurs cellu-
les, dit le proviseur, mais, au moyen
de procédés énergiques, on réussit à
les y amener. Quelques-uns des pri-
sonniers voulurent faire du tapage,
mais ils furent vite maîltrisés par les
gardiens. Il n'y eut que peu de trou-
bles, et les rapports qu’on en a faits
ont été exagérés.
La rumeur circulait que les pri-

sonniers voulaient faire exempter
de l'isolement le prisonnier O'Brien,
mais le proviseur n'a pas voulu fal-

re de commentaires sur cela.
Après être alles chercher leur pi-

tance à la cuisine, les prisonniers
vefusérent d'entrer dans leurs Cel-
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LA SESSION FEDERALE.
  semaines hier.

REVELATIONS
Des révélations sensationnelles

ont été faites en cour de police hier,
à l'enquête préliminaire dans la
cause des trois Montréalais accusés
de conspiration pour fraude. Ils.
ont demandé un procès devant jury.
L'enquête a été ajournée à deux se-
maines par le magistrat Strike. Les
avocats présenteront alors leurs
plaidoyers. Mtre Gauvreau. avocat|
de la défense. a laissé eritendre qu'il

 

 

 

demandera l'acquittement des trois | ®UX pensions militaires. contrairement à ce qu'il avait déclaré dans son

judiriction de ia cour d'Ottawa dans
cette cause. Ii demandera l'acquitte-
ment de ses clients sur un point de
Joi qui leur valu leur liberté récem-
ment à la suite d'accusations sem-
blables qui avaient été portées con-
tre eux à Montréai.

LES ACCUSES

 

Fleury. d'Outreront: Wailfrid-Roy
Anderson et Maurice Cossetie, de

 
(suite à la 6e page)
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UNE MAISON GLISS&
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_ a _ était rumreur qu'il devait y avoir une taxe sur ;e sucre. Les ménagè-
ST-JEAN. N.-B. 27.—Une maison | res ont vouM profiter de l'information. Elles ont augmenté leurs achats

| chez les épiciers. Ceux-ci ont accru leurs commandes aux grossistes qui, ! !
à leur tour, ont été obi.ges de faire appel aux raff.neries. De ià J'acti- | ‘
vité febrile de cm derricrz D'aili-ure. Ja situat:on n'est pas cla~sée

de quatre pieds de ses fondations
“sur Je chemin Spar Cove Je crois.
ét G. Dickscn. un nég er. que eo
trembdlement de terre dr Califerni-

diebat. tout rn insistant sur les pointe W. Beatty président du Pacifique Pest fait sentir au Nouvesu-Bruns-
vasenitiels de la discussion.
_—
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=.ck Mme Dickson et ux eniants
Gaal 4 la maison dans le mo-

M. Rhodes prononce
son 2ieme discours

du budget hier

Une situation incompréhensible. — L'’impôt sur le
sucre. — ŸY eut-il spéculation? -— M. Rhodes

nie tout coulage. --- La misère dans la
province de Québec- — Un ac-

cueil dérisoire.

 

MODIFICATIONS DES IMPOTS

Lorsque M. E.-N Rhodes, ministre des finances. a prononcé son »e- | nes le comité chargé de remanier
cond discours du budget. il n'était pas trés sûr de l'efficacité. ou du l@s comtés, n'est pas acceptable à
moins de l'excellence des mesures qu'il annonçait.
tenant plus d'une preuve.

Nous en avons main-
Ainsi, le gouvernement a-t-il été obligé d'a-

bolir l'impôt spécial! de 5 pour cent sur les revenus provenant des obli-
gations détenues par les étrangers au Canada. Lundi de cette semaine,
11 affirmait que le gouvernement ne toucherait pas. à cette session-ci,

. . »Il s'est ouvert aujourd'hui ! t d'abord te ja; discours du budget. Et hier. il à fait part de cinq ou rix changements
} | acc : U met du en dou } aux impôts spéciaux contenus dans le même budget.

Cette situation est assez étrange.

| sommes en face d'un nouveau budget, du troisième budget de M. Rhodes.
Même incompréhensible Nous

Car pour peu que le ministre des finances continue de réduire les taux
des impôts, il ne restera plus rien de ce qui avait été tout d'abord
décrété.

La grosse affaire de ia journée d'hier fut le discussion sur l'impôt
de deux cents la livre de sucre. Deux libéraux, M. G.-B. Howard. de

Les accusés sont le docteur F-A. Sherbrooke. et M. Sanderson. d'Ontario. ont rappelé qu'il y avait eu de
Iz spéculation éhontée sur le sucre. Des raffineries ou des igrossistes :
ont apparemment appris à l'avance que le ministre des finances devait .

Montréal. Ils sont usés d'avoir | imposer cette taxe spéciale. Des gens se ont empressés de faite d'im- !
acc d'avoir portants achats. afin de pouvoir revendre au prix fort. Is ont ainsi

, réalisé des milliers de dollars de profit en quelques heures.
M. Rhodes a nié qu'il y ait jamais eu du coulage de renseignements

de la part des membres du conseil des ministres. Avant Je budget. il

+i

Mas 1e gau'enement dernsnds que! foven prendre por reniter dans
‘es revenue que le Treenr a pe.dul du fades aces conudéra’ UL qui
on’ été faits avant la prononcia 6:11 du 4u-ceux du buder*.

Par Léopolé RICHER
 

ment. Prraoane ne été blessé. Î

* End

(suite à ia Te page)
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200,000 dollars pour la
construction de trois é-

| coles. Pas d'unanimité.

LONGUE SEANCE
La Commission des Ecoles Sépa- 4

1ées d'Ottawa a bien l'intention de
poursuivre le programme de cons-

truction inauguré l'an dernier. Au
cours d'une longue assemblée tenue

à huis-clos, hier soir, et précédée
d'une interminable réunion de co-
riité, elle a décidé de prélever, en
obligations, une somme de 200.000
dollars, pour fins de construction.

Cette somme sera affectée, tôt ou
tard, mais pas nécessairement cette

année, à Ja construction de trois

nouvelles écoles: école de garçons,

dans la paroisse Saint-François

d'Assise; école de garçons et filles

pour la paroisse Sainte-Famille et

l'école de filles Saint-Williams dans

la paroisse Saint-Joseph.

Ces obligations de 200.000 dollars
seront émises à trente ans, et por-

teront un intérét de cing pour cent.
Apparemment tout ne s'est pas

passé à l'unanimité. Plusieurs com-
missaires ont averti la commission
du danger de causer une très mau-
vaise impression sur notre popula-

tion, en s’engageant de nouveau

dans un programme de construction

sssez dispendieux. Compe les jour-

nalistes ne furent pas admis à la

discussion, nous n'en pouvons pu-

blier les détails.
En tout cas, à la reprise des déll-

bérations publiques, quelques minu-

tes avant onze heures, M. E.-C.

Désormeaux, secrétaire-trésorier de

la Commission fut autorisé à pré-

parer le règlement nécessaire à
l'émission de 200.000 dollars en obli-
gafions. Bien que la commission

n'ait pas décidé de la date à la-

quelle devront commencer ces cons-

tructions, elle s'occupera toutefois

immédiatement de la préparation
des plans et devis des trois écoles
plus haut mentionnées. A part cet-

te décision importante, le travail de

l'assemblée se résumait à la routine

ordinaire.
UNE PROPRIETE

A la recommandation du comité

de Construction, il fut décidé
d'acheter au prix de 3250 dollars.
une propriété sise au numéro 307
Tue Nepean, pour y aménager une

cour de recréation à l'usage des élé-
ves de l'école Saint-Patrice.

T1 fut aussi décidé de fixer à 65
cents et 40 cents de l'heure, les ga-
ges des charpentiers et des journa-
liers respectivement, au service de
la commission scolaire.

(suite a la lle page)

AN MOYEN DE
SAUVER LE CTE
DERUSSELL ONT
Concordance des comtés a-
vec les districts judici-
aires. La redistribution.

| INACCEPTABLE
Depuis mardi il était rumeur que

le gouvernement ne présenterait

: pas à cette session-ci le bill de la
redistribution électorale. Les dépu-
tés s'en réjouissaient secrètement,
pour la bonne raison que si le gou-
vernement en arrivait à cette dé-
cision, cela voudrait dire que la
session pourrait se proroger dans
une quinzaine de jours tout au plus.
Mals i] n'est pas certain du tout

que le gouvernement ait l'intention
de différer la mesure la plus con-
tentieuse de la session. Les libéraux
n'ont d'ailleurs pas été avertis offl-
ciellement d'un changement d'at-
titude. C'est pour cette raison que
leur attention se porte plus que
jamais sur le remaniement de is
carte électorale.

BILL INACCEPTABLE
Tel que connu le bill que veut

présenter à la Chambre des Commu-

 

  

 

 
 

 

l'opposition. Cela n'est pas nouveau
puisqu’à Jeur assemblée hebdoma-
daire. la semaine dernière. ils
avaient décidé de s’y opposer forte-

|

 ment.
Hier, iis ont de nouveau étudié les ;
changements que les conservateurs
veulent faire à Montréal dans la
province de Québec et dans l'Onta-
rio. M. Mackenzie King a, encore
une fois. affirmé co les partis

‘suite à la Je page)
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   Aéroplane pour
les Mollison

NEW-YORK ET BAGDAD. !
|

LONDRES. 77. ‘(PA3—Un gros |
séroplane. si pesant que, quand il!

 

: est chargé il ne se trouve pes de
| place convenable en Angleterre pour

départ. à été choisi par Jim et
Amv Mollson pour leur envoige

srojetée sens arrê de New-York à
Bardad. 15 “Daily Mail" dit au-

- Xurdhuique Ja machine sera trans-
portés à New-York en arctions nt .

| 20TR assembise au camp Roosevelt. te Le jeune Tagore eat âgé de 21
à Long Isiand.

UE

INFÉMISSION Au tour de Bennett

 NOWVFLLEDES à discuter avec le

: É SÉPARÉE; président Roosevelt
 

DALADIERSE
PRÉPARFRAIT
AU PAIEMENT

Le paiement que la France
aurait dû faire aux E-
tats-Unis en décem-

bre dernier.

CE MORATOIRE
PARIS, 27. (P.A.) — Les amis du

premier ministre Daladier disent
aujourd'hui qu’il se prépare active-
ment à faire le palement qui aurait
dû être fait eux Etats-Unis en dé-
cembre. Il est satisfait de l'assu-
rance d'un moratoire sur le paie-
ment du 15 juin, laquelle a été don-
née par le président Roosevelt, et

il est possible qu'il se décide à faire
le paiement en retard dès Je retour
de Herriot. Il est plus probable ce-
pendant qu'il demandera à la cham-
bre des députés de l’autoriser à
faire ce paiement de $19.000.000. Lu
chambre doit se réunir le 16 mai.
L'approbation de la chambre n’a
jamais été nécessaire pour des paie-
ments de dettes. Cela appartient au
gouvernement. On croit toutefois
que la chambre donnera son appro-
bation.
De plus, on conclurait un pacte

financier entre la France, la Gran-
cCe-Bretagne et les Etats-Unis,

LE DÉLÉGUÉ
DU JAPON RECU

EN TRIOMPHE
Environ 50.00 personnes le
reçoivent à son arrivée

dans le port.

CRISE DE L’EMPIRE
TOKIO, 27, (P.A.) — Matsuoka,

délégué japonais en chef aux séan-
ces dramatiques de la Société des

Nations sur le différend sino-japo-
nais, s'est rendu aujourd'hui en
triomphe dans son pays, pendant
que le Japon donnait une immense

manifestation de solidarité natio-
nale et approuvait la conquête de
Mandchourie. Ii dit que les Japo-
nais ne se rendent pas compte du
sérieux de ia situation japonaise
dans la famille des nations, Une
cérémonie a été célébrée dans le
temple de Yasukuni pour ceux qui
sont morts l'an dernier pour l’em-

pire, et toute la nation a observé
un congé.

L'envoyé à Genève a été accueilli
par une foule estimée à 50.000 per-
sonnes, au moment où le vaisseau
Qui le transportait abords à Yoko-
hama. I s'est rendu par train spé-
cial à Tokio, et en arrivant dans a
capitale il à été reçu par tous les
membres du cabinet et des milliers
de citoyens.

Dans un discours qu'il à prononcé,
Matsuoka « demandé au peuple
d'oublier ses divergences de factions
et de faire face à la crise de l'em-

UN RETRAIT
DES TROUPES

JAPONAISES
Elles se retirent de la régi-

on côtière du nord de
laChine.

UN DIFFEREND
TIEN-TSIN, Chine, 27. ‘P.A )—Le

ietrait soudain et inattendu des
troupes japonaises de la region cô-
tière du nord de la Chine est attri-
bué par Jes chefs chinois aux trou-
bles entre le Japon et la Russie en
Mandchourie. (Une dépêche de la
Presse Associée venant de Moscou
uit que l'armée japonaise en Mand-
chourie a approuvé le plan de sai-

sir à la Russie suviétique le chemin
de fer de l'est de Chine. La nou-

 

 

 

 

velle 8 été reçue hier soir de Kha-
}barovsk, Sibérie».

(suite à la 2¢ page)
tetera:

DETENU A MUNICH

MUNICH, 27. — 8.-N. Tagore. fila
du fameux poste Sir Rabindranath

Tazore. à été arrêté lunéi A a suite
‘un prétendu compic: contre la vv
du chancelier Hitler. Les auissité,
Frétensent que €Ps un Commun:s-
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nett se rend à la Maison
Blanche pour discuter

le tarif

: Le premier ministre Ben-

[ PRELIMINAIRES
} ctete

Le but visé est d'en venir à
un échange plus libre
entre les deux pays.

| ere
WASHINGTON, 27. — (P. A) —

Le premier ministre Bennett s'est
rendu aujourd'hui à la Maison Blan-
che afin de discuter avec le prési-
dent Roosevelt les réduction réci-
proques de tarif à l'avantage des
deux pays voisins. En même temps.
l'ex-premier ministre Herriot de

France a tenu avec ses experts une
séance pour étudier les revisions
possibles des règlements français ac-
tuels qui fixent les quotités sur cer-
tains produits américains exportés
en France.
La mission française a étudié aus-

si d'autres restrictions commercia-
les.
Un réel optimisme caractérise les

rapides progrès des pourparlers in-
ternationaux du président Roosevelt,
l'Amérique se montrant prête à trai-
ter sur les questions des dettes de
guerre, de désarmement et de tari?
en échange d’un effort mondial plus
concret vers la prospérité économi-
que.

L'importante question du tarif
occupe une place prépondérante
dans les conférences gue Roosevelt
compte tenir avec le premier minis-
tre Bennett et Herriot, de France.
M. Bennett est à la Maison Blanche.
La question des dettes sera égale-
ment disoutée. On apprend que le
président présentera bientôt au Con-
grès une résolution sur les dettes
de guerre, laquelle l'autoriserait,
paraît-il, à accorder un moratoire
sur les paiements jusqu'après la con-
férence économique de Londres.
L'administration prépare aussi une
Jégisiation accordant au président
une grande autorité en rajustements
tarifaires.

‘suite à la Ge page)

LE MONNAYAGE
DE L'ARGENT
AUX É-UNIS

   -

Il est inclus dans la législa-
tion monétaire du pre-

sident Roosevelt.

CRITIQUES

WASHINGTON, 27. (PA) — La
monnayage libre de l'argent à été

inclus dans Ja législation monétaire
de Roosevelt hier par le sénat amé-
ricain, pendant une séance qui a

fini par une entente de hâter un
vote final. Un amendement proposé
per les sénateurs Wheeler et King a
o été ajouté à la mesure autorisant
le président à remonétiser l'argen:
dans la proportion qu'il jugera con-
venable par rapport à l'or. La clause

du bimétallisme a été adoptée à un

vote de 41 à 26, après que la clause
d« la législation sur l'inflation, au-
torisant le président a réduire de
50 pour 100 je contenu d'or eut &4

soumise à une forte opposition de
la part du sénateur Borah. Il a
oénoncé la section se rapportant A
l'or comme étant calculée pour “sté-

Teer toute amélioration dans les
x”

 

  
TORONTO, 27. ‘P.C.) — Une dé-

uression concentrée près d'Anticostt
a amené de la pluie dans les provin-
ces maritimes et dans Québec. N a
plus en plusieurs endroits de la Sas-
Katchewan et de l'Alberta et il a
1sit frais à l'est des grands lacs. La
pression est élevée sur la côte du
Pacifique et près du lac Supérieur
mais relativement basse dans les
provinces de l'ouest.
Prenostics—Valiée de l'Outaouais

et haut du St-Laurent—Vente frais
du nord-ouest, surtout beau et frais.
Vendredi—Vents modérés, beau, un
Feu pius chaud.

Maximum hier. 44.
Minimum (nuit), 26.
A 8 h. ce matin.—
Dawson, 28: Aklavik. 14; Port

| Simpson, 2; Fort Smith, 32:

| Churchill. 18: Prince Rupert. 46:
: Victoria, 46: Kamloops. 52: Jasper,
42: Calgary. 34: Edmonton, 38;
Prince Aibert. 36: Brandon. 43,
Wi:nnipes. 32° Moosoner 18: 8. M.
Mare. 30. London. 42: Toronto. 34;
K:ngaon, 8 OTTAWA. 10: Mont-
réal. IN: Quebre 76, Kiran. 42:
Moncton 38. Halifex. 44: Charlie -

tetown, 26: Détroit, 34, New-York,
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Une manifestation
mémorable à l’hon..

Laurence À. Wilson
(aulte de la ière page)
 

Stewart, ancien ministre de l'Inté-
rieur dans l'administration de M.
Mackensia King, et plusieurs dames
et messieurs.

LA SOIREE

Après queiques mots de bienvenue,
le R. P. Joseph Latour, C.8.V., est,
invité à présenter le héros de la
fête. M. Latour prononce une cau-

serie très spirituelle. “De M. le Sé-
nateur Wilson, dit-i!, je pense beau-
coup de mal et un peu de bien. Mais
comme cela me prendrait du temps
pour dire tout le mai que je pense
de lui et comme aussi je n'en ai pes
le droit, Je me contenterai d'en dire
du bien.”
Le R. P. Latour rappelle les prin-

cipeaux actes de charité que M. Wil-
acn a faits dans son comté. Tl a
donné 850.000 au collège de Rigaud.
250.000 au séminaire de Joliette, il
a aidé des paroisses entières, cons-
truit des églises, aidé les écoles, les
municipalités.
Le R. P. Latour:—M. Wilson est

né pauvre.…
M. Wilson:—Ïe le suis encore...
Le R. P. Latour:—J'espére qu'il le

sera davantage quand il quittera
cette salle!

Unefois, dit l'ancien supérieur du
collège Rigaud, que je rencontrais
M, Wilson, je lui ai demandé: Est-il
vrai que vous avez donné à vos con-
c.toyens la somme de $2.000,000?
M. Wilson:—Ce n'est pes vrai...
Le R. P. Latour:—Comment cela...
M. Wilson:—Ce n'est pas vral pour

Ja bonne raison que j'ai donné beau-
coup plus ..

M. ARTHUR MEIGHEN
Invité par le R. P. Marchand à

prendre la parole, l'ancien premier
ministre du Canada et leader mi.
nistériel au Sénat, est très applaudi
par l'auditoire. Il commente la ma-
nifestation et il ne s’en dit pas sur-
pris puisque la réputation de M.
Wilson est bien établie. Il remar-
que le grand nombre de députés:
“plus nombreux ce soir qu’ils ne le
sont d'ordinaire sur la colline par-
lementaire...” M. Meighen fait un
peu de philosophie de l'histoire et
montre le rôle bienfaisant de la
charité et de l'entraide. M. Meig-
Ten connait bien M. Wilson: celui-
ci, pourrait-il dire, lui à tout donné,
mais jamais son votel!

M. B.-8. WHITE

C'est toujours un plaisir d'enten-

 

  

"e

dre M. J.-S. White, ancien journa-
liste et depuis longtemps député
conservateur de Mount-Royal, Mont -
réal. M. White est un très habile
orateur, Il tient à venir témoigner,
par sa présence de la haute estime
dans laquelle 1! tient le sénateur
Wilson. Ii a depuis cinquante ans
connu M. Wilson toujours occupé à
faire du bien. M. White fait des
commentaires sur la richesse et ls
bon usage qu'on doit en faire. Sur ‘
ce point M. Wilson est un exemple.

M. LUCIEN DUBOIS
Le député libéral de Nicolet, M.

Lucien Dubois, rappelle d'un mot
qu’il est terrien et que pour lui
comme pour tous nos compatriotes

—nous sommes tous issus de ter-
riens—le mot université a une ma-
gie particulière. Quel bonheur, pour
nous, Canadiens français, d'avoir en
cette terre ontarienne et au coeur
de la capitale, une université fran-
çaise et catholique. I félicite l’oœu-
vre accomplie par les RR. PP.
Oblats et déclare que l'Université
d'Ottaws est une forteresse inexpu-
gnable. Il félicite aussi M. Wilson
d'avoir compris la nécessité et la
beauté de l'enseignement secondaire
Ainsi que le mérite de nos institu-
tions.

AUTRES ORATEURS
Le sénateur King, M. James Mal-

colm, ancien ministre libéral du
commerce, et Je maire J.-J. Allen
d'Ottawa, prononcent à tour de rôle
de brefs discours. Ils insistent sur
la charité de M. Wilson ainsi que
sur l'exemple qu'il donne à tous. Le
maire Allen déclare que l'on fait
bien d'honorer ceux qui ont le sens
de leurs responsabilités à l'égard de
leurs concitoyens. M. le Dr Manion,
ministre des chemins de fer, racon-
te un incident amusant de la jeu-
nesse de M. Wilson. Il termine avec
un mot d'optimisme pour vaincre la
crise que nous traversons.

Mme L.-M. GOUIN

Mme Léon-Mercier Gouin, invitée
à prendre la parole, prononce une
courte causerie, en anglais et en
français, sur la beauté de la philan-
thropie. Elle la définit. Elle parie
de l’œuvre de Notre-Dame de la
Merci à laquelle elle est sf intéres-
sée et à laquelle aussi M. Wilson a
largement contribué. Elie se risque
ensuite, d'une façon enjouée, à faire
le portrait de M. Wilson. Je n’au-
rais pas le temps, dit-elle, en dix
minutes, d'énumérer tous ses dé-
fauts...
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—Tant mieux, coupe M. Wilson,

avec un sourire.
PRESENTATION DU TITRE
Le R. P. Recteur explique ensulte

comment il se fait que M. Wilson
est présent à la fête. Il y a quelque
temps il assistait à un banquet au
collège Bourget. Invité à prendre
la parole, il eut l’occasion d'expli-
quer l’œuvre de l'Université. Cela
intéressa M. Wilson qui manifesta le
désir de visiter l'Université d'Otta-
wa. Ce qui ne tarda guère. Il est
Heureux d'offrir à M. Wilson, après
une décision unanime du Sénat de
l'Université, le titre de Docteur en
loi. Il lui remet un parchemin et
les insignes de son titre.

M. L.-A. WILSON
M. le sénateur L.-A. Wilson re-

mercie chaleureusement le R. P.
Recteur et les autorités de l'Univer-
sité pour l'accueil magnifique dont
il est l'objet. Dès qu'il à visité la
maison, il s'est senti parfaitement
chez lui. “J'ai l'impression, dit-il,
que j'étais le bienvenu.”

Il parle de la ville d'Ottawa et
déclare qu'il est heureux de voir
qu'ici les deux grandes races vivent
dans la plus parfaite harmonie. Un

peu plus tard, il rappelle les luttes
soutenues en faveur de l'abolition
du Réglement XVII et le geste cou-
rageux de M. Ferguson, alors pre-
riier ministre d'Ontario.
M. Wilson raconte et des souve-

nirs et des impressions personnels.
Il donne des conseils à la jeunesse.
“N'entrez jamais dans la politique,

dit-il; et si vous y entres, décidez-
vous jeunes, et sortez-en jeunes.”

M. Wilson annonce qu'il donnera
$25,000 à l'Université d’Ottawa et 11
accorde un grand congé aux élèves
aujourd'hui.
Au cours de la soirée on avait dis-

tribué à l'assistance des souvenirs
de cette démonstration.

LE PROGRAMME
Voici le programme de la soirée:
1—O Canada.

Orchestre de l'Université d’Ot-
d'Ottawa, sous la direction du
R. P. PAquet, O.M.I.

2—Prologue. — M. Louis Chartier,
baryton.

3.—Discours de bienvenue du R. P.
Gilles Marchand, O.M.I, rec-
teur de l'Université.

4—Présentation du Sénateur Wil-
son par le R. P. Joseph Latour,
provincial de la Congrégation
des Clercs de Saint-Viateur.

5.—Chanson du Cosaque, avec solo
par M. Aiex Madoff.
Orchestre des “Wanderers”,
musiciens russes.

6—Discours du sénateur Arthur
Meighen.

7—Solo: Le Rêve de DesGrieux,
extrait de Manon par Massenet.
M. Jack Vanderstraeten, ténor.

8—Discours du sénateur King.
9.—Bolo: No Sir.

Mile Lucilie Turner, soprano.
10.—Discours de M. R.-8., White,

député conservateur de Mount-
Royal, Montréal.

11—Ouverture Dramatique, Vasco
de Gama par Urbine.
Orchestre de l'Université d'Ot-   

TAPISSERIES OÙ
“SUNWORTHY”
CONSIDERABLEMENT

RÉDUIT
Voyez nos vitrines
Conditions pour vous

convenir.
 

TAPISSERIE
“SUNWORTHY”

Jola dessins convenant pour
toutre les chambres de votre
maison. Une valeur de 2ar
Spécial A

1215¢

Tapisseries “Sunworthy”
Jamals dane l'histoire de matre commerce parsiile
otire Sut ofterte. Deesins coavenant A chaque pièce

3.4

3

“SUNWORTHY"

Magnifique choix de nouveau

anam

 

tawa.

 

Ta UN,

 

dessine. Une valeur de tie. Un
Spécial A

19¢

de votre demeure. Valeurs jusqu'h "5c. fpéeial .

DUFORD Ltée
TO, rue Rideau Tel: Rid. 741

23c

  

LE DROIT OTTAWA JEUDI 27 AVRIL 1933

 

  |

|

12.—Discours de M. Lucien Dubois,
député libéral de Nicolet.

13—Bright Shines the Moon.

Orchestre des ‘“W'anderers”.

14.—Discours de M. James Malcolm,
ancien ministre du commerce
dans l'administration libérale.

15.—Priére de la Tosca par Puccini.
—Mlle Léonida letourneux.

16.—Discours de M. R.-J. Manion,
ministre des chemins de fer.

17.—Dark Eyes et Palianka: Folklo-
re russe.
Orchestre des “Wanderes” et
solo de Mme Maniloff.

18—Discours du maire J.-J. Alien,
d'Ottawa.

19.—La fête de Séville par Roberts.
l'orchestre de l'Université.

20.—Causerie de Mme Léon-Mercier
Gouin.

21.—Laugh, Clown, laugh, par un
membre de l'orchestre des
“Wanderers”.

22.—Discours du R. P. Gilles Mar-
chand, O.M.I., et présentation
du titre au Sénateur Wilson.

23.—Discours du Sénateur L.-A. Wil-
son.

t——p———

Lisez les annonces aujour-
d'hui, elles vous disent où,
quandet à quel prix vous pou-
vez acheter le plus avantageu-
sement ce dont vous avez be-
soin. L’économie consiste à
préparer sagement votre liste
d'achats.

 

 

Théâtre

RIDEAU
CE SOIR

Soirée Mystérieuse

“What, No Beer!”
Avec Buster KEATON
ot Jimmy DURANTE.

Aussi

“Frightened Lady”
   

WARREN DELANO ROBBINS, dont la nomination par le sénat amé-

 
ricain est imminente, comme ministre des Etats-Unis au Canada, en
remplacement de M. Hanford MacNider. M. Robbins est le premier
cousin du président Roosevelt. No 2%, Hélène, fille de M. Robbins, et No
3, Madame Robbins, son épouse.

  

“Princesse a vos

ordres” au

UN RETRAIT DES
TROUPES...
(suite de la îère page)
 “Columbia”

Le Théâtre Columbia, met à l'af-
fiche un des plus délicieux film
français, qu’on ait encore importé au
Canada. “Princesse. à vos ordres”,
tel est le titre de ce parlant. Les
deux principaux artistes sont l'ex-
quise Lillianne Harvey et le spiri-
tuel et toujours applaudi Henrl Ga-
rat. Dans ce film, on entend de la
musique fort agréable, on voit dé-
ferler des valses des plus entrainan-
tes, dans des décors d'une ampleur
et d'un luxe, que l’on voit rarement
à l'écran.

“Princesse à vos ordres” est un
film que personne ne voudra man-
quer, nous en sommes sûrs. Le film
sera montré aujourd'hui, demain et
samedi.

Il y & une autre grande vue au
programme: Fast Life, avec Willlam
Haines et Madge Evans.
ras

CARNET MONDAIN
Le docteur Logan Towers, et Ma-

dame Towers, de London, sont à
Ottawa pour le gala dramatique
national,

 

+
+ » °

M. Jean-Paul Provencher, direc- |
teur du Cercle Dramatique des E-
tudiants de Laval, est l'invité du-
rant son séjour à Ottawa du Dr et
de Madame J. C. Woods.

 

 

CE SOIR

“Les As du Turf
Comédie -- C'est à faire tordre

de rire.

 

Il y aura aussi film anglais

“Washington
3)

Les Chinols affirment que l'atti-
tude ferme prise par la Russie en
protestant contre la rupture des
communications de chemins de fer
en Sibérie et la saisie de trains per
les gardes mandchoux a forcé le
Japon à envoyer son armée dans le
nord. Le chemin de fer a été cons-
truit per la Russie et est mis en
opération conjointement par la
Russie et le Manchukuo. D'autres
Chinois croient que le fait que les
autorités japonaises et chinoises
iront à Washington d'ici à quelques

Commençant, Masquerae”
Magnifique reproduction. |

 

  
  
THE WHITE SISTER
SCARLET RIVER ..... ... PE. .
EMPLOYEE'S ENTRANCE ... res ss Lacan ee ees
WHAT! NO BEER!
THE WAX MUSEUM .
TOPAZE
THE GREAT JASPER
BILLION DOLLAR SCANDAL.......0.L007
HUMANITY .
FACE IN THESKY |
FAST LIFE
PRINCESSE, A vos ORDRES .

chase as 1e san 0

THE CROOKED CIRCLE .. . .
MONSIEUR ALBERT .
IF I HAD A MILLION .,. ..... ..
SIGN OF THE CROSS .. Coen
WASHINGTON MASCARADE ...
FIREMEN, SAVE MY CHILD

à nes sources d'information.

 

QUELS FILMS CHOISIR? ¢

L'apprécilation morale que nous donnons des films désignés ci-dessous
est faite par la Centrale Catholique de Paris et par l'International! Fede-
ration of Catholics Alumnae of Brooklyn, E.-U,

"5421014011 1002 002 NS

SECRETS OF THE FRENCH POLICE .

   

CE SOIR -- DEMAIN et SAMEDI

PRINCESSE À VOS

ORDRES
Avec Lillian HARVEY et Henri GARAT

Théâtre Columbia
Aussi "FAST LIFE” avec Wm. HAINES et Madge EVANS.

ear

sers 600102111008 46.

00.002810 0 02100001 1101001400
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. 0Convenable
. Adultes  

ce. Bon ;

N. B.—Les autres films représentés cette semaine ne2 sont pas classés

    
   

    
   

Aduites |
Convenable )

vendredi,
le 28 avril.

ÿ bas prix.

Crépe Imprime et

Crépe Madonna
Se vendant ordinairement 5.95 à 7.50

Chiffons exquis de Bioanchini
Paris.
ravissantes teintes.

Crèpe Imprime Pure
Se vendant ordinairement 1.85 à 2.05

Crépe plat, Canton épais, faille crêpe et crêpe
rugueux. Pure sole et le tout

  

 

Imprimés en de gros dessins fleuris, en

Une Aubaine en Draperies

VENTE D’ECOULEMENT
D’ENTREPOT

     
  

 

tailleurs. Blanc, ivoire et écru.
vente aux prix réduits suivants:

  

Bryso
Rue Sparks et O'Connor

   
   
     

 

semaines pour prendre part aux dis-

cussions des problèmes mondiaux, &
été un facteur dans le retrait sou-
dain des troupes du territoire chi-
nois.

LE CHEMIN DE FER

MOSCOU, 27. (P.A)—Une dépé-
che de Khabarovsk, Sibérie, dit que
les Japonais de Mandchourie ont
décidé de saisir le chemin de fer
de l’est de Chine de la Russie so-
viétique. Les Japonais agiraient sous
le prétexte de transférer ce chemin
de fer à Manchukuo, dit la dépêche,
et cela serait une grave violation

Tulle Nottingham
à Rideaux

Un ties vaste assortiment de Tulle
dans une profusion de fascinantes dispositions.  Quelques-una sont
finis avec attrayante bordure de dentelle et d'autres à bordures

Tulle Nottingham à Rideaux. Res. jusqu'à
49c. Pour écouler, la verge, à

Tulle Nottingham à Rideaux. Ree. Jusqu’à

80c. Pour écouler, la verge, a

Tulle Nottingham à Rideaux. jee jusqu'à49

70c. Pour écouler, 18 verge, & C

Tulle Nottingham à Rideaux. Rég. jusqu’à 65

90c. Pour écouler, la verge à C

Tulle Nottingham à Rideaux. Rég. jusqu'à 90

$1.25. Pour écouler, la verge, à C

Procurez-vous maintenant vos tissus & draperies
du printemps et profitez de ces occasions.
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    Téléphone: Queen 7100

voyant à la construction et à la
mise en opération de la vole ferrée.
Le message ajoute que, d'après des
renseignements dignes de foi, ie
consul général du Japon à Harbin,
M. Morrissima, a été chargé de l'ads
ministration de la section mande
choue du chemin de fer et que c'est
sous ses ordres que des actes vio-,
lents ont été commis.

———prmm .

Lisez les annonces. Dix mi-
Dutes passées avec votre jour.
nal quotidien vous
des heures A trotfar aux mage.

des traités Peiping-Mouckden pour- sins.
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Maintenant
dans

nos vitrines

Prix courants

1.50 à 7.50

| En conceptions sobres, des tissus très en vogue cette saison. Nous avons fouillé
toutes les avenues des styles et des teintes. Ncus vous offrons en conséquence de la

| soie conforme à nos prototypes de qualité et de service satisfaisant, à de nouveaux

Crépe Broché Français
Ke vendant ordinairement 5.96 à 640

Broché en couleur unie de Raimon, dans les

et de Raimon, da

Scie

imprimé en bril-
À lantes teintes et fascinantes nouvelles dispositions.

Crèpe Plat Tout Soie
Se vendant ordinairement 2.05

Un crêpe nouveau, tout soie de la Susser, en
teintes cacao, bambou, rose, beige, castor, nym-
phe, mauve, Lucerne et autres teintes.

Et ces Excellentes Qualités
TMS METALLIQUE BT VELOURA
Ordinairement 5.95 à 7.50

FAILLE CREPE IMPRIMB

NOUVEAUX CREPES RUGCTEUX
Ordinairement 1.75

SATINS Ordinairement 1.85

CHIFFON ET GEORGETTE TOUT SOIE
Ordinairement 1.96 et 3.80

teintes de blanc, pêche, ciel, faune et bleu. Bro-
ché cordé épais, pour mantes et doublures, dans
les teintes de fawn, gris, noir et blane.

Canton Pure Soie
Se vendant ordinairement 2.75 à 8.50

Crépe Canton d'une excellente qualité, d'une
helle texture “pebble” et nouvelle surface mate,
très en vogue En quatorse coloris.

Radium Pure Soie
fe vendant ordinairement 2.50

-— 8.25

taffetas chiffon
Fascinante sole ayant l'apparence de

SOIE MOIREE

beau
francais. En attrayantes teintes

de rose, vert, mauve, rose et blanc et noir.

Ordinairement 3.96 — 4.08
CREPE IMPRIME NOUVEAUTES

Ordinairement 150 à 1.85
CREPE DE LINGERIE TOUT SOR

Ordinatrement 2.233
PIQUE TOUT SOIE

Ordinairement 2.26
SOIE TRANSPARENTE TRIPL& ET
SOIE TRANSPARENTE PIQUE

Ordinairement 1.08

wo Limited—

PATRONS BUTTERICK - PICTORIAL - CHATELAINE

harles Ogilvy
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TROIS EVEQUES
MISSIONNAIRES

» Le R. P. Joseph Bonhomme, O.M.L,
est nommé vicaire apostolique du Ba-
sutoland. Telle est la bonne nouvelle
que nous apportait hier une dépêche de
la Cité Vaticane.

Le nouvel élu est favorablement con-
nu, depuis de longues années, dans Hull

 

" ot dans Ottawa, et généralement dans le
monde des oeuvres. Ordonné prêtre en
1918 il était l’année suivante nommé vi-
caire à Notre-Dame de Hull où il s’oc-
cupa activement de l’organisation des
ouvriers en syndicats professionnels.
Curé de Mont-Joli en 1928-29, il acheva
la construction de l’église de cette pa-
roisse et fonda la “Vie paroissiale”. A
la Semaine sociale de Chicoutimi, en
1929, il donnait sur “les Oeuvres dans la
Cité” un cours des plus remarquables.
En 1930 il revenait à Notre-Dame de
Hull comme curé. Malgré les absorban-
tes occupations de son ministère, il
trouva le temps d’écrire l’histoire de la
paroisse dont il était le pasteur, de s’oc-
cuper d'oeuvres multiples, en particu-
lier du retour à la terre et de la coloni-
sation. C’est grâce à son esprit d’en-
treprise que l’église Notre-Dame a été
restaurée.

Deux autres religieux canadiens
français sont nommés évêques: le R. P.
Martin Lajeunesse, O.M.I., devient co-
adjuteur de S. Ex. Mgr Charlebois, vi-
caire apostolique du Keewatin, et le R.
P. Joseph W. Trudel, des Pères Blancs
d’Afrique, vicaire apostolique de Tabora,
Afrique orientale anglaise.

Le Canada français prend, dans l’im-
Mmensc champ de l’apostolat missionnal-
e, de plus en plus d'importance. Ren-

:dons-en grâces à Dieu!
} Aux trois nouveaux évêques mission-
naires, nos respectueuses félicitations et
,nos hommages filiaux.

Ch. G.

————

f La revision électorale

Après la refonte de la carte électorale
\ ontarienne. — Où en sommes-nous?

— Quels seront les effets des
changements opérés? —

Quelques chiffres,
quelques faits.

La législature provinciale d’Ontario
& réduit de 112 à 90 le nombre de ses
sièges. Adviennent des élections pro-
vinciales, vingt-deux comtés auront
perdu leur identité, vingt-deux députés
actuels devront ou se retirer de la vie
politique ou chercher ailleurs un nou-
veau mandat.

Cette forte réduction devait néces-
sairement entraîner d'importants chan-
gements dans la configuration de la
carte électorale et blesser des intérêts
locaux ou régionaux. Il est facile d’aug-
menter le nombre des comtés; il est plus
difficile de le restreindre.

A la suite de cette nouvelle distri-
bution électorale, que sont devenus les
comtés franco-ontarins? ont-ils été
atteints par la réduction générale de
20 pour cent? dans quelle mesure ont-
lls été entamés? quelle sera, désormais,
notre influence électorale dans cette
province? Ce sont là autant de ques-
tions qui se posent naturellement à l’es-
prit.

Quelle était notre situation avant la
redistribution électorale? Nous avions
six comtés où la majorité de la popula-
tion était de langue française: Cochra-
ne-nord (maj. 6.005), Ottawa-Est, Pres-
cott (maj. 15.262), Russell (maj. 4.162),
Sturgeon Falls (maj. 9.900) et Sudbury
(maj. 4.450).

Quelle est-elle maintenant, après la
réduction du nombre des sièges de dé-
putés et la nouvelle division des com-
tés? Apparemment, il n'y a rien de
changé. Nous avions six romtés: il nous
en reste six, qui sont: Cochrane-Nord
(maj. 6.005), Glengarry (maj. 2.010),
Nipissing (maj. 2.389), Ottawa-Est
(maj. 13.000), Prescott (maj. 21.046) et
Sudbury (maj. 4.450).

Dans Cochrane-nord et Sudbury, il
n'y a aucun changement. La majorité
française de Prescott est augmentée et
celle d'Ottawa-Est reste substantielle.
Nous perdons Russell et Sturgeon Falls
où nous avions une majorité combinée
de 14.062 et nous gagnons Glengarry et
Nipissing, ol la majorité francaise n'est
pas très forte: 2.010 et 2.389 respective-
ment, soit un total de 4.399.

L'élection d'un député canadien
français était assurée dans Russell et
dans Sturgeon Falls. Le sera-t-elle dans
les nouveaux comtés de GlengarTy et de
Nipissing? La prochaine campagne
électorale, qui ne saurait tarder, nous
le dira.

Toutes choses pesées, il n'en tient
qu'à nous de conserver le nombre de nos
députés actuels ou même de l'accroiîtis.  

Pour s'en convaincre, il suffit de cons-
tater quelles sont les relations de nos
députés avec leurs comtés ou, vice versa,
de nos comtés avec leurs députés: Ot-
tawa et Prescott, à majorité française,
sont représentés par des députés fran-
co-ontariens; Russell et Essex-nord, à
majorité anglaise, ont des députés de
langue française; Cochrane-nord, Glen-
garry, Nipissing et Sudbury, à majorité
française, ont des représentants de lan-
gue anglaise.

Dans l'exposé de ces chiffres et de
ces faits, 11 y & ample matière à ré-
flexion et surtout de quoi édifier un
solide travail d'organisation. Si nous
voulons maintenir notre représentation
à la législature de Toronto, il faudra,
en plusieurs comtés, reléguer l'esprit de
parti et ne tenir compte que de l'inté-
rêt national.

Charles GAUTIER.

 

BILLET
LA VRAIE CULTURE

HUMAINE
Les partisans de la culture dite “prati-

que” considèrent la vie comme un échan-
ge, où chacun apporte le meilleur de
soi-même pour en troquer avec le voi-
sin. En pareil cas, savoir tirer son épin-
gle du jeu, autrement faire ses affaires
est, pour ces messieurs, de toute pre-
mière importance.

Ce n’est là, dirons-nous, qu’une poli-
tique à base d'intérêt personnel, poussé
jusqu'à l’égoïsme pur et simple. Mais
depuis quand l’intérêt particulier doit-il
devenir la règle de toute l’activité hu-
maine? Ne sait-on pas qu'être homme,
ce n’est pas avoir le droit de saisir la
plus large part de la commune pitance,
mais accepter le devoir d’être utile au-
tant aux autres qu’à soi-même. Envi-
sagée sous cet angle chrétien, l'éduca-
tion doit comporter un programme qui,
sans détruire la personnalité, développe
en chaque individu l’être social.

Seule, la formation classique—langues
grecque et latine, lettres, sciences. et
philosophie — peut ainsi former l’hom- |-
me aux plus nobles de ses obiigations
morales. L'étude des langues mortes,
surtout, va justement et directement
contre l'intérêt personnel, l'intérêt im-
médiat. Au lieu de pousser l’esprit aux
conquêtes, aux profits rapides et incon-
trôlés, elles le préparent plulôt à s’en
servir dans une mesure où la raison, la
justice, le droit des autres, ne souffrent
en rien. Elles sont désintéressées. Et
voilà pourquoi elles forment l'homme à
remplir son rôle de membre de la so-
ciété chrétienne, bien plus qu’à en re-
tirer de hasardeux avantages.

Il ne faut pas confondre la culture
gréco-latine avec l'apprentissage de la
vie donnée par l’instruction primaire.
Celle-ci s’efforce de munir l'esprit de
connaissances immédiatement utilisa-
bles. Mais avouez qu’elles ne vont guère
plus loin. D'autre part, les huma-
nités n’entendent pas permettre à un
Jeune homme d'entrer dans un magasin
et d’y prendre tmmédiatement les pre-
miers emplois. Elles ne se rapetissent
pas à créer un nouveau monde de pro-
fessionnels. Elles préfèrent préparer
l’esprit à s'adapter à toutes les activités
comme à toutes les exigences de la vie
moderne. ’

Est-ce trop peu leur demander? C’est
plutôt beaucoup, puisque les élèves sor-
tis de maisons à programmes dits de
spécialités comprennent vite qu’il reste
à apprendre leur métier. Tant mieuxr si
l’esprit est assez ouvert aux difficultés
propres à ce métier, comme le prétend
l’enseignement professionnel; mais tant
mieux et tant mieux si l’esprit est assez
souple pour s'adapter à tous les mé-
tiers—et c’est le rêve de l'enseignement
des humanités par les langues mortes.

Ici, les témoignages ne manquent pas
pour rendre pleine justice. En voici un,
dont la modération et l’à-propos feront
excuser la longueur; il est de la plume
du directeur de l'Enseignement chré-
tien, publication officielle des maisons
d'enseignement chrétien de langue fran-
çais.

“L'enseignement classique est-il pour
autant une moins bonne préparation à
la vie? Non certes. I garde même sa va-
leur dans l'ordre pratique. Les hommes
de science, les grands chefs d'industrie
sont d’accord pour reconnaître la supé-
riorité de ceux qui ont fait des Humani-
tés. De grandes écoles d'ingénieurs les
favorisent par des majorations de points
auxr concours d'admission. Certains, qui
sont arrivés à de hautes situations com-
merciales après des études seulement
primaires, en témoignent du regret, et
veulent mieur pour leurs fils.

I y a plus. La culture gréco-latine,
élargie et renouvelée, la lente formation
par des études “qui ne servent à rien”
permet à l’homme de mieux aborder la
vie moderne, dont la complerité extré-
me exige plus de souplesse et des aptitu-
des plus variées.

La culture désintéressée paraît ‘en
marge du monde moderne. Artistes,
poètes, savants, professeurs qui lui con-
sacrent leur vie semblent étrangers au
monde. Et pourtant ils y jouent un rôle
de valeur inappréciatle. Ills maintien-
nent dans l’humanité la vie de l’esprit,
le culte de la vérité et de la beauté.
Grâce a eur les intelligences sont plus
évelllées, plus critiques, mieux averties
de la complerité des choses, les hommes
sont plus humains. Ceux qui ont passé
à leur école de longues années d'appren-
tissage à la vie peuvent ensuite vivre et
faire vivre autrui de cet humanisme vé-
ritable “anthropeusthat”, aurait dit
Aristote.

Grâce à cette culture désintéressée
se forme dans le monde, au-dessus des
passions violentes et des instincts. un
“climat” sptrituel ou les hommes pex-
vent se rencontrer, vivre et se compren-
dre. Les rapports entre peuples, en ef-
Jet, ne sont pas seulement d'acheteurs
à vendeurs, et les problèmes qui dboule-
versent notre monde ne sont pas seule-
ment économiques. Ils sont d'abord
moraux, sociaux, politiques. Seule une
culture largement humaine et l'aptitude
à envisager les questions sous leur ¢.
pect général peut emener les hommes

à les traiter comme il faut. Elle donne-
ra aux fils de l'Eglise, dépositaires de la
parole divine et de toute l'expérience
humaine, le moyen de faire entendre,
même à ceur qui ne connaissent pas sa
voix maternelle, les solutions, si confor-
mes aux exigences de la nature humai-
ne, qu’elle apporte à ces questions vi-
tales. ’

A moins donc de ramener “la vie
moderne” au seul labeur mécanique, i!
faut bien convenir que les Humanités
gréco-latines élargies et vivifiées, y pré-
parent ercellemment.” (M. le chanoine

Beaussart, Parts).
On le voit, la défense des études grec-

que-latine dépasse toute considération
de personne et de lieu. Elle va à conso-
lder l’un des remparts de la conscience
moderne, comme à aider l'Eglise à gar-
der, même dans l'ordre humain, les es-
prits et les âmes dans une atmosphère
de désintéressement nécessaire à l'or-
dre comme au bonheur de la civilisa-
tion moderne.

LANCELOT.
——

AU JOUR LE JO

A l’Université.
A l'issue de la réception d'hier soir en son

honneur, M. le sénateur Lawrence-A. Wilson a

fait un don de 825.000 à l’Université d'Ottawa.

Il convient de féliciter l’auteur de ce don. On

lui décerne le titre de philantrope. Il le mé-

rite bien, car ses bonnes oeuvres sent innom-

brables. M, le sénateur Wilson s'est attaché

particulièrement à favoriser de ses largesses les

institutions d'enseignement secondaire et supé-

rieur. Il ne saurait être de bienfaisance plus

intelligente.

Puisque nous parlons de notre Université, il

nous fait plaisir d'offrir nos sincères félicita-

tions au R. P. Marchand, recteur, à qui sera

décerné le titre de docteur en droit de l'Univer-

sité de Toronto. Sous sa direction, l’Université
d'Ottawa a pris un magnifique essor dans le

domaine de l’enseignement supérieur. 1) a jeté

ul nouveau lustre sur cette institution. Qu'il

soit honoré par ses collègues universitaires, il
le mérite bien. LU)

I. D.

A TRAVERS LES
JOURNAUX

L'éloquence à la MacDonald.
LE CANADA.—Veut-on un nouvel échantil-

lon de ce genre d'éloquence? Ie voici. C’est
la déclaration faite par le premier-ministre an-
glais en mettant le pied sur le sol américain,
vendredi dernier:

“The last time I was with you”, dit M.
MacDonald, “I came on a mission of
peace, so that together we might create
a public psychology which could pursue
the fruitful avenues of peaceful co-oper-
ation as to our respective armaments. I
am on the same mission still”.
“Une mission de paix”, cela se comprend et.

quand on n’a pas autre chose à dire, cela dit
tout. Mais que peut bien signifier “a public
psychology” (une “psychologie publique’), puis-
qu’une “psychologie” n'a jamais été et ne sera
jamais un état d’esprit ou, comme on dit au-
jourd'hui, une mentalité? Et surtout essayez
donc de deviner ce que c’est qu’“une psycholo-
gie publique qui pourrait poursuivre (ou prati-
quer) les fructueuses avenues de la coopéra-

tion pacifique quant à nos armements respec-
tifs”? M. MacDonald n'entend pas ici se mo-
quer du monde: ce galimatias est ce qui sort
tout naturellement de cet esprit faux qui est
surtout une fausse conscience de ce cerveau
fumeux et bourbeux auquel la grande nation
britannique demande présentement sa direction
en matière de politique extérieure. Les discours
rousseauistes et quarante-huitards de MM. Her-
riot et Paul-Boncour sont certes aussi ridicules,
mals il ne viendrait à l'idée de personne d'y
chercher du sens; au contraire, quand M. Mac-
Donald ouvre la bouche, on se demande tou-
Jours si ce Saint Jean-Foutre & Patmos ne nous
livrera pas le secret de la paix automatique et
perpétuelle—Olivar Asselin,

. ®

Une crise absurde.
LE “CANADIAN RAILWAY EMPLOYEES’

MONTHLY".—81 jamais dans l'histoire il y a

eu une dépression sans la moindre justifica-
tion, c'est bien celle qui étouffe le monde ci-
vilisé actuellement.

Si nos récoltes avaient manqué à la suite de
la nielle, de la gelée ou de la sécheresse; si nos
travailleurs avaient été détruits par un cata-
clysme, il y aurait des excuses à la dépression.
Mais nous n'avons été dévastés ni par les inon-
dations ni par la famine; nos champs sont
aussi fertiles, nos manufactures aussi bien ou-
tillées, nos artisans et nos techniciens aussi
habiles que jamais, et mieux, puisque nous
avons appris a si bien utiliser nos inépuisables
ressources naturelles que le volume de travail
humain pour les mettre en valeur et répondre
aux besoins de I'humanité n'atteint qu'une frac-
tion de ce qu'il était au commencement de ce
siecle. Il est évident que la dépression n'est
pas un phénomène naturel; elle n’est pas le ré-

sultat d'un acte de la Providence; elle est de
fabrication humaineetelle est la plus frappante
image de la stupidité humaine comme collecti-
vité depuis la grande guerre.
Y a-t-il une excuse à cela? Aucune. Si le

pays manquait de nourriture, de charbon, de
bois, de laine, la population devrait souffrir de
la famine, du froid, du manque d'habitations et
de vêtements. I y aurait alors un vrai pro-
blème. Mais il est ridicule d'inventer un pro-
blème, de provoquer une situation dans laquelle
le mineur de charbon gèle parce qu'il a extrait
trop de charbon; le cultivateur crève de faim
sur une montagne de blé, le tailleur va en gue-
nilles et suit la queue des soupes publiques et
le charpentier est forcé de vivre en plein air.

. *

  

Remaniement électoral.
LE DEVOIR.—Un membre du comité parle-

mentaire chargé de remanier les comtés qué-
bécois pour fins fédérales vient de déclarer que
tout n'est pas fini. Nous en sommes encore
aux pourparlers, a-t-il dit. Pourpariers? Peut-
être. Mais ce monsieur ne nie pas du tout la
véracité des informations parues dans le ‘De-
voir” il y a une semaine. à ce propos. On a
parlé trop tôt. dit encore ce député. Trop tôt?
Faudrait-i] attendre que tout soit fait, bâclé et
bouclé pour en parier? Le seul moyen d'empé-
cher des injustices de se commettre. c'est de les
dénoncer au moment où elles se préparent.
Est-il vrai qu'il s'agit. selon le plan Dorion-
Gobeil, de former sur I'lle de Montréal des com-
tés de majorité anglaise, avec 40.000 à 50.000
âmes, alors que les comtés de majorité fran-
çaise auraient une population de 75.000 à 80.000
âmes? Le député qui a donné une entrevue ex-
plicative à la Patrie” ne nie rien de tout cela.
Attendez. vous verrez, dit-il. C'est cela. Quand
nous serons cousus dans le sac, nous crierons...
et l'on ne nous entenéra plus. Alors que dans
le Québec on veut donner des comtés urbains
de 40.000 Ames à l'élément anglais, que fait-on
dans l'Ontario? L'on pense à faire disparaitre
le comté rurai de Russell. de majorité fran-
Çaise. où il y a plus de 43.000 de population. Nos
ministres doivent avoir pourtant assez de sens
commun et de flair pour se dire que si cela
allait se faire, leur parti n'en mènera pas large
dans les provinces et les comtés ainsi morcelés.
Le mieux serait de classer définitivement je
plan Dorton-Gobeil et de travailler à étadlir des
limites nouvelles, plus équitables à ls fois aux
Anglo-Canadiens et aux Canadiens de langue irnnçaise.—G. P,
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Verra leurs premiers

Soient l'aube jure et

Sur vos Pierrots et

“LA POESIE
CANADIENNE-

FRANÇAISE”
par l'abbé Albert Dandurand.

Livre méritoire, si l'on songe à sa
documentation précise, abondante,
complète même quant aux oeuvres.
Utile de ce fait, on n'en saurait
douter. L'auteur est le premier
qui se seit avisé de dresser un ca-
talogue exactdes ouvrages en vers
publiés au Canada et de tous les
thèmes de nos poètes. Dieu sait s’il
fallait de la patience! Le Canadien
adore écrire en vers, et c'était en-
core plus vrai aux temps héroïques
de notre littérature: il y est beau-
coup plus créateur qu'en prose.

L'abbé Dandurand s'est donné la
peine de tout lire, du moins en a-t-
on l'impression. Il faut lui en faire
un mérite. Son volume servira à
quiconque désire un renseignement
sur notre poésie.
Mais ce n'est pas encore l'ouvra-

ge définitif qu’on attendait. Si “la
Poésie canadienne-française” ren-
ferme un excellent répertoire des
oeuvres, on n'y trouve pas les
éclaircissements voulus sur la car-
rière des poètes. Bien pauvre, la
partie biographique n'apporte rien
de neuf, C'est pourtant celle qui
importerait le plus. Certains de nos
poètes, surtout ceux de la première
heure, n'ont pas laissé de vers re-
marquables. Si l'on doit à leur qua-
lité de pionniers de tenir compte de
leur existence, cet intérêt s'attache
plus à leur vie qu'à leurs tentatives
peu heureuses.
L'auteur n’a pas considéré son

sujet avec assez de détachement. Il
& pris trop au sérieux des oeuvres
qui ne méritent pas cet excès
d'honneur. De ià, cet asgect systé-
matique et solennel de son livre;
cette introduction divisée en sec-
tion A et B; ces chapitres coupés
en “articles I' II, etc”, Ce n'est là
que petit travers. Mais, où l'on dé-
passe la mesure, c'est dans la di-
vision de notre poésie en périodes
classique, romantique et contempo-
raine; dans les étiquettes, “parnas-
sien, symboliste, etc”, attachées à
nos poètes. Il y faut le désir de
faire rentrer notre histoire littérai-
re dans 18 cadres des manuels fran-
çais. Elle ne s’y prête pas. A peine
naissante, c'est l’écraser sous le ri-
dicule que de l'assimiler de force
à celle de la France. Notre littéra-
ture a des qualités, elle ne mérite

pas le mépris dcnt la couvrent cer-
taines gens, mais on ne la mettra
pas en faveur par les hyperboles
les exagérations. Et puis l'on ne
fera croire à personne que les
productions informes de 1800 à 1860
s'égalent à la grande époque classi-
que des lettres françaises. Accor-
dons-leur la sympathie due aux
efforts d’un peuple jeune, mais rien
ne sert de nous aveugler sur leur
mérite.
Comme tous nos critiques douce-

reux, l'abbé Dandurand tient coû-
te que coûte à juger chaque tenta-
tive littéraire même ratée, d'a-
près des normes éternelles. C'est
ainsi encore qu'il rapproche avec

un sérieux dont le lecteur sourira,
Chapman ‘ce brave Chapman!)
d'Ovide et de Lucrèce: Alfred Mo-
risset ,de Boileau et Malherbe: Mi-
chel Bibaud, ‘cette vieille barbe)
de Juvénal; Pamphile Lemay, de
Verlaine et Mallarmé. Il est m'me
tenté de mettre Lemay au-dessus

de Verlaine et Mallarmé! Plus loin,
11 le comparera à Lamartine, sans
qu’on sache les rapports mystéri-
eux qui unissent dans son esprit
l'auteur des “MEDITATIONS” et
les grands symbolistes. N y à ll
un manque de mesure bien décon-
certant. S'il était intéressant de
rechercher les influences et les mo-

 

 le même bateau les maîtres et leurs
pâles imitateurs. Destiné aux col-
lèges. le livre de M. Dendurand|
n'aidera guère les étudiants à faire,
le départ entre une oeuvre origi-
nale et un pastiche. :
L'auteur n'est donc pas un guide

sûr. Désireux de plaire à tout le
monde. mais se rendant compte
tout de même des défauts, 11 fait ;
des réserves qu'il atténue par toutes
sortes de circonlocutions, né|
mismes. Pour lui, un auteur ne)
manque pas d'originalité. mais!
“manque parfois d'originalité* (p.-
80): il ne manque pas de chaleur
il “manque xn peu de chaleur” (p.
91): 11 n'écrit pas avec négligence.
il écrit “un peu négligemment” (p.
101). Ces jugements timorés a-
bondent: “le style se libére un peu
de la servitude française” (p. 31):
“le pittoresque relève «x peu l'im-
précision” (p. 30); “une aisance un
peu négligée” (p. 57): “un art un
peu monotone” (p. 02): ‘un peu
de mélodrame'” (p. 99). Nous nous
sommes amusé à faire la statisti-
que de ces “un peu”: nous en avons
relevé 34. Tous les vocables d'at-
ténuation y pessent, du reste:
peut-être, certain. parfois, souvent
assez et aurez peu. C'est assez qui
revient le plus souvent: “culture
assez poussée” (p. 8): “une mani-
Tre assez heureuse” ‘p. 20): “une

assez peu personnelle”
p. 15). Nous l'avons compté 40
fots!.

1 On à le meillenr exemple de ces
jugements gui Tugent sans juger
dens l'appréciation «ur Morisset:

‘Pour résumer. Marisset mrnoue #7
peu d'originalité: c'est ainsi ou'il
suit parfois trco Mallerbe . . Bi Je 
seniiment est à certaine endroits \

Un berceau, quelle grande chose!
Sait-on bien tout ce qu'il contient
Et l'espérance qui repose
Sur le front d'un eafant chretien?...
Aimez prier le suir,
Près de vos Pierrots, vos Pierrettes!

Quand la maison toute joyeuse

Que ces pas d'une vie heureuse

Ft dès ce jour, veillez discrètes,
Sur vos Pierrots et vos Pierrettes.

Puis l'on est si vite à l'enfance
Où l’on trouve Je conseil vain,
Où l'on ne croit à l'évidence
Des mille dangers du chemin!
Oh! veilles bien alors discrètes

Mères, bien souvent la jeunesse
Est un long détour du devoir;
Pour que cet âge en leur vieillesse
Ne laisse aucun nuage noir,

Alors, surtout, veillez discrètes
Sur vos Pierrots et vos Pierrettes;

Et Dieu à vus accents docile
Viendra bénir vos cheveux blancs;
Elevés selon l'Evangile
Sur vous aussi, braves mamans,

Ils veilleront discrets, discrètes,
Vos bons Pierrots et vos Pierrettes!

 

tique trop cher à nos auteurs. Il

en tant qu'histoire littéraire,

dèles, on ne devait pas mettre dans| ;

  

MAMANS|
 

discrètes,

pas tremblants,

le printemps;

vos Pierrettes,

Joseph BEDARD.

banal, des vers s'émeuvent d'une
douleur sincère et touchante. Et si
le style est incolore, parfois il s’en-
richit d'un réalisme fort” (p. 85).

L'auteur se rend compte des fai-
blesses des poèts qu'il étudie, on
le devine, mais il n'ose pas dire
toute sa pensée. Cette pusillani-;
mité enlève bMucoup d'inédtt à,
son livre. Elle rendra le plus mau-
vais services aux jeunes lecteurs à |
qui l'ouvrage est destiné. Point |
n'était besoin de se livrer à l'érein-
tement systématique: on pratique
trop ce genre de critique au Cana-
da. Mais il ne fallait pas non plus
tomber dans l’imprécision absolue,
dans la flagornerie et le manque
de discernement, autre genre de cri-

 
suffisait de juger avec impartialité,
avec courage, avec intelligence aus-
si: c’est la seule critique qu’il vallle
la peine d'écrire. Toutes les autres
sont inutiles, nuisibles même.
LA POESIE CANADIENIéE-

FRANCAISE n'a pas grande valeur
n

comme critique. On y trouve un
bon catalogue, des listes complètes,
rédigées d'ailleurs en un style de
procès-verbal. C'est tout. C'est
peu. A quoi bon se donner tant de
mal pour Un si piètre résultat?

PIERRF DAVIAULT
(1) Un vol. éditic & Albert Lé-

véque, Montréal, 1933.
N.D.L.R. — M. Pierre Daviault

fait une critique de fond de l'ou-
vrage de M. l'abbé Dandurand. Sur
la forme il porte un bref jugement:

“ , . , rédigées d’ailleurs en un style

de procés-verbal” M. Daviault a

été très modéré ou il croyait en

avoir assez dit. Ajoutons pour lin-

formation du lecteur que “LA POE-

SIE CANADIENNE FRANCAISE

fourmille de termes obscurs et im-;
propres, de phrases lourdes et mal |

bAties, d'incohérences et de coq-à-.

l'âne. Chaque page de l'ouvrage est

un exemple de la manière dont on
ne sait pas écrire.

  
Un moyen de

sauver le cté…
(Suite de la !re page)

politiques peuvent toujours s'enten-

dre sur une mésure de cetté natu-

|
|
|
|

|
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qui fond dans la bouche

Inutile
prochain pour jouir du goût délicieu:
du blé d’Inde frais cueilli. Vous pouvez
l’obtenir dès manitenant, en exigeant le
blé

Autres varietes de Ble
d'inde AYLMER: Le
“dore-Bantam”; de
“Grains Entien™ et le
"dore-sucre” Groff.

NDRE

 

d'attendre jusqu'à l'automne

d’Inde sucré marque AYLMER .. .
parce qu’il est mis en conserve quelques
heures seulement après que les épis ont
été
fer

cueillis. Conservé dans des boîtes de
blanc spécialement émaillées à

l’intérieur, AYLMER apporte à votre
table,

me

Faire fondre 3 c. à
: soupe de ;

ajouter une boite
blé d'Inde sucré
AYLMER, (No. 2);
sel et poivre au
gout. Faire chauffer
doucement; servir
avec bacon bien cuit.

les qualités appétissantes du
illeur blé d’Inde de laprovince de
> Québec . . préparé au goût des

connaiseurs de cette province . .
mis en conserve dans une de
nos trois fabriques du Québec.
Pour livre de Recettes gratuit, écrivez
à Joan Abbott, Service Diététique
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Hsmi*-on - Canada
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re. à condition que les conserva- | @ Re _

teurs soient prêts à mettre de l'eau

dans leur vin. |
COMTE DE RUSSELL

Après une heure et demie d'étude

et de discussion, les libéraux ont

réitéré la déclaration de principe

qu’ils avaient faite la semaine der-

nière, à savoir que si les conserva-
teurs veulent modifier leur projet

d'une façon raisonnable. eux-mêmes

s'arrangeraient pour terminer la
session le plus tôt possible. Si non,
c’est la guerre. L'on peut prévoir,
sans crainte de se tromper, que le
débat en Chambre portera princi-
palement sur la redistribution sur
l'ile de Montréal.
Au sujet du comté de Russell qui

menace de devenir le grand champ

de bataille. M. J. C. Elliott, ancien
ministre des travaux publics, qui
représente les députés libéraux
d’Ontario sur le comité, est d'avis :
que l'on devrait faire concorder les,
comtés avec les districts judiciaires. '

 
Ainsi il serait possible de sauver le
comté de Russell. i

Praesent

Pour tout ce que vous aves|

à vendre ou à louer servez-
vous des PETITES ANNON-
CES CLASSEES.
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préparé depuis 53 ans, seulement

 

Furoncles Douloureux|

Ne Pouvait Travailler
M. Wm. Davyduke, Smeaton,

Sask. écrit ceci:—"Il y a trois ans
je aouffris de furoncles A un tel
puint que je ne pouvais travailler.
Un ami me dit que mon sang

devait être mauvais et me conseil-
la de prendra du Burdock Blood
Vitters.  J'Imorals qu'un médica-
ment pouvait srr*te- ei prompte-
ment une le incommodité. car
une bouteille mit fin aux furoncles”.!

En vente en toutes 12s pharmacies et tous lc: inagasins à rayons:

Ont. .
par The T, Milburn Co, Ltd, Toronto,
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Le journal qui a le plus fort tirage
dans Hull et la région.

Le journal quotidien spécialement dévoué
Rüx intérêts de Hull et de la région.

 

 

POLITIQUE D’ECONOMIE

Attitude louable des autorités municipales. — Un gros déficit
en perspective. — Vivre selon ses moyens. — Examen
impartial de nos dépenses contrôlables. — L'Assistance
publique coûte-t-elle trop cher au trésor de la ville ? —
Impression ches le public créée par certaines déclara-
tions.

|

+

Les autorités municipales semblent être animées d'un;
Césir sincère d'économiser. Différentes mesures sont déja à
l'étude dans l'intention de couper, autant que c’est possible,
les dépenses contrôlables, sans nuire à l'efficacité des ser-
vices. Cette politique, d'urgence partout depuis quelques an-
nées, s'impose aujourd'hui chez nous avec plus de force que
jamais.

Aucune déclaration officielle, il est vrai, n’est encore
sortie de l'hôtel de ville pour nous exposer l’état de nos
finances municipales. Notre situation, cependant, n'est pas
meilleure que celle de nombreux gouvernements. S'il faut
en croire les rapports des milieux municipaux, nous aurons,
cette année, un déficit considérable.

Dans un rapport présenté à l'hôtel de ville, l'an dernier,
un comité de citoyens, chargé d'une enquête sur le mode le
plus économique d’adrninistrer les secours directs, prévoyait,
à moins d'un changement pour le mieux, un déficit de quel-
que 50.000 dollars. La réalité serait pire. Un échevin décla-
rait publiquement à une récente assemblée des contribuables
à Wrightville que nous serions à court cette année de près
de 100.000 dollars afin d'équilibrer notre budget. Pour une
ville comme Hull, c'est une somme rondelette de nature à
ouvrir les yeux des contribuables. Cette situation suffirait à
expliquer la politique d’écoffomie de nos autorités munici-
pales.

Nous sommes aujourd'hui dans la nécessité de vivre
selon nos moyens. C’est, d'ailieurs, celle de nombreux
citoyens ou entreprises commerciales. Nous devons les imi-
ter. Or, que fait celui dont les dépenses dépassent les reve-
nus? A contre-coeur, à moins de manquer de bon sens, il se
livre à une étude complète et impartiale de ses déboursés
contrôlables. Il coupe là où il peut.

Un point que nous ne devrons pas omettre dans l’exa-
men de nos dépenses municipales et voir si nous ne pour-
rions pas épargner !là des milliers de dollars, c’est l’Assistance
publique.

Fait reconnu par nos autorités municipales et les gens au
courant de la situation, ce service nous coûte beaucoup trop
cher. Rien que pour les cas de maternité, d'après des rensei-
gnements, que nous avons toutes les raisons de croire exacts,
il aurait été possible d'épargner au gouvernement provincial
et à la ville, l'an dernier, de quatre à cinq mille dollars.

Les autorités municipales se doivent d'étudier ce pro-
bième. Si, comme on le prétend, nous payons trop cher de
ce cOté-la, il faut pratiquer l'économie. L'argent affecté à
l'Assistance publique, c'est celui des contribuables. Lorsque
la ville doit faire face à un déficit considérable, que les pro-
priétaires ploilent sous le poids des impôts, les autorités muni-
cipales n’ont pas le droit d'ignorer un état de choses qui, à
leur propre avis, impose aux contribuables un fardeau de
cette sorte.

Nous croyons à la sincérité de nos autorités municipales
dans leur désir d’économie. Elles auront le courage de leur
politique et d'expliquer si l'impression qu’elles ont causée
dans la population à propos de l'Assistance publique est
fondée.

  

 

Camille L’'HEUREUX.
 

devants:

écès de Mme

 

Survivens son mart, une fille adop-
tive, Alice; quatre frères, Théophile,
à Hul, Xavier, à Sudbury, Benja-

Alb. Saumure

Mme Albert Saumure, née Emma
Demers, est décédée le 27 avril, &
l'âge de 42 ans. Elle demeurait zu
no 181, rue Maisonneuve.

min à Montebello, Wilmur, à Mont-
réel; deux soeurs, Mme A. St-Mar-
tin (Florida), à Hull, et Mme La-
londe (Marie) à Montréal.
Les funérailles auront lieu same-

di matin à 8 h, en l'église Notre-
Dame de Hull, et l'inlumation au

 

cimetière de cette paroisse.

Le député Verville

de Lotbinière chez

les libéraux hier
B.A, PH.L, M.D, L.M.C.C. M. J.-A. Verville. député de Lotbi
M in - Chi ; ~. J.-A, Verviiie, pu -

édeoin Chirurgien ; nlère. a prononcé hier soir à l'Union
Du New York Graduate Hospital |! libérale une courte allocution. 11

Du Graduate School de a recommandé aux ouvriers de se
l'UniversitéPennsylvania défier des agitateurs communistes.

a yo L'assemblée était sous la présidence
âtel-de-Ville de M. Donat Desmarais. Le club a

143, Hotel-de-Ville discuté le resta de cette brève as-
semblée de questions de routine.

 

Tél: Sher. 2471

Consultations 2-4 p.m. — 7-8 p.in.

Dr Gérald Brisson

Hull     

J.C MeQUAIG
FLU PRESIDENT
DELASECTION

Nécessité de mener une
campagne intense d'édu-
cation pour conserver
nos ressources naturelles.

A l'unanimité J.-C. McQuaig a
été <éélu hier président de la sec-
tion Gatineau-Lièvre- Nation de
l'Association de la province de
Québec pour la protection de la
chasse et de la pêche. M. J.-E. La-
flamme a été conservé en qualité
de secrétaire pour l’année courante.
L'élection a eu lieu au Standish
Hall, à la réunion annuelle de cette
section. en présence de représen-
tants des comtés de Hull, Gatineau.
Papineau et Labelle.
Le président a donné lecture du

rapport des activités de 1932. Les
autres comités ont aussi mis l'as-
semblée au courant de leur travail.
M. E.-R. Chevrier, député d'Otta-

wa, à présenté le but de l'associa-
tion et a insisté sur l'importance
d'une campagne d'éducation pour
obtenir la protection du gibler et du
poisson. L'Association. continue-t-il,
comprend qu'elle réussira peu 4
coups de lois en en oette matié-
re. C'est pourquoi elle s'efforce d’in-
culquer aux enfants de la province
la nécessité de conserver nos gran-
des ressources naturelles.
Au point de vue du tourisme, Ot-

tawa et Hull ainsi que toute la ré-
gion sont en dehors des grandes
routes de cette industrie, a déclaré
Hector-K. Carruthers, secrétaire de
la Chambre de commerce d'Ottawa.
les choses étant ainsi, il est d'une
suprême importance pour les mar-
chands d'appuyer l'Association de
manière à conserver et à amélio-
rer nos ressources naturelles.
Au nom de l'assistance. J.-T.

Purcell a remercié M, Chevrier; et
le colonel C.-M. Edwards, M. Car-
ruthers. Les autres orateurs ont été
E.-À. Cartier. de Montréal, secré-
taire de l’Association provinciala
Hugh Carson, docteur W.-J. Cos-
tello. de Buckingham, E.-W. Wal-
lingford, R.-J. Cameron, L.-E. Pa-
rent, président de la section lau-
rentienne, et le docteur J. Isabelle,
de Montréal, un des gouverneurs
de l'Association provincia!.
A son avis, d'aprés A.-H. Fitz-

simmons, si le gouvernement pro-
vincial réduisailt de 810 à $2 le per-
mis de fin de semaine, un plus

grand nombre des personnes pour-
raient bénéficier de nos ressources
naturelles et le trésor provincial n'y
perdrait rien en revenu. M. Mc-
Qualg a annoncé que la section se
pronose d'avoir une réunion chaque
mois pour maintenir le travail de
l'Association et accroître le nombre
des membres de la section.
Les autres officiers élus ont été

pour l'année courante: vice-prési-
dents, Théo. Lanctôt, E.-W. Wal-
lingford, R.-J. Cen

 

eron; trésorier,
L. de G. Raby: avocat-conseil, col.
R. de Salaberry; vérificateud. F.-
G. Ardouin: directeurs, Dr. A. E.
Mulligan, Maniwaki; P. 8. Moore,
Wright; F. W. Perras, M.P., Grace-
field: QG. Carr, Gracefield; Claren-
ce Heney, Aylwin: Hull County.
Thomas Brûlé, Hull: J, E. Lafiam-
me, Hull P.Q.; Col. C. M. Edwards,
Ottawa. Ont.: J. C. McCuaig, Hull
PQ: E. Wallingford. Perkins: R.
J. Cameron, Buckingham. P.Q.; J.

A. Larrivéee White Deer; Paul
Bourget. Thurso; Urban Chéne,
Chénéville; Major W. R. Lane, Lu-
cerne-en-Québec; J. Thomas, Fas-
sett; Ottawa, Hugh Carson, A. H.
Fitzsimmons, E. R.-E. Chevrier, M.
P.

 

 

 

  UNE VRAIE
NOUVELLE!

J. A. ALLY
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distribué pour fins politiques. On

Dénonciatior. d’une 2'&ssss pion

alliance er.tre Co-ops
etlibérauxaufédéral

leur politique en cette matière.”

Le député de Hull a déclaré que
json comté avait donné un bel exem-

t

 

ple d'indépendance politique en éli-
isant depuis 1927 un député conser-
‘valeur i deux reprises pour être en-
| voyé à Québec, bien que cette cir-
conseription soit essentiellement
Ubérale.

 

L. Duguay, député du Lac
St-Jean, accuse les libé-
raux de vouloir s'em-
parer ainsi du

pouvoir.

KING ETMASSEY
M. Aimé Guertin critique

l'administration de la
colonisation à

Québec.
VISITEURS

Appuyé sur des déclarations de,

l'honorable W.-Mackensie King.
chef de l'opposition libérale à Otta- |
wa et de l'honorable Vincent Mas-|
sey, organisateur en chef de ce
parti, M. L. Duguay, député du Lac-
St-Jean au fédéral a dénoncé hier !
soir au Club Conservateur de Hull ,

 

 

s'emparer du pouvoir .

cialistes de l’Ouest ce qu’il a fait, de
1921 à 1930, avec le concours des
progressistes au détriment de l'Est et

raux parlent contre le socialisme et
le communisme dans la province de |
Québec: dans l'Ouest, ils font la:
cour aux socialistes. En l'un et l'au- |
tre cas, ils n'ont qu'un désir arriver|
à la direction des affaires au Cana-
da. Mais. 8! jamais ils l’obtiennent|
par ce marchandage, ils devront.
pour se concilier l'appui des co-ops
revenir à une politique d'immigra- :

développement excessif de cette ré-
gion, verser dans une politique so-
cialisante, et travailleroft au déve-
loppement des idées communistes au |
Canada. Cette alllance libérale-
socialiste nous sera encore plus
dommageable que celle des libéraux |
avec les progressistes de 1921 à
1930."
Pour étayer son accusation,

Duguay a cité cette parole de l'ho-|
norable Mackenzie King, proponcé
11 y a plusieurs mois à Toronto: “Un

griculteurs devraient répondre avec .
enthousiasme aux appeis du troisiè- '
me parti. Pendant neuf ans, les libé-

>

ce qu'il appelle l'offre d'alliance des |
libéraux aux co-ops de l'Ouest pour un

“Le parti libéral, à dit le représen- |
tant du Lac-St-Jean, veut aujour-
d'hui, comme il l'a toujours fait ‘
par le passé, mettre la main sur le:
pouvoir par tous les moyens possi-
bles, et répéter avec l’aide des so-.

de tout le pays. Aujourd'hui les Ubé- :

tion intense en faveur de l'Ouest, au |

M.|

! +

grand nombre de travailleurs et d'a- | | |
1

Ont aussi porté brièvement la pa-
!role le docteur Fortin, le notaire
!Larue. M. Fecteau, Me Jean Daoust.

voir aux mains des libéraux et que ‘le dentiste A. Leduc. M. Jos. Bélan-
maintenant le Canada a uneager, président du club. à présenté
ce favorable de $87.000.000. Et il en e e .loue la politique du. gouvernement | 110'8tEUrSLermeslomteux
actuel. ; affaires. le club a critiqué les abus
M. Shields à reproché au gouver- jau'’on prétend exister dans la distri-

nement de Québec de ne pas être à bution des secours driects On allè-
la hauteur de la situation en face gue que des gens. sur la liste des
‘du chômage actuel. II a condamné| nécessiteux, reçoivent des salaires.

prl'administration de M. Taschereau.
pour s'opposer aux pensions des

vapver Guertin s'en est pris A Voir Nouvelles de Hull
l'Administration du ministère de la

| page 10colonisation à Québec. “Ce qu'on y
dépense. déclara-t-il. a toujours été
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CALENDRIER
VENDREDI, 8 AVRIL 1933 — 118¢ jour de I'annes.

Lever du soleil 4.45 — Iæver de la lune &ë.:9
Coucher du soleil 656—Cuucher de la lune 211.28

. . QUARANTE-HEURES
Papineauville: 26, 27 et 28 avril.
Saints Martyrs Canadiens: 28, 29 ot 30 avril.

JOUR — 8. Pau! de la Croix, confesseur.

  

4e be fe je fe che fe fe fe fe fe fe je je he je «fe ee4
8 EEE ven

 

Presentation a M. le

cure Carrière de son

portrait à Uhuile

St-Rédempteur témoigne sa reconnaissance pour les
25 ans de dévouement de son pasteur à la

direction de la paroisse.

M. l'abbé J-A. Carrière VG. Son Honneur ie maire Theo. Lame
curé de St-Rédempteur, a reçu hier : bert et M Aimé Guertin. député de
soir de ses paroissiens un magnif- Hull à Québec, occupaient les sièges
que portrait de lui-même fait à la de gauche et de droite de celui qu'on
peinture à l’huile en reconnaissance fétait. Dans les premières rangées,
de ses 25 années de travail à leur on remarquait MM. les abbés Jean

service. La présentation a eu lieu! Desjardins, A. Kemp et A. Lapoine
au cours d'une soirée organisée par te,le R.F. directeur de l'école Caue
les paroissiens de St-Rédempteur ! vin. MM. les échevins E. Laramée,
pour souhaiter à son pasteur une A. Beauchamp. A. Morin, J.-B. Thi-
joyeuse bienvenue à son retour ; vierge, M. J.-A. Lalonde, président
é Europe et de la Palestine. { de la commission scolaire, le chef
Environ sept cents personnes se

pressaient dans la salle paroissiale. '

  
(suite à la 10e page)

 

AUBAINES EN PREVISION|

Des Déménagements|
CONSIDERANT LA QUALITE DE NOS MEUBLES |

 

LIT -- SOMMIER -- MATELAS ==
Lit acier fini noyer, 344, 4 et 4!2 pieds. Sommier

d'acier à spirales.

sie.

$13 
  

Matelas ‘Marshall’
Forme de ressorts entre deux

recouvert de coutil de fantai-
Les prix varient de

 

couches de feutre

Charpente acier. sommier câble, mate-
lay at coussins recouverts de belle qualit
de cretonne de fantaisie.00 a $52.00

|

Spécini à . $10.55

EXTENSIBLE |
{ 

 

8 morceaux ...... Matelas [ane choppe. $1 1.75
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PRELARTS -- Nouveaux Patrons de 1933
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raux ont gouverné avec l'appui de ce . HA
troisième parti. Ce que nous avons ;
fait dans le passé, nous pouvons
encore le faire dans l'avenir.” Il a \
rappelé cette autre du chef de l'op-| Hi |
position prononcée au parlement: B qi
“Le parti libéral

 

  

VENDREDI, LE 28 AVRIL
Sa longue expérience fait de ce représentant Tip Top, un éminent
spécialiste en vêtements masculins. Nous serons heureux de vous

      |

 

$19-50

Vendus seulement par

193, rue Principale, Huil.

   

faire profiter de ses connaissances en lainages et en modes mas-
culines et, de plus, il prendra lui-même les mesures de tous les
clients qui donneront leur commande durant sa visite chez nous,

L’étonnant nouveau bas prix de $19.50, pour

les Vétements Tip Top, en fait, sans con-
tredit, la plus grande valeur du moment.

VETEMENTS

TIP TOP

DAMIEN CARON

      

  
      
     

  

| Argent remis si non

appuie plusieurs
mesures qui pourraient être inscrites:
au programme socialiste, et, ce fai- |
sant, nous sommes fidèles à notre:
passé et à notre présent.”
De l'honorable Vincent Massey, il

à cité la parole suivante, extraite |
d'un discours fait le 24 mars dernier,
à Windsor, Ontario: “Je suis de ceux
qui croient qu'il devrait exister une
alliance étroite entre les libéraux et
le troisième parti. Bien plus, je crois
qu’il n'y & pas de différence essen-

sans du troisième parti. Pour cette
raison, travaillons donc ensemble.’
L'assemblée du Club Conservateur:

avait l'honneur hier soir de recevoir
plusieurs visiteurs. Outre M. L. Du-
guay, député du Lac-St-Jean au fé-

déral, on remarquait M. Shields,
chef ouvrier de la ville de Québec,'
le docteur Fortin, député de Lévis
au fédéral. le député de Matane à
Ottawa. M. Fecteau, de Québec, M.
Jos. Bélanger a présidé. Le député
Aimé Guertin était également pré-'
sent.
M. Duguay a regretté les abus

dans la distribution des secours di-:
rects qui se pratiquent des deux
côtés. Il à reproché à l'honorable
Ernest Lapointe de vouloir se pré-
parer un cheval de bataille aux pro-
:chaines élections en soutenant que
le fédéral donne aux provinces an-
Rlaises, tandis qu'il refuse à ia pro-
vince de Québec. Demandant vers |
quel parti le Canada devait se tour-
ner, le député du Lac-St-Jean a ac-'
cusé les libéraux fédéraux de vouloir
s'emparer du pouvoir par tous les
|moyens possibles. Pour lui, entre les
co-ops, leg libéraux et les conser-,

| vateurs, 11 croit que le peuple devrait
\appuyer le parti. représentant l'or-
ldre et la stabilité au Canada. celui '
,de IThonorabie R.-B. Bennett. I1 a
; constaté que. lorsque les libéraux
‘ont enlevé aux conservateurs le pou-
voir en 1921 la balance favorable
du pays était de $50.000.000, que la
balance défavorable était de $300.-
000.000 en 1930 à la reprise du pou-

GRATIS
avec chaque livre

de THE

PRIZE PACKAGE THE |,
vous recevres !

GRATUITEMENT

un cadeau

 
 

 

A. LABELLE
RPICIER

Angie Laval et Vieteria
HULL

|
!

satisfaisant |
i

!

  
 

tielle entre les libéraux et les parti- À
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MOBILIER A DEJEUNER — Buffet, Table, quatre Chal-
ses, fini buff. Choix de plusieurs mode- $20 $69àles. Les prix varient de

 

 

MOBILIERS DE CHANV3RES A COUCHER. Sur notre deuxième
plancher vous pouvez choisir parmi 38 différents modèles dang les
styles les plus 1: - reaux. Nos prix varient de

$35 a $400

   

 

 

La verge,

à partir deTAPIS DE PASSAGE

Laveuses
Electriques

 

Cuve en porcelaine, ave:
toutes les dernières amélio-
rations. Spécial,

s58

GLACIÈRES
Electriques

 

Nos vendeurs sont à vo-
tre disposition et se feront
un plaisir de vous donner

 
|

les meilleurs renseigme- }

ments sur nos giacières ‘

électriques.
| $99 .…  

 

 

Carpettes Axminster
 

SANS COUTURE — dans un grand choix
de jolis dessins — 9 pds x 10 pds 6 pces. 33.00
 

Poéles

Fournaises
Feux Bois et Charbon

Fini régulier
et émaillé.

Prix depuis

$49 . $180.00
Ne Jéménages pas vntre

poêle, nous irons le cher-
cher et nous vous en M-
vrerons un aouvesu A vo-
tre nouvells adresse.

 

Notre offre puur votre
vieux pole vous Iatéree-
sora.

 

NA

PTL
75, rue Princivale, Holl

      

ECAR

 

 
      

 

MOBILIERA CHESTERFIEL®. Choix considérable dans les styles
nouveaux. Couvertures de Mobair, Reps ou Tapisserie. Nos prix

or $59 a $300
AS N= -

E
Telephone: Sherwood 5855

 

<
=
.

—e
=

=
=

"+
o
e

~
~
w
w



Un centenaire

est décédé à i

Templeton-est

M. PIERRE SANSCARTIER, AGE:
v DE 102 ANS, ETAIT LE PLUS
! VIEUX CITOYEN DE LA RE-

GION.

TEMPLETON-EST, P.Q., 26. —
(De notre correspondant» Les fu-
nérailles de M. Pierre Sanscartier, '
102 ans, ont eu lieu cette semaine.

8 en l’église Ste-Rose de Lima et
A l'inhumation au cimetière paroissial.
(a C'était le plus vieux citoyen de

; toute la région. Il avait eu le bon-
heur de voir sa cinquième généra-
tion. I! n'avait jamais connu ce que
C'était que la maladie.
M. l'abbé de Varennes, vicaire a

* chanté le service, assisté comme
diacre et sous-diacre de MM. les ab-

‘i Dbés Glaude et Carrière. de Gatineau
Mills. M. le curé Richard a fait la
levée du corps.
Les porteurs étalent les petis-

fils de feu M. Sanscartier: Ernest.
Lucien et René Sanscartier, Ernest

** Parent, Armand Madorce et Hono-
++ rius Boileau.
" Conduisaient le deuil les fils du
. défunt, Thomas. Adolphe, Antoine,

Joseph et sa fille Mme Ed. Parent.

Reconnu dans le cortège, E. St-
Louis, I. Charet'e, I. Lalande, D.
Parent, E. Sanscartier, H. Boileau

ssArthur Boileau, E. Sanscartier, fils,
O  Madore,. Lionel Sanscartier,

docteur Désy, Ernest Parent, C. Ba-
bourin. Emile Gascon, A. Hamel,

Roméo Lalonde, Paul-Emile Gas-
con, Jules Mongeon, A. Técuyer, Jos.
Beaudoin. Paul Sabourin, Jack Sub-
vins, Delphis Beaudoin. O. Létang.
Sylvio Lamoureux, Wilfrid Valiquet- AB
te, Lorenzo Pichette, Plerre Cam-
peau, Fmile Monclon, J.-V. Le-
clerc Lucien Beauchamp, Léon

NN  Campeau, Henri Clément, Cyrille
JJémeut, Octave Sauvé, A. Boileau,
David Mitchell, A. Dupuls, Jos.

* Green, E. Campeau. PF. Campeau, À
John Maloney, Ed. Charrette, Phil.
Robillard. Jos. 8éguin, Ph. Mann,
Fug. Giroux, A. Anderson, R. Gi-

: roux, Nar. Desjardins, D. Desjar-
;  dins. ”… Desjardins, O. Osborn, Ph.

Potvin, Aimé Potvin, A. Osborn, O.

Routhier, Victor Hurtubise, A. Gi-
roux. F. Beauchamp. J. Lavergne,

«, A, Wells, Jos. Plouffe ct nombre JE
d'autres. À

"NN M. Pierre Sanscartier cst décédé
+ samedi dernler. Survivent cinq fils |

dont le plus vieux est déjà un vieil-
, lard de 77 ans. Ce sont Pierre, de

Plal:ance, Thomas, de Templeton-
et}. Apldoha de Gatineau Mills,

Antoine, de ce même endroit et Jo-
seph, de la Pointe-Gatineau: une
fille, Mme Veuve Edouard Parent,
née Julia, deTempleton-est.
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PROCHAINS |

Evénements |
: Sous cette rubrique.sont annon- |

cés les événements prochains tels
que Assemblées, banquets, parties
de caries, séances, etc. Tarif, 3

, sous du mot. Minimum $1.00.
 

F.xécutif du Conseil Central IB
‘ Les officiers siègent ce soir à

8 h. 15, à la Bourse du Travail.
Avis aux intéressés. |

, Le Sec. |

La Vie Ouvriére 'E

 

 

Manoeuvres Inc.
L'assemblée régulière à été tenue

Lier soir, & la Bourse du Travail. IR
Un grand nombre de membres as-
sistent. Il y & admission de près

… de cinquante nouveaux membres, }1

vy a rapport du Conseil Central par
le Délégué A. Belzile. L'agent d'af-

‘ faires soumet un très intéressant
compte rendu des activités syndica-
les depuis la dernière réunion de
l'Union. Le chômage affecte ac-
tuellement près de 85 pour cent des
manoeuvres syndiqués. Il y a ce-
pendant, espoir de jours meilleurs
sous peu, L'Union félicite vivement :
le R. P. Jos. Bonhomme, OMI,.

pour sa nomination comme Vicaire
Apostolique du Basutoland. L'au-

mônier général donne à l'assemblée
quelques mots d'explication sur le
nouveau champ d'apostolat de l'an-
cien aumônier des Syndicats Ca- À
tholiques du Diocèse. On parle ae |
la Journée Sociale de dimanche pro-
chain et du Conventum Ouvrier, du |
3 mal prochain, Le vice-président;
est délégué au diner intime au|
Standish Hall. Le président D.
Gagné insiste sur la nécessité de
pratiquer la plus stricte économie à

. l'Union. L'assernblée a été des plus
. intéressantes et des plus actives.

Le Sec.
Railliement ouvrier ,

Dimanche soir, à 8 h. grand ral-
lement ouvrier organisé par ie 7e
Journée Sociale annuelle des Syn-
Gicats Catholiques Nationaux, à a

‘ salle Notre-Dame de Hull. Admis- :f
‘ sion gratuite, Orateurs: l’'hon. L.-C.

Arcand, ministre du Travail, M.
Gérard Tremblay, sous-ministre du
Travail, et le Chevalier Pierre
Beaulé, président de la C.T.CC.|

. Bienvenue a tous les ouvriers de la
région.

    

 

Le Mal de tête,
Grippe, Névrel-

gie, mal de dents,

douieurs périodi-
ques,Rhumatisme

Boite blanche Procuerz vous ln

L
L
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Commençant Aujourd’hui

Magasin ouvert de 9 hrsà 6

Valant jusqu'à 2.95

 

 
ROBES DE SOIE

Les plus récents styles et

coloris. Toutes les tailles.

Valant jusqu’à 3.95
Une aubaine extra

spéciale!

Robes de soie. En

toutes les tailles et

une valeur sensa-

tionnelle. Une au-

baine à

 

Rég. jusqu’à 4.95

 

Manteaux
Tissus de meilleures qualités. Unis ou

garnis de fourrure. En toutes les tailles.
Toutes les teintes.

Valant jusqu’à 16.96

  

Costumes
Chics costumes swagger de 2 et 3 mor-

ceaux, ainsi que des styles tailleurs.

Valant jusqu'à 25.00

 

   
      

  |Chapeaux|3

 

  
  

 

     

      

 

  

  

               

     

           

  

      

De bons tweeds, en

toutes les tailles de 14

à 40.

venues Jouiront du

Les premières

meilleur choix dans

ce lot.

Valant jusqu’à 7.95

Manteaux
Manteaux polo

avec collets pi-

qués et anires

styles

Valant

jusqu’à 9.95

Robes de haut ton,

90
de qualité en les plus
récentes conceptions.

Toutes les tailles.
Valant

jusqu'à 12.95

 

BAS uz
Valan

jusqu’à 1.00 Be

   Écharpes
De Soie Imprimée et

Tout Laine

Rég. jusqu'à 1.00

€

Manteaux

90

  

ow

Choix de {issus
dans ce lot. Vous
vous attendriez de
payer plus que le

double de ce prix
pour cette qualité

et style. Tailles
da à 44.

Valant

jusqu'à 9.95

ENSEMBLES

pour jeunes filles. Les

tailles sont de 14 à 20.
Ravissants petits cos-

tumes et à un gros

rabais.

Valant juqsu’a 7.95

ROBES

ns

 

‘Gratispe Gratis

100.
en Grands Prix
Pas de conjectures — Pas de con-

cours. Tous les clients reçoivent §

une boîte de Bonbons et plusieurs #

Personne ne connaît les boîtes &

chanceuses. La vôtre sera peut:

être de ces dernières.
——

A notre politique dd'offrir :a nos clients le supréme en
valeur tous les jours nous attribuons le succes phéno-
ménal et le grand développement du magasin Ritt’s.
Nous célébrons maintenant notre 9ème anniversaire
avec des occasions par excellence,
ce à des efforts spéciaux de S. J. RITT, Président,et à
la généreuse coopération de plusieurs des plus gros
confectionneurs dans l'Industrie des Vêtements lout
Faits pour Dames.

!- tout possible grà-

 

DE 2 MORCEAUX
comprenant une

Cape et une Jupe
Tailiss 14 à 20.

EXTRA SPECIAL

2.90

if:
LIMITE
101, RUE RIDEAU

  

Venez aujourd’hui, venez demain — C'est le plus
grand événement dans nos 9 ans à Ottawa — vous

épargnerez de l'argent et vous avez une chance de

recevoir un substantiel cadeau en argent.
 

Fin

   

Costumes
fres costiimes

sportifs et taii-
leurs, en le:
rtf + et colo-
rin les plis en

vogue. Toutes

les tailles.

“ Valant

Jusqu'à 14.95

Meilleurs 14s-
aus ot les gar-

nitures de
fourrure sont
des meilleures.
Styles unis, rn
toutes jen tatf:- ©
les fortes. Va-
lant jusqu’à $25

SACOCHES
Véritales cuirs, .90

plusieurs styles.

Rég. jusqu'à 4.95.

 

PYJAMAS
ROBES DE NUIT
PARURES DE
DANSE,Etc.

60.
Valant jusqu'a 1.50

A ‘ » fl j N D

 

de sérics de

Rohes en Soie et de

tissus imprimés. Tail-

les, de 14 à 44,

UN acOMPTp RESERVER]

Vo

Costumes
Costumes de tweed

 

  | BLOUSES|
DE SOIE j 

  

UN SPECIAL
PRESSE!  

  

Soie unie, soie

imprimée et com-

binaisons de soie.

Toutes les tailles.

Valant

jusqu’à 7.95

 

Manteaux
Unis et garnisTissus de haut ton.

de fourrure.

Valant jusqu’à 14.95

90

Costumes
Alléchantes aubaines en les plus ré-

centes conceptions. Confection de
choix.

Valant jusqu’à 19.95
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Le
LE GALA DRAMATIQUE

Harvey fait l'éloge
des interprètes des
6 pieces françaises

suite de la 12e page)
 

visult) ne laissait pas l'impression

d'un guerrier de la guerre de Tren-

te Ans. I! lui manquait un peu
d'avoirdupoids. Helpérinde (Solan-
ge Gauthier-Dunnet) améliora son
jeu graduellement, dit-il, et finit

per donner une très belle interpré-
tation. Harry Hayes avait la di-
r-“tion de la pièce. La Rampe mé-
te des cordiales félicitations.
“Matines et Laudes”, de Léopold

Houlé. présenté par Le Studio du
Montreal Repertory Theatre Inc.
80's la direction de Martha Allan,
eS avant tout une thèse parlée ou
un essai psychologique. On nous re-

présente un entretien entre deux

Anciennes amies intimes, dans le

parloir d'un couvent: l’une, Soeur

Bainte-Hélène-Marie, est une novi-

ce et l'autre, Claire, une jeune fille

de la société. Le contraste des deux

vies est saisissant. La novice a été

le tostr du jeune monde élégant

de Montréal avant de répondre à

l'appel de la vocation religieuse.

Claire veut tenter son amie et Tul
faire abandonner le cloitre... enfin,
elle doit lui faire des aveux. Mais la

Jeune religieuse trouve la force spi-
rituelle de résister à la tentation

du monde qu’elle a abandonnée pour

toujours.
“Le producteur a fait une pièce

d'une thèse parlée, déclare M.

Harvey qui est encore à se deman-

der si “Matines el Laudes’ est une

pièce où une thèse psychologique.

Fille manque de valeur dramatique.

mals le groupe montréalais a réussi

À en faire une pièce au lieu d’une

thèse parlée. donnant beaucoup plus

de vie à l'oeuvre que l'auteur n'avait
pu le faire dans le manuscrit. “Tous
les personnages étaient des fan-
tômes pâles dans une certaine me-
sure, dit-il. Ii n'y avait pas de

mouvement. Les acteurs devaient
communiquer la réaction de Ia no-
vice envers son amie plus versée
dans les choses du monde. Aucun
des trois personnages conçus par
l'auteur n'avait beaucoup de sant.
Les interprètes ont fait du magni-
fique travail. Ils ont su rendre l'idée
de l'auteur.”
La mise en scène aurait eu plus

d'effet si l'on avait amélioré les
effets de lumière. Cette critique, M.
Harvey l'a faite de la plupart des
groupes anglais et français.

Xxceptons La Rampe, qu! fit valoir

l'excellent aménagement de lumières
du Little Theatre. M. Harvey croit

que l'effet a été atténué par l'ilu-
mination du crucifix. Le jeu de lu-
mières
Pa

 

chaud, trop agréable, trop confor-
table pour une salle de réception
d'un couvent. La pièce elle-même
porte à la monotonie. I! y avait très
peu de mouvement mais l'interpré-
tation fut excellente, Les interprètes
cnt su faire valoir le grand effet
de la pièce. Au reste, ce fut leur
Jeu plutôt que jes décors qui donna
à la pièce son atmosphère. Claire
(Berthe Lavoie» après un début
faible donna une excellente inter-
prétation, dit-il. La Révérende Mère
Supérieure (Jeanne Dépocas), était
un rôle difficile de même que celui
de la novice (Yvette Mercier-
Gouin) à cause de l'état d'esprit
mystique que seule une véritable re-
ligieuse saurait posséder. Ce fut une
bonne représentation et M. Harvez
félicite Martha Allan.

Les acteurs du Conservatoire Na-
tional de Musique de Québec ont
rendu “Les Trois Masques” de
Charles Mére sous la direction de
René Constantineau, qui remplissait
également le rôle tout important
de Pratti Della Corba. C'est de la
sombre tragédie. la fierté de race
et de famille en Corse et la cruauté
raffinée de la vendetta. Il existe
une guerre entre les familles Della
Corba et Vescotelll, mais Paolo Della
Corba (Gérard Arthur) aime pas-
sionément Viola Vescotelll (Marthe
Lapointe) qui doit devenir la mère
de son enfant. On est en plein
carnaval et Paolo se fait assassiner
par les Veascotelli en se rendant,
dans un travesti de Mardi Gras,
auprès de son amante. Les assas-

sins emportent la dépoullle chez le
père inquiet, qui croit recevoir des
fétards remplis de l'esprit carna-
valesque. L'Arlequin Rouge (Mau-
rice Constantineau) est le princi-
pal des trois masques. Le père croit
que le Pierrot inerte est leur com-
pagnon ivre-mort. Stupeur affreuse
du père de la domestique Mancecca
(Madame Arthur Fortier) quand ils
enldvent le masque du Plerrrot et
reconnaissent le fils assassiné. Le
père jure de venger dans le sang
la mort de son fils unique. T1 va
poignarder Viola, folle de douleur
au pled de son bien-aimé, quand il
décide de l'épargner afin d’avoir
un petit-fils.

M. Harvey s'excuse tout d'abord
s'il doit dire des choses désagréa-
bles, mais il souligne que les per-
sonnages de la pièce ne sont pas
assez basanés et cuivrés. Ils n'ont
pas l'air de Corses. Défaut de ma-
quillage. Le directeur n'a pas com-
pris la pièce en faisant subir des
changements au texte. Les mots de

général lui semblait trop l'auteur ont une grande valeur dans

 

E SHREDDED WHEAT .
vous y aidera. Il vous

offre toutes les bonnes choses
dont la nature a doté le blé.
Les hydrates de carbone pourl'énergie.
Les protéines pour réparer les tissus. Et
les vitamines et sels minéraux si salu-
taires.

Rien n'est ajouté, rien n’est enlevé. 1I
est tout cuit et prêt à servir. Une réelle
aubaine alimentaire.
Régalez-vous donc de Shredded Wheat
— l'alimenc VIFALEMENT DIFFE-
RENT—une fois par jour durant dix
jours au moins, et tenez le pas avec les
jeunes,

    

   

 

   

   

     Plus de nourriture
pour moins
d'argent.”

12 gros biscuits
dans chaque boîte.

SHREDDED WHEAT
FAIT AU CANADA = DE BLE CANADIEN » PAR DES CANADIENS

 
AYN

une pièce. Tous les personnages se
ressemblaient trop. Is parlaient
trop fart. Le sens de l'emphase et
les gestes étaient bons. L'interpré-
tation fut meilleure au début qu'à
la fin. A l'entrée des Trois Mas-
ques, on ne distingue pas assez que
c’est l'Arlequin Rouge qui est le
meurtrier. On a aussi manqué l'e:-
fet de la pièce en exagérant le jeu
au moment où le père reconnaît
son fils. Les acteurs ont trop insisté
sur les choses qui n'en avaient pas
besoin. Le jeu d'ensemble était bon
de même que l'atmosphère. Ce fut
un bel effort. Les costumes étaient
frappants. M. Harvey félicita Ma-
dame Arthur Fortier. qui fut mer-
vellieuse dans le rôle de Mancecca
Paolo n'était pas suffisamment ro-
manesque. Le père a su conserver
sa dignité de père, son feu et sa
passion mais i! semblait manquer
le poids physique d’un homme de
l'âge de son personnage. C'était une
pièce très difficile d'exécution.

A LA MATINEE
‘Trois pièces de genres fort variés

furent rendues hier après-midi: “Le
Baiser dans la Nuit” de Maurice Le-
vel, par le Cercle Dramatique des

Etudiants de Laval: “Une affaire
d'or” joué pour la première fois par
les Anciens du Gesù de Montréal et
adapté par le Père D'Auteull, jésui-
te, de la pièce de Marcel Gerbidon,
ot “Les Rantzau” de Erckmann-
Chatrian, joué par l'Union Drama-
tique de Québec Enr.
Le groupe de l'Université Laval! a

rendu avec un réalisme saisissant
une pièce sensationnelle pour ne
pas dire une pièce dramatique qui
glace d'effroi. “Le Balser dans ia
nuit” est en effet drame de terrible
vengeance, où l'amant affreusement
défiguré et rendu aveugle par le vi-
triol que lui avait lancé au visage la
femme qu’il avait délaissée, applique
le principe “oeil pour oeil", c'est le
cas de le dire. Il V'entraine dans un
piège et lui fait subir les mêmes tor-
tures physiques avec du vitriol après
lui avoir fait endurer les pires tour-
ments de l'esprit. Henri, le principal
personnage de la pièce (rôle très
bien rendu par René Arthur, E. E.
B. 8.) obtient l'acquittement de la
jeune fille, Jeanne (Claire Duha-
mel) et sous prétexte d'amour, 1l
l'aÿ ire dans son appartement, après
avoir pris congé de sa garde-malade
et de ses parents et amis. Il fait res-
sentir à la jeune fille, glacée d'ef-
froi, l'horreur et l'agonie d'être aveu-
gle et défiguré par le vitriol. Puis
11 implore la faveur d'un dernier
baiser... C’est alors qu'il la saisit
avec une poigne d'acier, qu'il lui
verse du vitriol dans les yeux et sur
le visage. LA vengeance est com-
plète.

En signalant, l'air de jeunesse
qui domine la pièce, M. Harvey fé-
licite chaleureusement les acteurs
de Laval de leur ambitieux effort.
Le directeur est M. Jean-Paul Pro-
vencher, E. E. D, à qui le juge ex-
prime aussi ses félicitations. “J’en
ai enoore le frisson”, dit-il au début
de ses commentaires. La scène d'ou-
yerture y auralt gagné st l'on avait
créé une plus grande atmosphère de
Chambre de malade. Le médecin et
l'avocat ne suggéralent pas assez le
professionnel. La variation du ton
peut aussi être améliorée, croit M.
Harvey.
M. Harvey félicite Henri (René

Arthur) de sa magnifique interpré-
tation, “un exploit remarquable de
mémoire”, un jeu excellent et cela
en dépit du désavantage d'avoir les
yeux bandés durant toute la piè-
ce. Il a toutefois perdu dans une
certaine mesure la férocité de son
rôle en donnant plutôt l'impression
de la souffrance morale que de l'a-
gonie physique. En terminant, 1l
dit que la pièce avait été exception-
nellement satisfaisante et une ex-
cellente représentation. M. Harvey
félicite égaloment Mille Claire Du-
hamel, la malheureuse victime de
la vengeance d'Henri. Elle avait un
rôle excessivement difficile.
La deuxième pièce de l'après-midi

faisait un contraste frappant. Les
Anciens du Gésu présentèrent une
adaptation du ler acte de “Une
affaire d'or”, de Gerbidon, une co-
médie moderne et dont la scène se
passa dans un bureeu de la Banque
Hutcheson à New-York. C'est la
vieille histoire basée sur le dicton:
À voleur, voleur et demi. Patrick
Hutcheson (Louis-A. Lapointe) est
un grand brasseur d'affaires (par-
fois louches) à New-York. II n'est
toutefois pas assez rusé pour Timo-
thy Gibbs (Louis-Philippe Mercure)
un vieux renard du Nebraska qui a
“semé” des pièces d'or dans des
champs de chiendent au Nebraska.
Pour compliquer les affaires, le fils
de Timothy est un Jeune ambitieux
John Gibbs (Monoré David) devenu
l'homme de confiance du milliar-
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Très efficaces contre: mi-
graine, mal de tête, fièvre,
névralgie, nervosité, grippe,
etc.

 

 

ERMETTEZ-NOUS de, vous rappeler quelque

 

chose que vous avez peut être oublié. Le ler mai, jour du grand
déménagement annuel, approche.

Si vous déména
être oublié de f
nécessaires pour
que. Si c’en est le cas,
nant!

Téléphones a 1"Hydro” — ¢'est votrepropre service. Dites où vous déména-gez et quand. Permettez-nous de tout
préparer pour votre arrivée.

 

xez — vous avez peut-
aire les arrangements
votre service électri-

agissez mainte-

 

Le ler mai

Jour de

Déména-

gement   
Commission Hydroélee-

trique d’Ottawa
108, rus Bank Téléphone: Queen 713
 

—

NERFS
TREMBLANTS
Quand vos nerfs sont aiguisés...
2 vous ne pouvez supporter le

bruit des enfants .. . quand tout cs que
vous faites est un fardeau . . . quand
vous êtes irritable €& morose .. .
essayez le Composé Végétal de Lydia
F. Pinkbam, 98 femmes sur 100 disent
en avoir bén é.

M1 vous donnera le surplus d'é-
nergie dont vous avez besoin. La vie
vous semblera, de nouveau, digne
d'être vécue.
Ne retardez pas ua seul jour—

recourez à ce remède qui vous sou-
lagers. Achetez-en une bouteille au-
jourd'bui, chez votre i

LE COMPOSE VEGETAL DE

SAAT
daire Hutcheson. Papa Gibbs a
trompé les experts et les savants
par son stratagéme. Les banquiers
de New-York veulent le rouler mais
c'est le formidable Hutcheson qui
tombe dans le panneau. La pièce
était sous la direction de Pacifique
Plante.
M. Harvey apprend à l'auditoire

qu'il vient d'assister à la première
présentation de “Une affaire d'or”.

“C’est une excellente pièce, mais
elle est trop longue, dans les cir-
constances, dit-il. On aurait dû
l'abréger. Les rôles sont cependant
des mieux écrits”.
Le juge croit qu'un ou deux des

personnages avaient une tendance
4 la monotonie. Ils ne se rendaien,
pas compte de l’atmosphère d'un
bureau de banquier. Le jeu d'en-
semble était excellent mais quelque
peu languissant à certains endroits.
Le dénouement est bien rendu. Le
maquillage du fermier laissait à dé-
sirer, csion M. Harvey.

UN VIF SUCCES
La troisième pièce au programme

de l'après-midi était “Les Rantzæau”.
C'est une histoire de la haine de
deux frères qui habitent un village
des Chsumes, dans les Vosges. Jac-
ques Rantzau, grand marchand de
bois (Edgar Dion) vit & couteaux-
tirés avec son frére, Jean, riche cul-
tiveteur, (Joseph Dussault) parc?

que ce dernier avait su se faire lé-
guer la plupart des biens paternels.
Cette haine est si forte que même
Florent, le vieux maître d'école (O-
mer Godbout) n’a pu réusir à re-
concilier les frères Rantzau. Or le
fils de Jacques et la fille de Jean
s'aiment d’un amour aussi puissant
que leurs pères se détestent d'une
haine accablante. La belle se meurt
de chagrin parce que son père veut
lui faire épouser Lebel, le garde gé-
néral. A la fin, Jean vainc sa
fierté de frère pour n'écouter que
son coeur de père et frappe à la
porte de Jacques. C'est le dénoue-
ment de la pièce. Jacques l'invite
à entrer.
M. Harvey an cordialement féli-

cité les membres de l’Union Dra-
matique de Québec de leur vif suc-
cès. Le fini de la représentation,
l'allure facile et naturelle des ac-
teurs ont suscité son enthousias-
me. Il a prié Joseph Dussault, le
directeur, d'agréer ses félicitations
de méme que Omer Godbout, qui
dans le rôle de Florent, ‘donna
une interprétation parfaitement
excellente du commencement à la
fin.”
Le mouvement et le jeu d'ensem-

ble des acteurs furent les meil-
leurs du gala national jusqu'à da-
te, croit M. Harvey. Les costu-
mes et les maauillages indiquaient
clairement 1'époque ou se déroule
le drame de famille. La variation
de voix et les effets étaient excel-
lents de même que l'interprétation,
mais le geste était quelque peu li-
bre. Jacques Ramtzau aurait du
sembler plus lourd, donner davan-
tage l'impression d'un homme qui
est roi et maître dans sa maison.
Le médecin (Alex Gauvin) était
imposant et contribuait lui aussi a

créer l'atmosphère requise par la
pièce.
Au cours de l'après-midi et de la

soirée, un orchestre d'artistes de la
capitale fit les frais de la musique
sous la direction de M. D. Keetbaas.
M. Wilfrid Charette était au pia-
no.
La disctribution de cette pièce

comprenait MM. Jos. Dussault,
Edgar Dion, Omer Godbout, Geor-
ges Gingras, Fugène Pion, Aug.
Bouchard, Roland Huard, Gabrie!
Poitras, Alex. Gauvin, Wen. Ziska
et Gab. Poitras.
Pour compléter les distributions

publiées mercredi, voici celles des
trois pièces présentées hier soir:
“LA BELLE DE HAGUENAU”

de JEAN VARIOT
Présenté par La Rampe d'Ottawa

 

 La Servante . . Marcelie Barthe
Kasper . . . . . Pierre Daviault
Helperinde PE

| . . . . Solange Gauthier-Dunnet
| La Couturiére . . . . . . ..
| ee eee Madeleine Charlebois
‘La Parente . . . Blanche Emard
ler Parent . . Lionel Choquette
2e Parent . . Antonio Tremblay

! L'Embaumeur, . Roger Aucouturier
Le Second Mari . Henriot Mayer

“MATINES ET LAUDES"
Présenté par Le Studio du Montréal

Repertory Theatre, Inc.
Révérende Mére Supérieure . .

Jeanne Dépocas
Soeur Sainte-Héléne-Marie . . ,

« Yvette Mercier-Gouin
. + . . . . Berthe Lavoie

° “LES TROIS MASQUES”
de CHARLES MERE

Nesenté Dre Conservatoire
a e Musique de Qu

Pratti Della Corba . . Québec
. . . . MM. René Constantineau

| L'Arlequin Rouge . . . ? .
. + . «. Maurice Constantineau

Le Moine . . . . A. Lachance
Gros Guillaume . René Mathieu
Paolo Della Corba . Gérard Arthur
Mancecca . Madame Arthur Portier
Viola Vescotell . . . . . . | |

Mlle Marthe Lapointe.

Une enquête est
ouverte sur la
mort de Fraser

BLESSE MORTELLEMENT HIER
EN VOULANT SAUTER SUR UN
TRAIN EN MOUVEMENT.

Le coroner R M. Caiums a ouvert
à six heures hier soir. à IMhôpital
Général. rue Water, une
au sujet de la mort de McDonald
Fraser. Agé de 30 ana de North-
field, Ont. qui « été blemé mortel-
lement hier matin en voulant seu-
ter sur un fret en mouvement à
Huréman's Bridge. L'enquête a é-
té ajournée à : ardi soir prochain
su poste de polire.
La dépouille mortelle & été trans-
portée à Comwal:. Ont. hier sotr.
Les funérailles auront leu à North-

 

 

Mondain
Son Excellence le Gouverneur gé-

néral et sa suite, accompagné de
ses invités, assistait hier soir aux
trois pièces françaises du gala dra-
matique au Little Theatre.

. e .

Son Excellence le ministre de
France et Madame Charles-Arsène
Harvey. l'honorable juge Thibau-
deau-Rinfret et Madame Rinfret, le
Comte et la Comtesse de la Grèze
ont été reçus à diner hier soir à
Rideau Hall,

+ + +

Son Excellence le Gouverneur gé-
néral recevait le Dr W.-J. Black de
Winnipeg, hier après-midi, à Rideau
Hall,

® ° °

Sir Arthur Salter de Londres et
M. Steven Cartwright de Toronto
sont arrivés à Rideau Hall.

e « *

Le professeur St-Eilme de Champ
de l’Université de Toronto a été
reçu à déjeuner à Rideau Hall, mer-
credi.

* * *

M. Norman-F. Wilson et la Séna-
trice Cairine Wilson donnaient une
réception hier soir à leur résidence
ce Rockcliffe.

e . *

Sir William et lady Clark sont
en visite à Toronto.

® * *

Les dames suivantes ont bien
voulu accepter de servir le thé, die
manche prochain, au thé musical
donné en faveur des orphelins à la
résidence de Madame Alphonse
Fournier, épouse du député de Huil;
Mesdames Joseph Raymond, H.-A,
Lepage, O. Bisson, Donat Paquin,
S. Davidson, I. Saint-Denis, O. Bé-
langer et A.-B. Lacerte.

. . .

Une gerbe de roses rouges fut dé-
vosée sur le pupitre du Dr J.-A
Denis, député libéral de St-Denis,
hier après-midi, à la Chambre des
Communes, à l'occasion du 52e an-
niversaire de sa naissance.

rertre

SENSATION À
CE PROCES...

(suite de la lière page)
 

émis illégalement pour 82.500.000 du
capital-actions de la Transportation
and Power Corporation, et d'avoir
usurpé et exerçé illégalement les
fonctions et pouvoirs de ladite Cor-
poration. Ils furent tous trois asso-
ciés à la Corporation en question
comme directeurs. Anderson à rem-
pli en plus les fonctions de secré-
taire-trésorier.
J W. Harris. entrepreneur de

Montréal. aui fut le principal té-
moin à charge hier, avait été accusé
conjointement avec Fleury. Ander-
son et Cossette lors des procédures
criminelles intentées dans la Métro-
Pole. Il a dit en cour hier qu'il ne
savait pas pour quelle raison il n'é-

tait pas accusé ici. Pour la défense,
Mtre Wilfrid Gauvreau était assisté
de Mtre Auguste Lemieux, C. R., et
de Mtre Léon Garneau, C. R.…. de
Montréal. Mtre A. W. Beament oc-'
cupe pour Daniel-D. O'Connor, de
Montréal, qui a porté les accusa-
tions. Il était assisté de l'avocat
Maxwell Singer, de Montréal. Mtre

Singer est en liberté provisoire sous
cautionnement. I] est sous le coup
d’une accusation dans la Métropole.
Cossette l’a accusé d'avoir ‘intenté
des procédures criminelles dans un
but d'extorsion et de gain person-

.ver le moyen de conserver un prix

 F

EE

nation voisine pourrait conclure des
accords, sans que ceux-ci viennent;
en conflit avec les accords de la
conférence d'Ottawa.
Le secrétaire Hull a fait connai-

tre à M. Bennett les propositions
qui seront faites à la conférence de
Londres en juin. Le plan comprend
la stabilisation de la livre sterling
et du dollar des Ests-Unis. Ce qui
intéresse le Canada, c'est de trou-

uniforme toute l'année pour les
fonds du Dominion à Londres et à
New-York. Si le dollar des Etats-
Unis doit être au pair, la livre
sterling pourrait être à $3.50 en
fonds de New-York. Le dollar cana-
dien aurait aussi des relations fixes
Avec ces deux systèmes monétaires.

ne, 27. — (P.A.) Un fort tremble-
ment de terre, qui s'est produit ap-
paremment à environ 3.500 milles
d'ici, & été enregistré, dit-on, à l’u-
niversité de Loyola. La première se-
cousses s'est fait sentir à 8 h. 45

  

au moins 200 item sur lesquels la :

etme

NOUVELLE-ORLEANS, Louisia- |

e RECETTES ÉPROUVÉES ET TRÈS ALLÉCHANTES e

LET FRITPOU
  

Coupezen de petits morceaux, enlevez toute humidité et seupoudrez de
cari auquel aura été ajoutée 34 cuilleree à thé de Moutarde Keen.
Faites frite les morceaux dans le beurre jusqu'à teinte brun pôle puis
coupez 2 oignons en petits morceaux et faites-les frire dans le beurre
avec beaucoup d'attention pour qu'ils ne brülent pas. Versez les oignons
et la sauce sur le poulet et servez dans des assiettes très chaudes.

Ce plat fera un repas délicieux pour une famille de 6 et le coût de
préparation n'en dépassera pas $1.25 en tout. Le Poulet Frit, comme
tout autre plat de volaille, de viande, de poisson ou de fromage, gagne
un surcroît de saveur quand on les mange avec de la Moutarde Keen.

La Moutarde

“KEEN
ACILITE LA DIGESTION

 

D’autres gagnantes

du billet de $1.00

du Thé Salada

Les représentants de la compagnie
,du thé Salada ont continué hier leurs
visites aux ménagères de la capita-
le et de Hull et à distribuer un bil-
let de un dollar à celles qui pou-
vaient produire une livre ou une
demi-livre de thé Salada, Plusieurs
citoyennes d'Ottawa et de Hull ont
bénéficié encore hier de la généro-
sité de cette compagnie.

Voici une deuxième liste de ces
ménagères, qui ont reçu un billet de
un dollar:

HULL (T. Morin)
P.-P. Poulin, 21 Bourque, Jos.

Fournier, 222 Blvd St-Joseph; A.
Pouliot, 19 Papineau; Jos. Mailloux,
73 Charlevoix; J.-C. Daoust, 115 8t-
Laurent; R. Provost, 78 St-Laurent;
V. Simard, 169 Laval; R. Millar, 247
Notre-Dame; R. Jacques, 221 Lau- p.m. heure centrale, et d'autres 5e-

cousses ont été ressenties jusqu’a- nel.
Le juge Adolphe Bazin, de Mont-

mais fl ne fut pas interrogé comme,
témoin. La poursuite a produit en
cour un amas de documents au sujet
de status financiers et des transac-
tions de la Corporation. Mtre Gau-

| vreau s'est opposé fortement à la
présentation de certains de ces do-
cuments. :

!

REVELATIONS
Le témoin Harris, ancien présl-

dent et directeur de la Corporation,
a avoué dans son témoignage que
des placements ont été faits dans,

parts était basée sur l'adoption pos-
sible d'un bill en Chambre des Com-
munes. II a déclaré que la Trans-
portation and Power Corporation
avait pour seul actif l'expectative
de l'adoption en Chambre d'un bill
de la Great Lakes and Atlantic Ca-
nal Company, pour l'établissement
d'un cours d'eau navigable entre
Montréal et Cornwall. “Si nous
avions été favorisés par cette mesu-
re. dit M. Harris, des financiers de
New-York auraient investi de l'ar-
gent dans le projet et nous aurions
pu financer notre compagnie.” M.
Harris a aussi expliqué qu'une pour-:
suite de $10.000.000 en dommages
avait été intentée contre R. Sweezey.
au sujet de l'achat des intéréts de la
succession Robert. M. Harris dit que
Sweezey était à l'emploi de la Cor-
poration et qu'il fit la transaction
en son nom personnel.

M. Harris a révélé aussi plusieurs
activités de la Corporation. Il avou-

. [Ait entre autres que plusieurs direc-
teurs de ia Corporation sont restés
en fonction plus longtemps qu'il ne
eur était permis par les actionnai-
res. Ils furent démis de leurs fonc-
tions par un ordre de la cour à
Montréal au début de cette année.

AU TOUR DE
BENNETT...

(suite de la lére page) !

Ces pouvoirs ne sont qu'une par-,
tie du programme que eveit a
elaoré dans ses efforts d'amener les
nations du monde à une action de
coopération en vue d'augmenter les
prix des nécessités, de faire dispa-
raitre les barrières tarifaires et
d'établir un change monétaire sta-
ble.
Herriot et ses collègues de Fran-'

ce apprécient le désir de Roosevelt
de mettre fin aux anxiétés de la
France en cas d'aggression. LA pre-
mier ministre Daladier a déclaré
que is France était prête à faire je
paiement de décembre si les Etats-
Tnis consentalent à retarder le paie-
ment du mois de juin. |

L'aitention du premier ministre
Bennett se porte sur la question du
tarif dana les conversations actuel-
les avec je président Roosevelt. Tous
deux sont désireux de conclure un
accord en vue d'un échange plus li-
bre entre les deux pays. On discute-

(ra aussi les questions de quotité et
“de prohibition d'importations (

Le secrétaire d'Etat Hull M
Bennett et les experts américains et

| canadiens ont discuté hier les que-
tions tarifaires et beaucoup de be-
isogne a été accomplie. Les experts

  
field, village voisin de Cornwsil. canadiens déclarent qu'il se trouvent

une compagnie dont la valeur des |

près neuf heures.

réal, avait été appelé comme témoin, j

 

  

rier; V. Barbis, 67 St-Bernard; O.
Villeneuve 29 St-Jean-Baptiste; G.
Gadbois, 27 Salaberry; L. Monast,

[11144  
 

50 Dollard: E. Ploufie. 27a Victoria,
J.-H. Moquin, 18 Kent.

OTTAWA (T. Morin)

8S. Trudel, 33a Murray: J.-C.
Woods, 283 Sussex; W.-H. Mayo, 102
Stanley; C. Schoenherr, 160 Cric-
ton; T. Gauvreau, 188 Beechwood:
M. Ward, 18 Rochwood; O. Goulet.
43 Mirand; F.-H. McLachlin, 12
Chemin Range; M. Roodman, 170
Osgoode; R. Elliott, 282 Somerset;
A. Larocque, 617 Wellington (D.
Williams); E. Wright, 2 Spruce: T.-
H. Deavy, 51 Adeline; A.-E. Cross,
300 Fairmont; L.-D. Edey, 178 Hin-
ton; A. Patterson, 1279 Wellington;
S.-H. Smith, 31 Pinailly; P.-R. Hal-
penny, 19 Golden: J.-A. Parting-
ton, 35 Broadway; E. Harding, 1t
Keeney; R.-H. McKay, 54 Magee;
J.-A. Stewart, 7 Gllchrist; L. Laro-
che, 117 Forward: A. Blackwell. 716
Albert; E. Beaudoin, 116 Dalhousie;
J. Burden, 41 Redfirm; E. Wettem-
berg, 18 Alexander; T. Erdman, 306
McKay; J. Fagan, 13 Butternut: D.-
R. Richard, 23 Third Avenuc¢, D.

Lanctier, 179 chemin Montréal: R Séguin, 147 chemin Merier; J.
Mailhot, 594 Rideau: C. Patrick, 109
Blackburn: T. Grindlay, 108 College.

Jour aprés Jour —

Semaine après Semaine
les Aubaines A. & P. dominent!
 

 

GATEAU SOUPES AYLMER
Toutes
tés comprenant
celle au poulet.

les varié-

2 boîtes 15c |
 

d’une Livre
Fruits foncés. 1 5¢

Chacun  POIRES DE CHOIX. Bte No 2. . 2 pour 19c
 

THÉ RED ROSE. Noir et vert. Paquet de !/2 livre . . . . . . . 22c

MARMELADE AUX ORANGES AYLMER. Pot de 40 onces . 23c

MAYONNAISE ENCORE. Pot de 9!/> onces .. . . .

CAFE BOKAR. . . .
THE MELANGE SPECIAL. Noir ou vert. . .

.....15¢c

livre, 36c

. . . . La livre, 29c

EAU DE JAVEL PARISIAN. Contenu seulement . . . . . . . 8¢

BEURRE “Silverbrook” . . . . . . ..

CERISES AYLMER. Rouges, dénoyautées

. . . . La livre, 23c

Squat No 2. 2 btes, 25c

MOUTARDEC. & B. Pot de 9on<es..............10

GRATIS
Un casse-téte “Interlocking” de 200 morceaux avec chaque achat de

boites de 1! livre de Vitone à 49e
 

DANS NOS BOUCHERIES

DINDES. Jeunes et tendres. Tout poids. . . . . . . La livre, 23c

ROTIS DE PORC. Bien trimmés. .. .. . . . … . La livre, 32c

DEVANTS D’AGNEAUX. D’agneaux canadiens. . . La livre, 12c

ROTI DE BOEUF DE CHOIX. Paleron. . . . . . . . . La livre, %

FESSES DE VEAU. De veaux nourris au lait. . . . . La livre, 12c

ROTI DE VEAU . . . ° . . » . .. . . . La livre, 9

ROTI PAR COTES. Boeuf de choix. Désossé et roulé: La lv. . 21e
JAMBONS FUMÉS.Swift’s Premium. . . . . . . . . La livre, 18c
HARENGSFRAIS. . . . . ... ...........6lives25¢
FILETS FRAIS. . . .

TNE
GREAT

. . . . La livre, 15e

cs PACIFICE



  
LA SESSION FEDERALE.

M. Rhodes prononce
son Zième discours
da budget hier

(suite de la lere page)

DE LA MISERE
A ROUYN

Il y a de la misère dans toutes
les régions rurales de la provin-
ce de Québec. On s'en doute bien

un peu. Mais les deputés le savent
mieux que tout autre. M. Jean-
François Pouliot, libéral de Témis-
couata. en a des preuves écrites, Au
moment où la Chambre va se for-
mer en comité des voies et moyens,
il souléve “une question importan-
te et urgente.’ Il donne lecture

d'un télégramme qu'il a reçu d’une
personne de Rouyn, Québec, dans
laquelle on demande au député de
Témiscouata d'interpeler le gou-
vernement en faveur des gens de
la région. Si on ne leur vient pes
en aide, déclare le message. 1! y
Aura sûrement des cas de morta-
Le.
Quand des aviateurs s'égarent

dans les solitudes de Québec, le
gouvernement n'hésite pas à dé-
penser des centaines de dollars pour
leur porter secours. Pourquoi serait-
il maintenant si avare lorsqu'il s'a-
kit d'épargner des vies humaines
mises en danger par ia misère et
les privations de tous genres.

UN ACCUEIL
DERISOIRE

M. Pouliot parle en anglais. Le
télégramme était écrit en français
mais il le traduisit au fur et à
mesure qu’il en donnait lecture.
Voici le iexte du télégramme “N°a-
vons plus rien à manger. Je vous de
mande d'interpeller le gouverne-

ment pour nous. Si non, il y aura
des mortalités. Lettre suit. Agissez
avant qu'il soit trop tard.” (signé)
Marcel Essiambre, Rouyn. !
Les remarques de M. Pouliot sont

accueillies par des rires et des re-
marques sarcastiques de la part des

députés ministériels. Ce qui fait
dire à l'orateur que lorsque les gens
souffrent de la faim, le moins qu'on

pourrait faire serait de ne pas rire
de leurs souffrances.

Il y @ quelques interpellations de
la part de M. Armand Lavergne et
de quelques nutres députés auxquel-
les M. Pouliot réplique sur le même

OU IL S’AGIT
D'OIGNONS

M. Eccles Gott, conservateur
d'Essex-sud fait du bruit pendant
que M. Pouliot parle. Celui-ci lui
fait remarquer que les gens ne

peuvent pas vivre uniquement d'oi-
gnons.
M. Goit: Pourquoi pas? L'oignon

est une excellente nourriture pour
le cerveau.

M. Pouliot:- C'est précisément
parce que mon honorable ami pres-
crit ce remède que je ne puls pas
le recommander.

L'orateur affirme qu'il ne fait pas
de politique en présentant ces cas
de misère. Son seul but est d'es-
sayer, dans la mesure du possible,

de venir en aide à ceux qui ont
besoin de secours.
M. Pouliot lit plusieurs lettres en

français, dans lesquelles on lui de-
mandait toujours des aumônes ou
de l'aide de quelque sorte.

MAUVAISES METHODES
DE DISTRIBUTION

Les méthodes de distribution de
secours dans les régions rurales de
la proviuce de Québec sont loin
d'être satisfaisantes. Il parle avec
ironie de certains fonctionnaires
provinciaux.

Lorsqu'il! avait critiqué les moyens
employés pour encourager la colo-
nisation et le retour & la terre et
lorsqu'il avait critiqué “certains

  

 

‘fonctionnaires, M. Pouliot avait été
critiqué dans certains milieux. La
seule récompense qu'il veut, c'est

la satisfaction d'avoir accompli son 5
devoir.

Il donne lecture des lettres qu'il
a reçues de plusieurs membres du #§
clergé de Québec dans lesquelles
on le félicitait de son travail.

QUAND IL S’AGIT
DE QUEBEC

Quand M. Pouliot lit ses lettres E
en francais, plusieurs députés de
langue anglaise faisaient du tapa- |
ge. Il sympathise avec ces gens qui,
{incapables de le comprendre, font

très peu de cas des misères des
canadien-français.

Le gouvernement fédéral a ac-
cordé des sommes considérables en
secours aux provinces de l'Ouest. |
Pourquoi la province de Québec ne
rerait-elle pas traitée d'une façon :

aussi généreuse? La province de
Québec ne verse-t-elle pas, avec
l'Ontario, les deux-tiers des reve-
nus de tout le Dominion?

L'incident dure trois-quarts
d'heure. M. Richard Baker, con-
servateur de Torgnto-Nord-est, de-
mande à M. ot de calculer ia
somme d'argent qu'il a fait dépen-
ser en présentant son cas, alors que
tout ce qu'il avait à faire, c'était
de présenter les lettres au minis-
tre du travail.

LA FIN DE
L’INCIDENT

A cela M. Pouliot réplique qu’on
avait encore bien plus dépensé
d'argent lorsqu'on avait ajourné la
session l'automne dernier pour per-
mettre à M. Bennett d'aller à Lon-
dres.

Sir George Perley, qui dirige les
forces ministérielles en l'absence du
premier ministre, déclare que M.
Poullot aurait dû envoyer toutes ces
lettres au gouvernement provincial
de Québec. Le gouvernement fédé-
ral ne peut pas agir directement:
il faut que les demandes de secours
passent par la filière ordinaire. I
demande à M. Pouliot de réfléchir
sur ce qui arriverait si tous les
députés lisaient en Chambre les let-
tres qu'ils reçoivent, dans lesquelles
on les prie de leur venir en aide.

L'incident est clos,

LES RESOLUTIONS
BUDGETAIRES

Le Chambre s'occupe ensuite des
résolutions budgétaires. M. E. J.
Young, libéral de Wewburn, deman-
de au ministre des finances, M. E.
N. Rhodes, s'il ne serait pas possi-
ble, pour un marchand ou un ma-
nufacturier, de tirer parti des nou-
velles taxes contenues dans un bud-
get, entre l'heure où elles sont an-
nonçées et celle où elles entrent en
vigueur. Le ministre lui répond que
c'est blen possible. C'est pour cela
qu'il songeralt, pour sa part, à pro-
noncer le discours du budget pen-
dant la soirée au lieu de l’après-
midi, Ce qui rendrait les abus im-
possibles. Cette année, il a observé
la coutume ordinaire. La recom-
mandation de M. Young mérite
certainement une sérieuse considé-
ration.

“On devrait faire quelque chose
pour éviter ce qui est arrivé au
sujet d'un certain article du bud-
get,” observa M. J. L. Brown, li-
béral de Lisgar. ‘Certainement,” lui
répond le ministre. “Je sais à quel
article mon honorable ami veut fai-
re allusion et mous serions aussi
bien d'admettre qu’il s'agit du su-
ere.”

ON MODIFIE
LES IMPOTS

On procède ensuite à l'étude des
taxes annonçées dans le budget. Le
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Mères, attention !

Lee enfants prendront du lait sans se
foire pretti Yousserves dea de
Mas er ne ansiettée
l'énergie du bié d'Inde .. . les tlanfaits
du lait... la ealutaire Vitamine-Soleil
qui ferme les de et protège les dents.

Spécifiez “Quaker”

QUAKER seul vous donne des
flocons de mais avec ces

des flocons de maïs

avantages de plus

SANS COÛT
ADDITIONNEL

 
1, L'ne garantie de rembourser votre argent,

imprimée sur chaque paquet.

. Conservés frais et croustillants par une es-
veloppe de papier ciré au triple cachetage.

3, Bonifiés par la Vitamine Soleil "D”— une
caractéristique salutaire exclusive.

4, Des boas — échangesbles pour articles de
valeur — dans chaque paquet.

FABRIQUES AU CANADA

; +
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de Bébé

It n’y a tien de mieux pour frotter
le petit corps de Bébé après son
bain, Elle assouplit sa peau tendre
et la protège contre la siccité, l'é-
chauffement et les gerçures. Ser-
vez-vous-en aussi quand vous
changez ses couches, pour calmer
l'inflammation de la peau; sur
son cuir chevelu pour empêcher
les croûtes de lait; dans ses nari-

“nes, pour Îe protéger contre les
rhumes. Pure et inoffensive pour
les peaux les plus délicates.
AYEZ SOIN DE TOUJOURS EXIGER LA
VERITABLE “VASELINE”. VERIFIEZ

LA MARQUE QUAND VOUS ACHETEZ.
Sans cette marque, vous n'obtenez pas
le produit authentique de la Chese-
brough Mfg. Co., Cons'd., 5520, ave.
Chabot, Montréal. ‘
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ministre des finances apporte plu-
sieurs modifications importantes A
ces impôts. Ainsi, par exemple, le

droit ad valorem de 5 p.c. que l'on
voulait imposer sur les pneus, est
remplacé par un droit spécifique
de deux cents la livre. En même
temps le droit spécifique sur les
chambres à air est fixé à trois
cents la livre. Ie ministre explique
que c'est l'habitude, aux Etais-
Unis, d'imposer un droit spécifique
sur ces articles.

D'autres changements sont ap-
portés aux impôts. Ainsi le droit
ad valorem de 10 pc. qui devait
frapper les savons de toilette est

abaissé à 5 p.c. Par contre les crè-
mes et les savons à barbe qui
étalent libres d'impôt seront frap-
pés d'une taxe de 10 pc.

L'alcool qui entre dans la fabri-
cation des parfums devait porter un
droit de $2.50 le gallon. Il portera
un droit de $1.50 seulement. Tou-
tefois--et cette réticence est pour le
moins fort étrange--l'alcool qui en-
tre dans la fabrication des médica-
ments continuera de porter un droit
de $2.50 le gallon,

AUTRES CHANGEMENTS
AUX IMPOTS

Les fumeurs qui ont pris l'habi-
tude de rouler leurs cigarettes se-
ront sans doute contents d'appren-
dre que les tubes à cigarettes qui
devaient être frappés d'impôt de 50
cents le mille, porteront une taxe

de seulement 40 cents. Toutefois la
taxe sur le papier à cigarettes pro-
prement dit reste le même 20 cents
le millier de feuillets.
Ie budget contenait une taxe de

25 cents la livre sur le moût non
fermenté et une autre de 50 cents
la livre sur le houblon. M. Rhodes a
proposé d'abaisser les deux: la taxe
sur le moût non fermenté ne sera
plus que de 10 cents la livre et cel-

les sur les extraits de houblon, de
20 cents la livre. Ces taxes entrent
en vigueur aujourd'hui même.
Tou cs changements ont été

adoptés. Ensuite la Chambre a
abordé la question de la taxe de
2 cents la livre sur le sucre. Nous
rapportons ailleurs, dans une au-
tre colonne, le débat sur cette ques-
tion particulière.

LE Dr DENIS A
CINQUANTE-DEUX ANS

A l'occasion du cinquante-deuxiè-
me anniversaire de la naissance du
Dr Xenis, libéral de St-Denis, Mon-
tréal, ses collègues avalent déposé
sur son bureau. A la Chambre, au
début de la séance, une superbe
gerbe de cinquante-deux roses rou-
ges. Quand il fit son entrée, le Dr
Denis fut fort applaudi. Il s’em-
pressa de distribuer ses roses aux
députés. Et l'on pouvait voir à Ia
boutonnière de Sir George Perley,
leader mintstériet en l'absence de
M. Bennett. une rose du plus beau
rouge. Quant il s'agit des fleurs,
les couleurs politiques perdent de
leur incompatibili4é.

Léupold Richer.

MOOSE £REEK, Ont.
25 avril, 1933.

Dimanche/ 23 courant, M. et Mme

   

   

   

   

passé les vacances de Ph-
dans leurs families.

. Gérald Franche nous quitte
r aller travailler à Coteau Lan-

ding.
Mile ‘Thérèse Beauchamp. de

Montréal, est revenue dans sa fa-
mille.
M. et Mme Aimé Thauvette font

part à leurs parents et amis de la
naissance d'une fille, née le 18,
bantisée le 23, sous les noms de
Marie. Blanche. Parrain et marrai-
ne. M. et Mme Denis Bray. de 8-
Isidore.
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LE SUCRE VA
SUR LE GRIL
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A peine le ministre des Finances
avait-il proposé l'adoption de la nou-
velle taxe sur le sucre que M.;
Howard demandait que cette taxe,
soit votée mais avec un effet rétro- :
actif de 30 jours. La taxe de deux
cents par livre devrait s'appliquer à
toutes les ventes de sucre qui ont
été faites par les raffineries aux
grossistes pendant tout le mais qui,
a précédé la présentation du budget. !
De cete façon, exploiteurs et profi-
teurs seraient pris à leur propre jeu.
M. Howard suggère encore que le
gouvernement, après enquête, publie
les roms de tous ceux qui ont ache-
té du sucre en quantités anormales
au cours des semaines qui ont précé-
dé la présentation du budget. L'en-
quête serait facile à faire car les
raffineries de sucre ne sont pas si
nombreuses au Canada.

Au commencement du mois de
mars, les raffineries avaient des
stocks de sucre considérables. La
vente de cette dentée était languis-!
sante. Quelques jours avant la pré-
sentation du budget. les raffineries
pouvaient à peine suffire à remplir
les commandes. Le jour du budget, à
Montréal, on transportait le sucre
en taxis par ce que les camions dispo-
nibles ne suffisaient pas. M. Howard
dit qu’une seule compagnie montréa-
laise à pu organiser en quelques mi-
nutes le transport de T0,000 sacs de
sucre, ce qui lui à procuré un gain

de $140,000.

ENQUETE
NÉCESSAIRE

La taxe sur le sucre, dit M.
Howard, a pour but de procurer un
revenu supplémentaire à l'Ptat. Or
comme les choses se sont passées
l'Etat ne bénéficiera pas de cette
nouvelle taxe avant trois mois. Il y
avait certainement eu du coulage
quelque part. Si le gouvernement
tient à tirer tout le bénéfice possi-
ble de sa nouvelle taxe, il doit insti-
tuer une enquête au plus tôt. Cette
enquête lui fera savoir où le coula-
ge s'est produit, lui permettra de
faire rendre gorge aux profiteurs et
aux exploiteurs.

Le ministre des Finances, M.
Rhodes, répond qu'il n'est pas pos-
sible de tenir le gouvernement res-
ponsable du coulage, s: coulage il y

a eu. Toutes les précautions ont été
prises. Personne ne peut avancer la
moindre preuve, l'ombre d'une preu-
ve de coulage.
Avant le 21 mars, les journaux ont

publié toutes sortes de pronostics à
propos du budget. Ils annonçaient
une taxe sur le sucre avant même

nostics des journaux à propos

gent emprunté.

LES MENAGERES

quelques
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ler toute la nuit? Le café
leur être tris favorable, n'est-ce

caparement du sucre. A son avis, ce
sent les ménagères de tout le pays
qui se sont mises à acheter du su-
cre, sur la foi des pronostics jour-
nalistiques. Les détaillants ont à
leur tour acheté chez les grossistes
qui ont alors donné des commandes |
aux raffineries.
D'aprés une enquête déjà faite

par le ministère du Revenu national,
le trésor fédéral va perdre environ
10 pour cent du revenu de la taxe
sur le sucre. Mais cette perte n'est
que tempornire. Quand la taxe en
question sera abolie — M. Rhodes
prévoit que l'abolition sera prochai-
ne, in the near future — ceux qui
seront en possession de stocks de su-
cre, les mêmes gens probablement
que ceux qui se sont approvisionnés

à la veille du budget, devront subir
une perte.
D'aucuns se demanderont cepen-

dant si, à la veille de l'abolition de
la taxe, il ne se fera pes de nou-
veaux prononstics pour renseigner
les intéressés.
M. Rhodes ajoute que cette taxe

sur le sucre n'est certes pas de na-
i ture à mousser sa ponularité. Il s'en
rend compte. Cependant il tient à
accomplir son devoir comme minis-
tre des Finances. Le pays a besoin
de revenus et 1] s'agit de les lui pro-
curer. L& taxe sur le sucre atteint
tout le monde, même les consom-
mateurs les plus modestes. Il faut
tout de même que l'Etat se procure
l'argent dont il a besoin. Un fait
dont 11 convient toutefois de tenir

compte c'est que le prix du sucre,
depuis la nouvelle taxe, reste cepen-
dant inférieur au prix moyen de cet-
te dentée au cours des vingt derniè-
res années.

M. Sanderson intervient. Ce ne
sont pas, dit-il, les petits achats de
sucre faits par des consommateurs,
pour l'usage domestique, qui impor-
tent en cette affaire mais les gros
achats faits par des exploitateurs,
juste à la veille de la présentation
du budget. Ces exploitateurs ont, à
ce qu'on entend dire, réalisé d'énor-
mes profits. Une maison de Toronto
Aurait acheté du sucre, peu de temps
avant le budget, non pas par wagons
mais par convois entiers. Ses pro-
fits s'élèveraient à plus de $2,000.000.
Mais le chiffre du profit importe
moins que le principe, ajoute M.
Sanderson. Quand bien même il ne
s'agirait que d'un profit de $100, si
ce profit a été rendu possible par
une indiscrétion, s'il est le résultat
d'un coulage, le gouvernement se
Mit de sévir. Dans les circonstan-
ces une enquête s'impose et les
coupables, si coupables il y a, de-
vraient être poursuivis. Les profi-
teurs devraient être forcés de ren-
dre gorge.

TOUJOURS LES PETITS

Il est bien beau de vouloir tout
mettre sur le dos du petit consom-
mateur. Cela ne change rien au fait.
Que le gouvernement commence son
enquête, qu'il fasse que cette enquê-
te soit sérieuse. Il aura tôt fait de se
rendre compte qu'il y a une grande
part de vérité dans ce qui se chu-
chotte. Du méme coup il apprendra
facilement de quelle façon le cou-
lage s'est produit.

Le ministre des Finances dit qu'il

que le gouvernement ait rien déci-
dé. M. Rhodes affirme qu'il a évité
de mettre d'avance au courant du
budget même des fonctionnaires in-
tègres, et même ses collègues du ca-
binet. Ceux-ci n'ont été renseignés
que peu de temps avant la présen-
tation du budget. Dans ces condi-
tions, affirme M. Rhodes, je ne puis
croire à la possibilité d’un coulage.
Ce qui parait plus vraisemblable

au ministre c'est que beaucoup de
gens ont pris au sérieux les pro-

du
sucre, du café et de thé et qu'ils se
sont mis à acheter de ces denrées. A
sa connaissance, une compagnie de
Winnipeg a emprunté $18,000 à la
banque pour se faire des provisions

de thé et de café, ce qui ne l'a pas
servie puisque ces deux marchan-
dises ne sont pas taxées. Cette com-
pagnie est maintenant obligée de
porter un stock encombrant et de
payer à la banque l'intérêt sur l'ar-

M. Rhodes ne croit pas que ce soit
personnes ou quelques

compagnies qui aient pratiqué l’ac-

Qu dites-vous des gens qui
ne se fatiguent jamais .. .

qui jouent une partie dure et
rapide...et qui peuvent travail-

n'a jamais porté la moindre accu-
sation contre le petit consomma-
teur. II & simplement voulu expli-
quer comment il se fait que la ven-
te du sucre ait été activée à la veil-
le de la présentation du budget. Le
gouvernement ne tient pas à enter-
rer cette affaire en vitesse. à dé-
clarer ex-cathedra que l'incident est
clos. Le trésor fédéral est trop direc-
tement intéressé en l'occurence, Les
achats de sucre qui ont immédiate-
ment précédé le budget lui font per-
dre, d'après une enquête des fonc-
tionnaires du Revenu national, au
moins $2,000,000. Cette méme enqué-
te n'a cependant révélé aucune des
choses mentionnées par M. Sander-
son. Rumeurs et insinuations doivent
être tenues pour ce qu'elles valent.
SIL quelqu'un a des preuves à ofirir,
le gouvernement est prêt à les con-
sidérer. Mais encore une fois que
l'on avance des preuves.
Si tout était d'avance nettement

établi, réplique M. Howard, il ne
serait pas besoin d'une enquête. La
nécessité d'une enquête est évidente.
Que l'enquête démontre qu'une per-
sonne ou qu’une maison d'affaires
qui n'avait l'habitude d'acheter que 
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que vous aurez 60 ou 65

vous.

paiement d’un capital

produit de la police en

que mis, pendant toute 
200 sacs de sucre par mois en a
acheté, au cours des quelques se-
maines qui ont précédé le budget,
des milliers et des milliers de sacs,
l'affaire ne peut pas ne pas parai-
tre louche. En pareil cas, l'on pour-
Trait raisonnablement supposer qu'il
y à eu indiscrétion de la part de
quelqu'un.

PAS DE BENEFICE

Le nouvelle taxe sur le sucre af-
fecte le consommateur depuis déjà
plus d’un mois, sans que le gouver-
nement en reçoive le moindre bé-
néfice. Le ministre des Finances ad-
met même que le trésor public doive
assumer pour commencer une perte
de revenu, un manque à gagner de
deux millions de dollars. S'il est
possible au gouvernement de récu-
pérer cette somme, ça n'est pas à
dédaigner dans les circonstances ac-
tuelles. D'autant plus que la récupé-
ration se fer& aux dépens de profi-
teurs et non pas aux dépens des
consommateurs. Le gouvernement

n'a qu'à vouloir se faire rembour-
ser. 

que livre de café éventé il y a
presque une demi-tasse d'une
huile rance qui, à la longue, init
par être préjudiciable.

M. Rhodes: Mais comment?

1.—Dés maintenant, une protec-
tion pour ceux qui dépendent de

2—A l'échéance de la police, le

Vous pourrez alors percevoir le

La Prudence Mère de la Sûreté
Aurez-vous, à l'âge de 60 ans, amassé un capital qui vous permettra de vivre con-
venablement, quoi qu'il arrive?

Le meilleur moyen d'assurer votre avenir, tout en protégeant ceux qui vous
lacer une partie de vos revenus sous forme de dépôts en une

police dotation, CONFEDERATION LIFE ASSOCIATION, payable à l'âge de

Les avantages
A l’âge de 60 ans, vous recevrez, en dotation, un mon-
tant de $3,051.00, ou

A l'âge de 60 ans, si vous préférez un revenu garan-
ti, la Confederation Life vous paiera $30.00 par mois,
aussi longtemps que vous vivrez.

Si vous mourez avant l'âge de 60 ans, votre femme ou
vos enfants recevront un revenu mensuel de $30.00,
pendant au moins dix ans.

Dansle cas d'une mort par accident avant l'âge de 60
ans, la Confederation Life paiera à votre famille
$60.00 par mois, pendant dix ans, ou $6,102 comptant.

Ces polices peuvent se vendre pour garantir un revenu de $25.00 — de $35.00 _

de $40.00 — de $50.00 ou de $100.00 par mois. Veuillez nous demander nos prix et

ncus donner votre âge, et nous nous fero ns un plaisir de vous faire une proposi-

tion suivant vos besoins. Nous pouvons vous faire des prix pour des revenus re-

tirables à l'âge de 55, de 60 ou de 65 ans.

AUJOURD'HUI, dans la force de l’âge et de votre pouvoir de gain, vous

pensez qu'à 60 ou à 65 ans, votre capital vous permettra de vivre convenablement,

même si vos capacités de gain ne sont plus les mêmes. Pour être sûr de ce bon-

heur, placez une petite partie de vos revenus sous forme de dépôt en une police

DOTATION de la CONFEDERATION LIFE ASSOCIATION, payable lors-
ans. Vous aurez ainsi:

Adressez-nous le coupon ci-dessous.

 

sont:

 

Confederation
Toronto, Canada.

Veuilleu m'envoyer. sans obligation de ma part. des
détails complete eur voire sysième de placement on

impertant. assurance dotation.

Nou ...

une seule

somme, ou recevoir une rente cha-
votre vie.

Confederation Life
Siège social Association Toronto

raffineries de sucre ne sont pas si
nombreuses au Canada et elles ne
vendent pas directement au con-
sommateur non plus qu'aux détail-
lants. Que l'on fasse une enquête
sur leurs ventes pendant les six
mois qui ont précédé la présenta-
tion du budget. On se rendra de cet-
te façon facilement compte des
ventes anormales à la veille du bud-|
get. Il ne restera plus qu'à faire
rendre gorge aux profiteurs. À cet-
te fin que l'on décide dès mainte-
nant que la taxe sur le sucre, de
deux cents la livre, ait un effet ré-
troactif de trente jours.

M. Rhodes: Comment
qu’une vente est anormale?

M. Howard: Si un grossise, au
cours du mois qui & précédé le bud-
get, a acheté dix ou vingt fois plus
de sucre qu'il n'avait coutume d’en
acheter mensuellement, c'est mani-
festement anormal. L'anormalité est
alors tellement évidente que le gou-
vernement serait justifiable d'exiger
un remboursement. v
M. Rhodes répond que le gouver-

nement aurait bien de la difficulté à
exiger un remboursement en pareil

établir

 M. Howard: C'est très facile. Les

  

 

   

 

           

 

    

Il vous rendra plus gai,
plus en forme . . . comptez sur lui
pour cela. Mais ne buvez jamais de
café éventé.
 

l’explique.
dans cha-

Le café est un stimulant sûr. II
chasse la fatigue et dissipe le cafard.

du Café Daté, avec la date de ea
livraison à l'épicier imprimée
sur chaque boite. Comme pré-
caution additionnelle, aucune
boite n'est gardée en magasin
plus de 19 jours.

cas. Les ventes des raffineries aux

ul re

plus ardent,

—

Life Association,

Las aera  

  

grossistes ont augmenté parce que
les ventes du grossiste au détaillant
et du détaillant au consommateur
avaient également augmenté.

I1 est six heures. La Chambre
s'ajourne à cet après-midi.

—_——

. NOELVILLE, Ont.
27 avril.

La semaine dernière avait leu
chez M. H. Lahaie une belle partie
de sucre. Tous ont passé une agréae
ble journée.
Mlle M.-A. Chartrand, institutrie

ce, est retournée pour reprendre sa
classe à Hagar, Ont.
M. Albert Taillon et H. Lahaie

sont ailés à Sudbury par affaires.
Dernièrement. Mills Edna Mayer

se rendait à Sudbury, où elle à vie
sité son frère malade.
Après une période de mauvais

temps la température est devenue
très agréable et les cultivateurs
voient avec espérance approcher ie

temps des semailles.
Les sucres sont à peu près finis

et généralement n'ont pas donné
un grand rendement. '

 

 
ous réussirez mieux si vous buvez

os -du Café Dace

SELme Puis
R232hrdbabii
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Quaker
Corn Flakes

 

? Mais tout adulte normal, en Exigez le Café Depas 3 ’ ê té. Vous
P , santé, peut boire eans crainte ,(

QuanDY ourtant, certains prétendent ; ‘2's jour de café apprécierez sa fraicheur et sa == Canads
que le café leur cause maux de
tête, nervosité ou insomnie.
Pourquoi ne les stimule-t-il pas
comme les premiers?

riche saveur, et il sera pour vous
un stimulant prompt et eûr.
En boîtes d’une demi et d'une
Hvre.

frais.

C'est cette découverte qui a
incité Chace & Sanborn à offrir

 ©

Délicteuse et
Appétissante

 
  



  

 

   

    

eu un succès des
, plus satisfaisants
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i RECORD DE HOPPE
CHICAGO-- Willie Hoppe. de

New-York, a établi un record
mondial lorsqu'il fit une série de
53 points dans son match de bil-
lard avec Jake Bhaefer, de San
Francisco.
Le match est de 1.500 points et

Hoppe a maintenant une avance
de 750 à 642.   

 

LE ROYAL TAPE
AVEC ENTRAIN

UN RALLIEMENT EN 7e MANCHE
LUI ASSURE UNE BELLE VIC-
TOIRE SUR JERSEY-CITY.

/ JERSEY-CITY:—Le Royal empi-
% cing points dans la septième
mancie pour trlompher de Jersey-
City, au pointage de 6 à 5, dans
un match de la ligue Internationale
qui eut lieu ici mercredi. C’était in
cinquième défaits consécutive des
locaux.

Pickering, 3e-but des Royaux,
hissa un circuit dans la cinquième
période.

Voici le résultat officiel:
MONTRFAL

‘ ABRHPOAE
Goldman, c-a . . 4 1 1 1 8 0
Walker, cg -..... 310200
Gautreay, 2b ... 4 1 2 1 3 0
Roetiger, 1b .... 5 0 216 0 0
ghiver, cd ...... 3 0 0 0 0 O
Ripple, cc ....... 4 00 3 00
Pickering. 3b ... 3 2 2 0 3 0
Grabowski, rec. .. 4 1 1 4 0 1
Pomorski, lanc. .. 2 0 0 0 4 O

x-Gladu ......... 100000
Fisher, lanc. .... 1 0 0 0 2 0

Totaux ........ 34 6 82720 1
x—Frappe pour Pomorski à la 7e

JERSEY-CITY

‘ ABRHPOAE

®othern, ec .…. . 4 1 1 2 00

Stevens, c-a ..….. 2 0 1 1 3 1

y. Jones, «à .... 5 1 2 300
Thompson, 2b . 4 21 420

Packard, ¢g ..... 3 0 0 4 0 1

Clancy, lb ...... 4 02900
‘Rensa, rec. ..... 4 01310
Barrett. 3b ..... 300120

'Cascarella, lanc. . 3 1 1 0 1 0

, Wilson, lanc. o 00010

g-Stack ......... 100000

Perkins, lanc. .. 0 0 0 0 0 0

Totaux ........ 33 6 92710 2

" %—Frappe pour Wilson à la 8e.

: manche:

Montréal . . . 000 010 500—8

Jersey-City . 014 000 000—5

RESUME

Points sur coups de Pickering,

Grabowski, Gauireau 2, Roettger,

Clancy 3, J. Jones, Thompson. Deux

bases, Goldman, Grabowski, Roett-

ger. Circuit, Pickering. Bases vo-

\1ées. Gautreau, Walker. Sacrifices,

| Packard. Stevens 2. Doubles jeux,

Goldman, Gautreau et Roettger;

Stevens, Thompson et Clancy. Lals-

sés, Montréal 7; Jersey-City. 8.

Bases sur balles dc Pomorski 1.

‘Fisher 3, Cascarella 5, Perkins 1.
Retirés par Pomorski 2. Cascarella

2. Coups sur Pomorski, 8 cn 6 man-

ches: sur Fisher. 1 en 3: sur Casca-

tella, 5 en 6 1-3; sur Wilson. 2 en

1 2-3; sur Perkins, 0 en !. Mauvais
service, Cascarella. Balle manquée.
Rensa. Lanceur gagnant. Pomorski;

perdant, Cascarella. Arbitres. Hub-

bard et Carpenter. Durée, 2 h. 15.
rem

| 9Re

f LES FRAPPEURS J

t P AB Pts C Moy.

Frederick. Dodgers .
Barte:l. Philies ..
Hodapp, Red Sox ..
Gchulte, Sénateurs .
Foxx, Athlétiques ..
Traynor, Pirates . .
——

MATCH ANNULE
BELFAST— Linfield et Ceitic ont

fait match nul de 1 à 1. dans la

partie finale pour le trophée An-

{ trim.

11 38 7 16 421
10 34 5 14 412
12 43 9 17 ,305
11 43 9 17 395
9 39 6 15 ,385

‘aussi des plus

9 23 4 10 435 ;
! EEE

( LES CIRCUITS}

: De beaux matchs de boxe
et de lutte disputés en

| présence d'une foule
considérable.

TOUS NOS GARS
: SE FONT VALOIR

| le gala de boxe et lutte amateur
que Hubert Telmosse montait mer-
credi à Hull, sous les auspices du
groupe Reboul de l'A.C.J.C., à rem-

| porté un très vif succès. Une assis-
tance considérable, un programme

bien équilibré, du travail enlevant,
tout contribua à faire de la soi-
rée une des plus agréables de la
saison.
Rien ne clocha. On regrette ce-

pendant que Jean Larose n'ait pu
démarrer. Il devait s'attaquer à Ed-
die Carroil, d'Ottawa, dans le match
principal, mais dut contremander
son match à cause d’une indispo-
sition. Izzy Debrowski, du club Mar-
ceau, le remplaça et livra un beau
combat. La décision resta toutefois
à Carroll, dont le travail fut de
toute beauté.
Tous les troupiers de la Métropo-

le se sont fait valoir. Georges Bois-
seau, il est vrai, perdit la décision
à Paul Riffon, du Madison, mais la
marge était si faible que la fou-
le accueillit plutôt froidement le
jugement des chefs de l'arène.
Léo Paul battit Gus Stranton et

H. Brown, du Madison, triompha de
Meunier, de Montréal, et Pit Du-
bcis obtint la décision sur Daoust,
du Madison.
Les quatre matchs de lutte furent

intéressants: Léo
Perras, M. Charron et Léo Casser-
ley en sortirent valnqueurs, tan-
dis que St-Jean et Duhaime annu-
lèrent.

Voici les résultats des divers en-
gagements :—

A LA BOXE
175 livres— Léo Paul, du Marceau

de Montréal, obtient la décision sur
Gus Stranton.
145 livres— J. Lalonde, du Reboul,
et A. Longchamps, du Madison, an-
nulérent.

138 livres— H. Brown, du Madi-
son, obtient la décision sur A. Meu-
nier, du Marceau de Montréal.

130 livres— J. Desjardins, du Ma-
dison, obtient la décision sur H.
Beaucaire, du Reboul.

126 livres— Jim Wallis, du Madi-
son, et Eddie Faubert, du Madi-
son, font match nul.

126 livres— Pit Dubois, du Re-
boul, obtient la décision sur A.
Daoust. du Madison.

126 livres— Eddie Carroll, cham
pion d'Ottawa, obtient la décision
sur Izzy Debrowsky, du Marceau de
Montréal.

112 livres— Paul Riffon, du Ma-
dison, prend la décision sur Geor-
ges Boisseau, du Marceau de Mon-
tréal.

A LA LUTTE
200 livres-— Léo Casserley, du St-

Patrice, terrasse Bernard de Lé-
vis. du Reboul. — Solide travail de
part et d'autre.

170 livres— M. St-Jean, de l'O.
J. O, et A. Duhaime, du Reboul,
font match nul. — Duhaime se sur-
passe.

165 Jivres— Léo Perras. du Ma-
dison, terrasse Hervé Boult, du Re-
boul. — Une affaire serrée.

145 Jivres— M. Charron. d'Otta-
wa, & terrassé Oscar Lalonde, du
Reboul. — Deux gars d'avenir.

Arbitres: Ad Pottser pour la boxe,
L. Lagacé pour la lutte.
Juges: J. McCuaig et J Brown

pour la boxe: R. Steele et G. Bly-
the pour la lutte.
Chronométreur: O. Desmarchais.

referee.

vsesssaeeeaaaes

COUPS MERCREDI
Hayes, White Sox, 1; Berger. Bra-

; ves, 1, Bissonette. Dodgers, 1.
, LES MENEURS

Gehrig. Yankis, 4; Foxx, Athlétl-
ques, 3; Bottomley, Reds, 3.
Totaux: Américaine, 34; Nationa-

le. 20; Total: 34. 
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Intéressantes préliminairee-—Nana Sehroeder ve Scott
Carl Van Wurden ve Frank Mersn: Danry McDonald
Prisstie/.

LLE VOUS GARDEDISPOS
GARDEZ LES ENVELOPPES EXTERIEURES—CATALOGUE SUR DEMAMCE | Ce temps égaje le record local.

LUTTE -- VENDREDI, à 8 h. 30
Emotiennantes exhibitions présentant le plus

intéressant lutteur du mendes.
Le roi de l'assaut volant

DYNAMITE

Sonnenberg
“aus”

LE PUISSANT

Jim Clinkstock
McDougall;
ve “Lofty”

Prix-=8id réservée, $1.10-85c. Dames et gareonnets. Be
Entrée Sénérale, oe. impôt compris. Plan chez Bert Aitken

et à l'Auditerium. 

ANDE C
 

VASSEMBLEE DE 1
L'INTERCITES

La ligue de balle Intercités
fait ce soir son assemblée annu-
elle. Tous les membres sont
priés d'être au poste au Stan-
dish Hall à 8 heures précises,
car il y aura sur le tapis des
questions importantes.
En plus de procéder à l'élec-

tion de leur consei]l pour l'année
courante, Jes magnats étudie-
ront le projet de reconstruire
les estradez et la clôture du vieux
parc Dupuis,

LES GÉANTS
 VAINQUEURO
ILS BATTENT PHILADELPHIE,
PAR 3 à 1. — PARMELEE MAN-
QUE DE PEU UNE PARTIE
PARFAITE.

  od
v

 

 
 

 

NEW-YORK. — Le double de
Finn, frappé dans la troisième man-
che, enleva à Roy Parmelee la gloi-
re d’une joute parfaite. Vergez tou-
cha la balle de son gant, mais ne
put la tenir et Finn ze rendit au
deuxième sac. Une hirondelle, sui-
vie d’un mauvais service, permit à
Finn de croiser la plaque.
Les Géants, comptent deux points

en septième et un en huitème, bat-
tirent les Phillies, au pointage de
IAL
Le résultat officiel:

PHILADELPHIE é
S
O
U
V
O
O
H
O
L
O
P

Fullis, ce . . . . .
Bartell,c-a .....
Kiel, ed.......
Hurst, 1b . . « « .
Lee, cg . . .
V. Davis, rec

Finn, 2b . .
Warner, 3b .
Elliott, lanc . .
a—McCurdy . . . .

u
b

O
r
e
O
W
N
C
e
s
p
O

o
n
w
n
w
L
n
A
s
s
R

S
O
O
H
O
Q
O
O
O
O
N

s
e
o
-
6
0
o
6
6
0
6
6
0
K
%

14

G. Davis, cc
Critz, 2b . .
Ott, ed . . . »
Peel, cg . . . « .
Leslie, 1b . . + + »
Vergez, 3b . . . . À
Mancuso, rec . . À
Ryan, c-a . . .
Parmelee, lJanc . . . .

e
o

+.
+

+
+

s
a
-
0
o
0
-
0
0
#
C
#

Totaux 28 6 27 14
a—Frappe pour Elliott à la 9e.

e
d

Philadelphie . . . . . 001 000 000—1
New-York. .. ... 000 000 21x—3

SOMMAIRE
Points sur coups: Leslie, Ott. Deux

bases: Finn, Vergez, Leslie. Sacrifi-
ce: Parmelee. Doubles-jeux: Par-
melee à Ryan à Leslie, Bartell à
Finn à Hurst, Critz à Ryan à Leslie.
Laissés: New-York 4, Philadelphie
2. Bases sur bales: Parmeiee 4, El-
liott 2. Retirés par Elliott 2, Parme-
lee 6. Mauvais service:  Parmelee.
Erreurs: Bartell, Leslie. Arbitres:
Stark et Klem. Durée: 1 h. 40.

BEAUSUCCES
DE BONANZA

LE COURSIER DE ZIEGLER
EGALE LE RECORD DE PISTE
EN GAGNANT FACILEMENT

LES STAKES ABERDEEN -

 

 
HAVRE-DE-GRACE— Bonanza,

coursier de William Ziegler, a rem-
porté une victoire des plus faciles
dans les stakes Aberdeen, disputés
mercredi au champ local. C'est la
première des grandes épreuves ju-
véniles de l'angée.
Bonanza, habilement conduit par

Pascuma, égala le record local de
53 secondes pour les quatre furlongs
et demi de l'éÉgyeuve: 11 passa sous
le fil avec une marge de cinq lon-
gueurs sur Farly Light à Mme J.-H.
Whitney. Wise Daughter, la favorite,
arriva troisième.
La part du vainqueur fut de doi-

lars 11.300.
LES RESULTATS
Première Course

1— Toy Time. Hanford, $3, $3.20.
250. 2— Campaigna, Jones, $3.20,
2.50. 3— Dreel, Haines, $4.20. Temps.
54 secondes pour quatre furlongs et
demi.

Deuxiéme Course
1— Levaal. Morrison, $30,320, 13,60,

:7,60. 2— Cat Tail. Kacala, $4,80, $3.
!3-- Crap ShMooter. Kurtsinger, $3.
Temps, 1'12* 1-5 pour six furlongs.

; Troisième Course
1— Roscobel, Fellows, $7.60. 3.80,

13.60. 3— Manys, Pascuma. $5. #4.
3— Lucky Racket, Bellissi, $3.60.
Temps, 1'53” 3-3 pour un mille et 70
verges.

| Quatrième Course
1— Bananga. Pascuma, $1040.

6,40, 3.20. 2 —Karly Light. Gilbert.
1 $12, 96. 3— Wise Daughter, Hanford,
| $2.40. Temps. 33 secondes pour les:
stakes Aberdeen, dotés d'une bourse |
ajoutée de dollars 7.500.

  

Cinquième Course
| 1— Sarads. Gilbert. $7.80, 4.60.
‘3.60, 2— Gold Basis. Coucci, $13.60.
: 6.00. 3— Viopian. Mills, 98. Temps.
143° 3-8 pour un mille et 70 ver-
ges.

! Sixième Course
:_ 1— Sweeping Light Pets $0.00,
3.00, $8. 3— Springsteel. Jones, 82,80.
2.40. 3— Glastonbury. Couccl. $8.20.
Temps, 1°44" 4-5 pour un mille 1-16.

Septième Course
; 1— Knee High. Bellirxi. 96. $420. '
: 280. 2— Ming Sun. Robertson, 941.-
;40. 1820. 3—  Tarniah. Madeley.

   
LA circulation de papier-monnaie

aux Etats-Unis est maintenant plus
considérable par tête qu’elle ne l’a
été depuis treize ans.

* * »
ELLI Beinhorn, de Berlin, est la

plus fameuse aviatrice en Allema-
gne. Elle & récemment gagné le
trophée Hindenburg.

+ e LS

ROBERT Abbey, de Macksville en
Kansas, n'est âgé que de six semai-
nes, mais il à déjà quatre dents.
I. en avait deux, deux semaines
après sa naissance.

eo 8 +
LA dépression a ramené chevaux

et boeufs dans les rues de Buenos-
Ayres.

* ° °

L'ASSISTANCE publique de New- |
York a déboursé en mars la somme
écrasante de dollars 10.776.000 pour
tecourir les indigents.

. LS °

LA loge maçonnique d'Allemagne,
que Hitler n’aime pas, vient de se
dissoudre. Elle sc réorganisera sous
le nom d’Ordre national chrétien de
Frédéric le Grand. Aucun juif ne
pourra en faire partie. On estime
qu'il y a en Allemagne un million
de Franc-Maçons.

* “ *

ROME, la Ville-Eternelle, a célé-
bré ces jours-ci le 2687e anniversai-
re de sa fondation.

. J

LA HAINE
 …

Si l'effort est trop grand pour la
[faiblesse humaine

De pardonner les maux qui nous
[viennent d'autrui,

Epargne-toil du moins le tournant
; [de la haine:

A défaut du pardon, laisse venir
(l'oubli!

—De Musset.
e + à

Et Mme de Sévigné avait dit:
“Ne vous chargez point d’une hai-

L'ANTALGINE
À L'OUVRAGE

LA COMBINAISON ANTALGINE-
REGAL BEVERAGES CHOISIT
SON CONSEIL POUR LA SAI-
SON.
Le club Antalgine-Regal Bevera-

ges, qui fait dimanche ses débuts
dans la ligue de balle-molle Natio-
nale, travaillera sous la direction
d'un conseil composé de sportifs
dévoués et enthousiastes,
Le club s'attend à de vifs succès

au cours de la saison: fl espère
commencer par une belle victoire
sur le club Ouellette, son adversaire
de la première heure,

Voici les messieurs qui dirigent
le club:
Président — M. A. R. Farley, de

l'Antalgine, vice président — M. E.
Paré, des Regal Beverages.

Propriétaire — M. Raoul Cousi-
neau.
Gérant d'honneur — M. Hervé

Raizenne; gérant actif — M. Al-
fred Cousineau; adjoint — M. Ro-
méo Ricard.

Secrétaire-trésorier — M. André
Piché.
Capitaine — M. Romuald Des-

chênes.

LEO DUROCHER
HÉROS DU BAL

SON JEU PARFAIT AU BATON
ASSURE A CINCINATI UNE
VICTOIRE DE 2 à 1 SUR LES
CARDINAUX.

8T-LOUIS. — Silas Johnson n'ac-
corda que cinq coups aux Cardi-
naux et Cincinati enleva les hon-
neurs de la partie de mercredi, au
pointage de 2 à 1.

Il faut admettre que Léo Duro-
cher. d'ordinaire plutôt faible au
bâton, cogna avec entrain les balles
que Paul Derringer lui servait.
Léo obtint une passe en plus de

frapper un double et deux simples.
Le deuxième simple déclencha en

neuvième le ralliement qui produi-
sit le point décisif.

 

 

 

Le résultat: —
Cincinati ... 100 000 001 — 2 10 2
8t-Louis , . . . 006 010000 —1 51
Johnson et Hemsley, Derringer Tolédo

et J. Wilson.

FIANCE —
|

L’Arbre de la Science |
Choses diverses du domaine universel qu'il est bon de connaître |

+

 

|

 
 

ne à soutenir; c'est un fardeau plus
pesant que vous ne pensez!”

* e e

FOLIES-SENTIMENTALES
* ss

Si tu veux vivre en paix,
Vois, écoute et te tais
Cache ton piccolo
Et ne bois que de l’eau!

ET n'oubliez pas qu'à travers le
nionde, il y a de nombreux fous qui
se prennent au sérieux!!

* * *
LE 27 AVRIL

* + *

1644—Louis Couillard entreprend
la culture du blé au Canada. De ces
humbles débuts sortit le fameux blé
canadien d'aujourd'hui,

. . »

1644— Le Père Joseph Bressani.
missionnaire jésuite, est pris et tor-
turé par les Iroquois, près du lac
St-Plerre. Il parvient à s'échapper,
se rend à Amsterdam, puis à Rome,
où il & une entrevue avec le pape
Innocent X. Il revient au Canada,
mais rentre en France en 1650 et
meurt à Florence en 1672.

e * °

1813—York, aujourd'hui Toronto,
est pris et incendié par les soldats
américains, sous le commandement
du général Pike.

. . -

1880—Edward Blake succède à
Alexander Mackenzie au poste de
ckef du parti libéral canadien.

s » ©
1891—Alcxandre Lacoste, de Mont-

JR
 

 

| UNE SURPRISE © Sonnenberg veut
ANEWMARKET, vaincre Clinstock

coute que couteUN REJETON D'EPINARD GAGNE
LA CLASSIQUE DES DEUX |
MILLE GUINEES — LE FAVOR!
EN NEUVIEME PLACE

| Newmarket en Angleterre — Ro-
dosto, rejeton d'Epinard, a porté les
couleurs de ls princesse de Pauci- |
jeny Lucinge à une belle victoire
dans la classique des Deux Mille

| Guinées. disputé ici mercredi sur
‘le distance d'un mille. Brêthes, joc-'
‘key français, lui fit parcourir le’
‘mille en 1'40” 2-5 pour battre d'une,
longueur King Salon à sir Hugo,
Cunliffe-Owen. Gino, coursier de
l'Aga Khan, arriva troisième, trois
‘quarts de longueur plus loin. Mani-
:toba, le favori, arriva neuvième
dans un champ de vingt-six candi-
; dats.

Le vainqueurs, coté à 9 pour 1.
enrichit sa propriétaire de 11.000
livres — environ dollars 48.000 en
argent canadien.
Rodesto a d'excellentes chances de

gagner le derby d'Epsom. S'il triom-
phe alors, ce sera le premier cheval
français qui réussit depuis 1914.)
L'année de la guerre, Durbar II ga-
gna le derby et termina l'ère des
succès étrangers.

RENAUD ÉLUA |

 

 
LA PRÉSIDENCE

LA LIGUE DE BALLE MOLLE
DES RESTAURANTS SE REMET
A LA BESOGNE SOUS UN SO-

 

 réal, est nommé président du sénat
canadien. Il meurt en 1923.

. * LS

1892—P.-E. Leblanc est appelé à
la présidence de la legislature de
Québec. Il est nommé lieutenant-
gouverneur de la province en 1915
et meurt en octobre 1918.

SHIKAT BAT
PAUL JONES

DICK TRIOMPHE DANS LE
MATCH PRINCIPAL D'UNE SE-
ANCE DE LUTTE A NEW-YORK

 

 

NEW-YORK— Voici les résultats
des matchs de lutte qui ont été dis-
putés ici mercredi soir:
Dick Shikat terrasse Paul Jones

en 252".
Dick Rained bat Bull Komar en

19’29"; Ernie Dusek fait match nul
avec Fred Grubmeier; Ivan Verny-
hora triomphe de Carl Davis en
1557"; Dick Christy bat FH Pisher
en 19'18”; Hans Steinke, d’Allema-

 

gne, bat Tony Felice, d'Italie, en
835”.

( LE CLASSEMENT J
--

LIGUE AMERICAINE
G. P. Moy.

New-York ......... 8 2 ,800

Chicago .......e... 8 4 667
Cleveland ......... 7 5 583
Détroit ............ 8 5 545
Washington ....... 6 6 500
Boston ....... v.…….. 4 6 ,400
Philadelphie ..... . 4 8 ,333
St-Louis ........... 3 10 231

LIGUE NATIONALE
G. P. Moy.

Pittsburg .......... 7 2 778
New-York ......... 6 2 150
Brokiyn ......... 5 5 500
Cincinnati ........ 4 4 500
Philadelphie ..….…...…. 5 6 455
St-Louis secavess 4 86 400
Boston ........ eee 3 6 333
Chicago ........... 3 6 333

LIGUE INTERNATIONALE
G. P. NM.

Baltimore .. ...... 11 2 846

Rochester ......... 8 3 127
Newark ........... T 5 583
Albany ..... veo . 4 5 444
Montréal .......... 4 8 400
Toronto ........... 5 9 357
Buffalo ............ 3 7 .300
Jersey-City ..... .. 3 8 373

ASS. AMERICAINE
G. P. Moy.

Minneapolis 5 4 556
St-Paul ....... eer. 6 8 545
Louisville ......... 6 685 545
IKansas-City ....... 7 6 53
Milwaukee .......¢ 5 5 500

| Indianapolis eeesse. 3 6 455
eer 5 6 455

Columbus . ........ «+ 8 400

 
 

Savez-vous

fumer?

Les cigarettes vous brûlent les lèvres? Vous

piquent la langue? Vous laissent mauvaise bouche?

Eh bien, franchement, c'est que vous ne saves pes

fumer. Vous laisses la chaleur gâter votre plainte.

Pour fumer frais, ve tires pas trop fort en allumant

et ne fumes pas vos cigarettes trop courtes. Pour ' $4.40. Temps, 2'6* 1-5 pour un mille
! et quart. |
tm

être sûr de fumer frais, fumes Spud, la cigarette à

fraîcheur de menthoi. Elle est plus fraîche de

165. Si Fous roles vous-même vos cigarettes.

achetes Spud ee paquets de tabec haché fin. 

LIDE CONSEIL.

M. Mike Renaud a été élu prési-
dent de la ligue de balle molle des!
Restaurant d'Ottawa, à l'assemblée
mi-annuelle qui eut lieu ces jours-
el.

Il aura, pour lui prêter main for- |
te, MM. J.-Yvon Renaud, élu vice-
président, et J. Art. Cyr. réélu au
poste de secrétaire trésorier.
La ligue complètera incessam-

ment son organisation afin de pou-:
voir donner aux amateurs de la bas-
se ville du sport intéressant dès que’
les terrains seront en bon état.

 

PNEUS
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LA PLUS GRANDE COMPAGHIE DE CAOUTCHOUC TOUTE CAMADIENMNE FOMDEE — IL YÀ 50 ANS — EM (883

L'ancienne étoile de Dart-;
mouth a besoin d'une
victoire pour obtenir un
match avec le champi-
on.

UN PROGRAMME
DE REEL MERITE

Le match que Gus Sonnenberg
livre vendredi soir à Jim Clinstock,
dans l'arène locale. est des plus im-
portants. “Sonny” doit en effet ren-

contrer Joe Salvoldi à Chicago dans
quelque temps, mais si l’Indien le

terrasse demain, ses chances de
figurer avec succès contre Savoldi
seront très minces, sans compter
owil lui sera impossible de cajoler
Jim Browning pour un duel décisif.

N'oubliez pas que Clinstock est un

homme dangereux, Il & fait ses
preuves à plus d’une reprise: s'il se
remue, i} peut fort bien bafouer
Sonnenberg et ce serait une tragé-
die.
Ce sera, sachez-le, un match des

plus intéressants et le principal au

 

|programme de ln séance hebdoma-
daire à l'Auditorium.

DE BONS GARS

Hans Schroeder, vaillant Alle-
mand, et Scotty McDougall, solide

Canadien, fourniront du beau sport
en mi-finale. L'un et l'autre est

scientifique et a plus d'un tour dans
sa besace. Si Hans répéte demain
son beau jeu de la semaine dernière,
il causera des ennuis sérieux à sire
Scotty.

Il y à longtemps que Carl van

Wurden demande un match dans
l'arène locale. Ted Wright l'a en-
tendu et, afin de lui donner l’occa-
sion de se faire valoir, l'a matché à
Freddy Moran. de Boston. Ce sont
deux rudes troupiers qui ne recu-
lent devant rien.
La présence de Carl dans l'arène

soulèvera un vif enthousiasme.
Pour conclure les affaires, Danny

McDonald, lutteur clympique, et
Lefty Priestley. ci-devant champion
  

sûre et plus

 

et
hs

La coustruction avec

 

|BANQUET DE La 1
LIGUE MYRAND|

Le banquet annuel de la u-f
gu2 de quilles Myrand a lieu ce
soir à la salle Ste-Anne à 7h. 20
précises. Les agapes seront sui-
a cs, élections générales.

on soit au te: y a
du plaisir, pos ty au
tdrtae1men atm.+

DIOOUNNETTE
JOUE DE TAILLE

M FAIT ENTRER QUATRE
POINTS ET BROOKLYN RA-
MONE LES BRAVES. — CAR-
ROLL N'ACCORDE QUE QUA-
TRE COUPS.

 

 

BROOKLYN. — Les solides coups
de Del Bissonette et le travail serré
d'Owen Carroll dans la case ont
donné à Brooklyn une victoire de 5
à 1 sur les Braves, dans une partie
de la ligue Nationale joués ici mer-
credi.

Bissonnette, qui reprend cette sai-
son le harnais, après un repos d'un
an, fit entrer quatre points au
moyen d'un circuit, d'un double et
d'un simple.
Carroll n'accorda que quatre coups,

dont un circuit par Walter Berger.
Le résultat:

Boston . . . . . 000 000 100--1 4 1
Brooklyn . . . 020 001 11x— 11 1}

Seibold, Frankhouse et Hogan;
Carroll et Sukeforth.

 

de l’Empire britannique, échange-
ront des prises d'orteilles.
La vente des billets bat mainte-

nant son plein.
 

ETUDIEZ LA MANIERE DONT

Le PNEU GUTTA PERCHA est construit

IestDiff

nent

/
Considérez la construction différente, plus

forte du Pneu Gutta Percha.
“Coussins de

Gomme”, créée par
cette Compagnie,
donne une plus
grande protection
contre les chocs
dommageables sur
la route, lesquels
occasionnent sou-

 
 

çue pour

offre une pl

Gomme.

aD

monde
grande

d'hai, La

GUT
SSINÉSÀ NE  
  

   

Be xÀ

ialement dura-
ble. Elle est con-

un maximum de
prise sur la route,
assurant par
fait méme une traction et un pouvoir de
freinage complets.

. La firme olls-mime ont

<, illustré
et couvreune superficie de 11 acres.

GUTTA PERCHA & RUBBER, LIMITED
Siège Sochal:Taramto

ventla rupture et la
crevaison des pneus
ordinaires.

La bande de roule-
ment Resisto est
en caoutchouc

donner

 

le

C'est ainsi qu’elle
us grande sûreté.

La construction des Pneus Gutta Percha
offre plusieurs autres
car ces pneus sont le
d'expérience dans la fabrication de pro-
duits de caoutchouc de qualité.
Et rappelez-vous que les Pneus Gatta
Pertha sont garantis et qu’ils ne coûtent
pas plus cher que d’autres pneus qui
n’ont pas la protection des Coussins de

points de valeur—
produit de 50 ans

Demandez à n'importe quel marchand
Gutta Percha de vous montrer ce pneu.
Achetex avec confiance, sachant que le
Pneu Gutta Percha vous arrive après
50 ans de commerce honnête.

 

CINQUANTIEME ANNIVERSAIRE
Il v ¢ SO ans, en IR81, cotie Compagniecommençait à
fabriquer des marchantrhone do jaomchoue, àcute

ses pr en dane
maintenant la plus

ans toute ds la

Sarcarsales d'un Octen à Poses

TA PERCHA
LA GOMME

 

  

   

Neus pouvens ==="Vernier's TireSho
 

NOUS CELEBRONS CETTE ANNEE MOTRE CINQUANTIEME ANNIVERSAIRE
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HIERNEST
PEU GÉNÉREUX

LANCEUR DES
N'ACCORDE QU'UN SELL COLP
AUX BROWNS.

CLEVELAND. - Oral Hildebrand

manque mercredi une partie par-

faite par la faible marge d'un uni-

que coup sauf. lorsque les Indiens

p'issèrent à SL-Louis un blanchis-

sage de 2 à C.
Art Scharein fit. dans !a troimeme

période, l'unique coup des Browns:

c'était un simple au centre droit.

Deux autres visiteurs atteignirent

le sac initial. grâce à des transpor-

tations gratuites. mala pss un seu.

n'atteignit le deuxième but.

C'était la troisième victoire con-
sécutive d'Hildebrand.

Le résultat officiel:

LE

ST-LOUIS
AB R H PO À

Soharein. 3b 4 011 2

West, CC ........ 40000

Garms, cg -..….….... 4 0 0 1 0

l'ampbell. cd ....... 2 0 0 01

Ferrell, rec. ........ 2 0 0 2 0

Farns, Ib .. oe. 3 0 013 2

Qrartl, W 2.222000. 300 47

[PYRY, C8 ......... 3 0 0 3 3

Bown, lance. ....... 2 00 0 3

(tulle 000000. 1 0 0 OC

Hebért, lanc 00 0 00

To'aux 28 0 12413)

CLEVELAND
AB R H PO À

Porter. cd 40230

Burnett, c-a ..... 4 0 0 2 2

Averill, CC 20.0. 30060

Cissell. 20 ....….….…... 30102

Vosmik, c-a …. 21030

Boss, 1b ...... ……. 2900 60

Kamm, 3 ........ 3 0 1 1 0

Pvytilak, rec. ........ 310860

Hildebrand, lanc. 30101

Tolaux . .... «. -- 27 2 527 5

s—frappe pour Brown à la 8e.

Par manche:

St-Louis . . . 000 000 000—0

Cleveland . . . . .- 010 010 0Cx—2
RESUME

Points sur coups de Kamm,

Porter. Sacrifice, Boss. Doubles-

jeux, Brown à Sto:ti à Burns: Levey

à Stort: à Burns. Laissés. St-Louis,

a: Cleveland, 4. Bases sur balles,

Hildebrand 2, Brown 2. Retirés.

Hildebrand 8; Brown 1. Coups sur

Brown. 5 en 7 manches; sar Hé-

hert, 0 en 1. Lanceur perdant,

Brown. Erreurs. Scharein et Levey.

Arbitres: Ormsby, Summers et Van

Graflan. Durée. 1 h. 22.
DETROIT GAGNE

A Chicago:

Détroit .. 000 090 201 12—6 12 2

Chicago . 100 011 000 10—4 10 1

Wyatt, Hogsett. Sorrell, Herring

et Desautels, Hayworth, Reiber:

Heving, Jones, Gregory et Grube,

Berry.
Note—Autres parties — froid et

pluie.

SHIELDSPREND
LES HONNEURS

IL TRIOMPHE ASSEZ FACILE-

MENT DE MANGIN DANS LA

FINALE DU TOURNOI MASON

ET DIXON.
—— a

WHITE SULPHUR SPRINGS. —

Prank Shields a causé une surprise

au talent lorsqu'il béttit Gregory

Mangin, par 10-8, 4-6, 6-0, 6-2, dans
le match qui décidait du champion-

rat de tennis Mason et Dixon. Le

match, disputé ici samedi, souleva

un vif intérêt.
Mme John van Ryn, de Philadel-

phie, à enlevé le titre féminin, grâ-
ceà la victoire de 6-4, 5-7, 6-4

qu'elle remporta sur la baronne

Maud Lévi.
Shields et Lester Stoeffen ont mis

ln main sur les honneurs en double.
grâce à Ma victoire de 6-3, 11-9, 6-2
qu'ils ont remportée sur Berkeley

Bell et Gregory Mangin.
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COUPS SOLIDES
DEs(ORIOLES

INDIENS i BALTIMORE EN ACCUMULE UNE d'excellentes cha-ces de voir leurs

| DOUZAINE POUR TAPOCHER
ROCHESTER — NEWARK DE-
CLASSE BUFFALO.

BALTIMORE~ Douze coubs au
nombre desquels se trouvent jes cir-;
cuits de McGowan, Ariett, Stoner et

| Clabaugi. ont donné à Baltimore
une victoire de 8 & 8 sur Rochester. ;
| dans la première partie de leur sé-
trie.
{Johnny Prudhomme sut éparpiller
‘les dix coups qu'il accorda aux visi-
| teurs.

 

Le résultat —
, Rochester . 010 000 104—6 10 2,
' Baltimore 103 011 20x—8 12 2

Kaufmann, Wetherell et Florence.
| Prudhomme et Linton.

WEAVER SOLIDE
A Newark:—

Buffalo 000 000 020—2 41
Newark 400 211 O1x—9 12 4
Brewer. Bartulis et Danning;

Weaver et Hargreaves.
NOTE— Toronto A Albany -- ter-

rain bumide.=.

PUSIEDÉBUTE
AVEG SUCCES

LE JOUEUR DE HOCKEY TER-
RASSE BLACKSTOCK DANS
L'ARENE DE MONTREAL

MONTREAL— Jean Pusle, joueur
de hockey local qui portera l'an pro-
chain les couleurs des Rangers a
fait mercredi soir ses débuts à la
lutte et son travail a été très satis-
faisant.

Après avoir bousculé Harvey
Blackstock, de New-York, sans pitié,
il le colla au tapis en huit minutes.
Frank Judson a gagné le match

principal de la séance lorsque Ray
Steele se vit forcé d'abandonner
après avoir pris une chute. Steele,
blessé sérieusement à la mâchoire
d'un coup de talon que lui appliqua
Judson dès la première minute, res-
ta en lice jusqu'à ce qu'il eut tapé
son adversaire en 16'51”. Il souffre
d'une dislocation de la mâchoire.

sm errr

LES SALAIRES
 

LE BAMBINO A ENCAISSE UN
JOLI MAGOT DEPUIS 1915.—
UN COUP D'OEIL INTERES-
SANT.

vous dirons que le sieur Babe Ruth
a reççu en salaires, depuis 1915,
le montant fort satisfaisant de dol-
lars 758.500 pour ses prouesses à la
balle aux bases. Ce total inclut la
pitance que Jake Ruppert lui verse
cette année.

Inutile d'ajouter que le bambino

est en mesure de tenir le loup éloi-

gné de sa porte de cuisine.
Voict les salaires qu'il a encalssés

et les circtits qu'il a frappés d'an-
née en année: 1915 $ 25600... ... 4
1916 3000 ..... 3
1017 3500  ..... 2
1918 6500 ...... 11
1919 10000 , . . . . . 28
1920 20000 . . . 0. 54
1921 20000 . ..,.. 59
1922 35.000 ....... 3B
1623 35.000 ...... 41
1924 52000 . . . .. . . 46
1025 M00 ...... 3B
1926 52000 . . . . . 47
1927 70.000 .. .... 60
1928 70000 ...... 54
1929 70.000 ....... 46
1930 80.000 ....... 49
1931 80.000 ...... 46
1932 75.000 . .. .... 41
1933 52.000 . .….. ?

QUÉBEC

G's
Départ

ET RETOUR

DEPART SAMEDI

MAI
Train Rapide Spécial

d'Ottawa à 6.00 am.
Arrivée à Québec à 1.00 p.m.

Les billets soit aussi acceptés aur les trains suivants:

4.00 A.M.: 71.30 AM; 7.40
(HeureSolaire

RETOUR- 12.30 P.

Dimanche et Lu

A.M.; 3.05 P.M.: 4.10 P.M,
Solaire»

' Depart de Québec aux heures suivantes:
M.; 4.00 PM.; 11.30 PM.
(Heure Solaire!

ndi, 7 et § mai
Correspondant à Montréal avec les trains réguliers

(No 7, 7.00 P.M. excepté)

Billets valahies dans voitures de 1ère classe seulement.
bagage curegitetré. Enfants de 5 à 12 ans. moîtié prix.

AUX SPECIAUX AU CHATEAU FRONTENAC
Visites Ste-Anne de Braupré dimanche.

Aller et retour de Québec 80c.

VOS BILLETS 4 L'AVANCE
- - Q. 1070

761
100, Hall sh. 2000
Gare de Hall - - - - - Sh, 2850 

DE BABE RUTH.

fi cela peut vous intéresser, nous.

LES FEMMES LES DETAILS
À L'HONNEUR PAIENT BIEN
RUMP H.

MONTDES CHANCESDE.DESDE- | Les DERNIERES JOUTES DE|
CROCHER CETTE ANNEE LE LA LIGUE NATIONALE ONE

DERBY DU KENTUCKY. RAPPORTE UN MAGOT DE

—— PLUS DE DOLLARS 300.000.

14DUISVILLE. Mmes Willie --

: Crump et John-Hay Whitney ont

 

 

Ceux qui ne le savent pas appren-
dront sans doute avec un vif inté-

| couleurs portées à la victoire dans. 1ét que les détails de la ligue Na-

lP prochain derby de Kentucky. tionale et de la coupe Staniey ont

| L'une et l'autre alignera un candi- ; rapporté cette année la somme tres

" dat solide lors de la grande classi- imposante d'environ dollars 310.000.

| que. C’est de l'argent! Et l'on parle de

Mme Crump met && confiance en, dépression!

i Head Play et Mme Whitney dis- On laisse entendre que la part

i pose de Crowning Glory et Poppy- des joueurs de Toronto, qui ont jar-

| man. Quatre femmes ont & date’ ticipé à deux grandes séries, sera

| gagné le derby. Au moins une de- d'environ dollars 1500 par homme.
. mt-douzaine ambitionnent cette an-; Quatorze joueurs, l'instructeur Ir-
née la couronne en plus des deux’ vin. CHarlie Sands et les entrai-
déjà nommées, il convient de men- | neurs et les directeurs du club re-

tionner Mme I. Sloan, Mme C. A-! coivent un morceau de la galette.
, mory et Mme H. Phipps. | Voici maintenant un estimé de la

Mme Payne Whitney à inscrit

|

recette encaissée dans le détails:
quatre candidats. mais on ne croit Toronto et Boston—doliars 120--

pas qu'un seul puisse démarrer, vu: gop.

que tous sont ou malade où de ca- Toronto et Rangers—dollars 100.-

libre inférieur. Twenty Grand por-

|

000

ta les couleurs de Mme P. Whitney Canadien et Rangers — dollars

à la victoire dans le derby de 1921.) 1559g

En 1924, Biack Gold gagna sous

les couleurs de Lime R. M, Hoots

en 1938. Reigh Count rapporta la

bourse à Mme J. D. Hertz; en 1804.

Fiwood triomphe au compte de

Mme C-EDurell. =
~Durnell.

L'INTERDICTION
DE DEUX GARY
GORILLA JONES ET BEN JEBY

SONT SUR LA LISTE NOIRE

POUR UN AN A CAUSE DE

LECR FIASCODEDE MARDI.

CINCINNATL —DPeter-A. Hor-

bach, secrétaire de la commission

athlétique de l'Ohto, annonce l'in-

terdiction de Ben Jeby et Gorilla

Jones à cause de leur tenue peu sa-

tisfaisante dans leur match de mar-

di soir à Cleveland. Lis sont placés |

sur la liste noire pour une période

d'un an.
L'interdiction est autormatique-

ment reconnue par les trente-deux

Etats affillés a l'Association Natio-

nale.
Gorilla Jones est reconnu comme

champicn polds-moyen du monde \ D

Détroit et Rangers—dolairs 32.000.
Maroons et Détroit--dollars 25.000,

rtmeefpr
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{ BALLE MERCREDI
Seman

LIGUE AMERICAINE
Detroit, 6; Chicago, 4
Cleveland, 2; St-Louis, 0.
New-York à Philadelphie, froid.
Washington à Boston, pluie.

 

LIGUE NATIONALE
New-York, 3: Philadelphie, 1
Brooklyn, 5; Boston, 1
Cincinnati, 2: St-Louis, 1.
Chicago à Pittsburg — froid.
LIGUE INTERNATIONALE

Baltimore, 8: Rochester, 6
Montréal, 6: Jersey-City, 5
Newark, 9; Buffalo, 2.
Toronto à Albanv — pluie.

 

+  

Ry

par I'Association et Ben Jeby est le | Angle

choix de la commission de New-

York. Dalhousie et Guigues

mL; OTTAWA
Es Téléphone: Rideau

( SUR LE TURF :ll
W.-B. MacDonaugh, sportif de

Californie, verss rziiars 150.000 lors- J
! qu'il importa Ormonde d’Angleterre. IN
| Les frais de transport s'élevèrent BF;
ensuite & dollars 20.000. 0

s $ $ “
WHITE. espoir de Bill Scully, et

Los Angeles, cheval de Lucky Bald-

win, firent match nul dans le derby
de Latonia, disputé en 1888. La clas-
sique fut couv Fi la tempête.

2150 
LEFTY QGuynne, jockey de To-

ronto, à décroché le championnat'
poids-coq du monde aux Jeux
Olympiques de 1932, Il est sous con-

 
SPECIAL

TROIS JOURS SEULEMENT

KLEENEX

= + aa
DART AT CRE

LES EXPLOITS
DEC.De MAR

Depuis 1912, Clarence De Mar,
fameux coureur de fond de Melrose.
à gagné six fois le grand marathon
de Boston. Et de 1922 à 1924, il
monopolisa les honneurs, Charlie

Mellor le délagea du trône en 1925,
puis Johnny Miles, de la Nouvelie-
Ecosse, enregistra en 1926 son pre-
mier succès. De Mar triompha ies
Ceux années suivantes. céda la pal-
me à Miles en 1929 et revint à a
charge en 1930.
Nous sommes fiers de signaler le

triomphe en 1915 d'Edouard Fabre,
notre grand athlète canadien fran-
Ççais.

Voici la liste des vainqueurs de-
puis 21 ans:

1633—Leslie Pawson, Pawtucket.
1932—P. DeBruyn, G.-Amer, AC,

N.-Y.
1431—James Henigan, Medford, A.C.
1530—Clarence DeMar, Keene, N.-H.
1929-—John Miles, Nouv.-Ecosse.
1928—Clarence DeMar, Melrose.
1927—Clarence DeMar, Melrose.
1626—John Miles. Nouv.-Ecosse.
1928—Charles Mellor, Illinois, A.C.
1924—Clarence DeMar, Melrose.
1923—Clarence DeMar, Melrose.
1922—-Clarence DeMar, Dorchester

Club.
1921—Frank Zuna. Pauliste. A.C.
1920—Peter Trivoulides, MelroseA.A.
1918—Car! Linder, Quincy. Mass.
1917—W.-J. Kennedy, Morningside,

AC.
1916—Arthur Roth. Dorchester Glub.
:915—Edouard Fabre, Montréal
1914-—James Duffy, Hamilton, Ont.

1613—Fritz Carlson, Minneapolis.
1612—~Mike Ryan, Irish-Amer, AC.

rentrant

BRITANNIA GAGNE

Le Britannia a battu le collège
Bt-Patrice, par 20 & 18, et le Y. M.
O. No 1 à battu le Y. M. D. No 3,
per 25 à 22, dans les matchs du
concours local de ballon au panier
qui eurent lleu mercredi soir.
Le tournoi se continue cesoisoir.

 

Que CLUBS DANS Elle se fait
LESMARITIMES

NCTOUN. — La ligue de hoc-
Keyies Maritimes sera l'en pro-
chain formée des quatre clubs sul- ;
vants: Moncton, Halifax, Charlot. |
tetown, et St-Jean. Ce dernier club
a été admis sous la tente à l'as-'
semblée mi-annuelle qui eut lieu
ici.

LA PARI MUTUEL
N’EST PAS APPROUVE
PROVIDENCE — Le gouverneur

Thévdore Francis Green à mercredi
apposé aon veto au projet de loi
Bliss-Kierman qui aurait légalise le
pari mutuel dans l'Etat de Rhode-
Island.
Le projet est pour le moment a-

bandonné, vu que l'assemblée géné-
raie n été prorogée.
eee

RAINVILLEVA BIEN
.. HOT SPRINGE— Marcel Rainvil-
le et Eddie Jacobs ont battu M.
Flies et Bob Lear, par 6-0, 6-1, dans
un match de ls première ronde du
concours de tennis double qui ee
poursuit ici.ee

CURRAN Ont
“26 avril, 1933.

 

 

Naissances:
M. et Mme Emile Chartrand (née

Eugénie Deschamps‘ font part à
leurs parents et amis de la naissan-
ce d'un fils baptisé sous les noms
de Joseph, Léopold. Gérard. Par-
rain, M. Napoléon Deschamps. on-
cle de l'enfant: marraine. Mme
Paul Deschamps, grand'mère de
l'enfant, porteuse, Mile Rose Des-
champs, tante du nouveau-né.
M. et Mme Hervé Scott (née Do-

nalda Guigndon). font part à leurs
parents et amis de la naissance
d'une file, baptisée sous les noms de
:Marie, Madeleine, Huguette. Par-
rain et marraine, M. et Mme Eu-
gène Guindon, oncle et tante de
l'enfant, porteuse, Mme Lionel La-
vergne, tante de l'enfant.
Tous nos institutrices et institu-

teurs, ainsi que les étudiants et
étudiantes sont retournés reprendre 

 

des brûlures

UNE DAME DE KAPUSKASING
SE FAIT DE DOULOUREUSES;
BRULURES.

KAPUSKASING, Ont, 21. — De
; notre
Gagné (nee Groulx: s'est brQlee ac.
cidenteilement la semaine dernière
en nettoyant du linge avec de la ga-
aoliine. Les brilures sont douloureu-
ses MAIS nol graves maintenant.

® e e

M.et Madame Frank Levesque. une
fule, baptisée sous le nom de Marie-
Albina.
M. et Madame Philippe Tailleur,

un fils, baptisé sous le nom de Gas- |
ten-Registe.
M. et Madame E. Plamondon, une ‘ président.

fille, baptisée sous les noms de Ma- | Vice--président.
i n u:

M. et Madame Ernest Lafontaine,| *reault:
rie-Thérese-Françoise.

un fils, baptisé sous les noms de.
Joseph-Léon-Norbert.
M. et Madame St-Amant, une fil-

le baptisée sous les noms de Elei-
ne-Thérèse.
Madame O. Vallée est retenue à

l'hôpital pour un repos.
La petite fille de M. Longpré,

opérée la semaine dernière pour ap-
pendicite, va très bien.

La retraite pour dames et pour
hommes est préchée par un mis-
sionnaire de Montréal.

Il y à aussi la retraite anglaise.
Le Rév. Père Goyer, O. M. I. eat

cn mission à Smooky Falls.
L'abbé Simon, de Moonbeam, et

l'abbé Grenier, de Val-Rita, sont
venus rendre une visite à notre cu-
ré, la semaine dernière.

N.B.—J.-Albert Préseault, repré-
sentant du “Droit pour le territoire
de Cochrane à Hearst est à Kapus-
kasing. Pour route information,
communiqué 19 Lang St.

NUS,

IROQUOIS FALLS, Ont.
27 avril.

M. et Mme Aldebert Larose (Au-
rore Mongeon), annoncent à leurs
parents et amis la naissance d'une
fille, Marie-Claudette-Loraine, née
le 10, baptisée le 16 avril. Parrain
et marraine. Ernest et Cécile Mon-
geon, oncle et tante de l'enfant.

  leurs classes.
—

RIRE MNARE

Porteuse, Mme Sylvio> Mongeon.
0
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VEND MEILLEUR MARCHÉ
 

Péllicules Développées et Imprimées
SERVICE DE 24 HEURES

18¢
 

trat avec la direction du Jardin
Maple Leaf.

$ $
LLOYD Gentry. entraineur des

chevaux de Harry Hatch, s réclamé
Just Fun pour dollars 2.000. J.-E.

‘ F
R

Enos Fruit Salt 79¢
 Smallman a acquis Golden Fate. BE

moyennant un assez bor vrix. Bun
D.. qui les battit tous deux ces
jours-ci, ne coûta que dollars 125 à
Miami au og de l'hiver. ÿ

$ ' IY
Lait de Magnésie Philipp 39c
 L'ENTRAINEUR Jack Hutton IB

aura cette année le contrôle absolu MO
des chevaux que Ryland New fera
circuler sur les pistes canadiennes.
Le troupeau eat déjà à l'exercice à
Toronto. +.

à JAD SALTS 59c   $ 8 $ 4
LE steeplechase mémorial Fraser,

qui sera disputé à Woodbine la pre- EI
mière journée du meeting du prin- [JN
temps. à attiré 37 candidats. Mme [BE
Ambrose Clarke a inscrit sept es-
poirs. a -

$ $ $ i
C'EST cette Mme Clarke qui dé-

crocha à Aintree, en mars les hon- I 26
|neurs du Grand Steeplechase Na-
; Hlonal avec Kellsboro Jack.
| re

 
|=

( La Balle aux Bases J

SZ Toronto ne sort pes de léthargie,
| eplus vite que cela, ses chances
| d'un succès financier dans la Ville- |
* Reine seront des plus minces. Les : RE
. Leafs sont présentement cloués au
caveau de Internationale.

e .

QUAND Bill Veeck, président des
Chicago Cubs, était rédacteur spor-

| tif au “Chicago American”, ül por- À
| tait le nom de Bill Bailey. >

AL Simmons ne se lève jama.s
avant midi, La vene l'inquiète
pas, vu qu’il a placé dollars 200.000
dans des rentes viagères. !

€ e °

JOMN Quin Picus. lanceur des
, Brooklyn Dodgers, est Agé de 4
ans. mais il a encore de l'énergie.
“M fit ses débute professionnels ma-
Jeurs avec les Yankis en 1909. 7

° ®

LA ligue de balle de la Cité de
Toronto a inauguré sa saison same-

| di dernier. Les commissaires Ja-
mes Simpson et Ramsden présidé- IN
rent la cérémonie d'ouverture.

e e e

DAN Howley. gérant du Maple M
Leaf. a congédié Stew Clarke et J
Ray Walker. Clarke asst immé-
diatement enrôlé sous les couleurs
de Jersey-City.

» e >

MICKEY Henth, vétéran de la li-
i fue Internationale, a tout l'air des-
tiné à une saison des plus heureu-
ses.

L'AGE moyen des 34 joueurs du
club Mission. dans le ligue du Pa-
cifique. est de 23 ans. Le lanceur

, Herman. Pilletie et le receveur
Hoffman vont à 37 ans les “vieux”

| do equipe. La troupe allgne trois
" joueurs de 18ans.

e

' CRBARLEY Geldart brillant tn-
, Lérieur de @-Louis. marche main-
tenant à l'aide de béquilies. TI se

| peut qu'il reprenne le harnais a-
var la fin d'aêut. 1

 

J

 

Frais Chaque Semaine
CHOCOLATS ASSORTIS.

La livre

BOITES DE FANTAISIE.

“Aristocrate”

“Nuts & Hard Centre”

“Every piece different”
CHERRIES.
La livre

ROSE BUDS.

La livre

39c

50c
60c
29c

Téléphones votre commande pour Cho-
rapide de livraisoncolals, — Service

gjusava 10 heures du soir,

  

    

  he5,rsF5   

 

CE=

SACS
Garantis contre les

Mites.
21° x 3” x 51”

49c
Tablettes

Veracolate
Bouteille de 100

csc

 

#

crorespondant.) — Madame |

  
Unclub libéral

fondé à Orléans

LIONEL FROUIN EsT ELU PRE-
SIDENT DE LA NOUVELLE
ASSOLTATION. — BUT QU'ON
SE PROPOSE.

«Spécial auDroit)

ORLEANS. Ont. 26. — Les jeu-
| nes gens de St-Joseph d'Orléans ont
I fondé récemment une association

qui sera connue sous le nom da

Club de la jeunesse libérale d'Or-

 
IgA
+

lPHARMACIEBRISSON.

Achetez à des Prix Plus Bas -- Recevez en Plus des Cartes Casse-Tete §
CHOCOLATS NEILSON

léans. Le trés honorable W. LL
Mackenzie King a bien voulu av-
cepter la presuidence-honoraire du

nouveau Club.
L'exécutif suivant a été élu: pré-

sident. M. Lionel Drouin: ler vice-

{président. M. Gilbert Côte: 2e vice-
M. Philippe Major: 3e

M. Ernest Cousi-

secretaire, M. Henri Te.
trésorier. M Lionel Vinet-

Le but de l'Association est d'ine
téresser les jeunes gens à la polis
tique et à l'étude des problèmes na.
tionaux. Les membres désirent s’in-
téresser à la chose publique et aux
procédés parlementaires pour des
raisons historiques, pratiques et
personnelles.

Ils veulent étudier ce que Je gou-
vernemert a fait. les problèmes
qu’il a à rencontrer à l'heure ace
tuelle et se renseigner sur leurs
droits et leurs devoirs comme cle
toyens.

 

Commerçants, marchands,
pourquoi ne pas utiliser notre

D'AFFAIRES?CARTE

Î

 

 

Femmesqui Souffrezl
Sachez qu'il existe un
remède à vos maux )

“LE PRINTANYL”
Fait circuler le sang et décon-
gestionne les organes, {1 vous
évite ainsi les varices, phiébi-
tes, hémorroïdes, les accidents
du retour d'âge, chaleurs, va-

peurs étouffements.

.-R. FARLEY, Ph.C, Hull. 
 

—"

CIGARES
CIGARETTES
TABAC

LA

OVALTINE

98c
SAPHO

29c |
Boules à Mites

livres A

our Vl

3 » 25c A

Rég. 35c.
Pour

 

 

MODESS

2 …- 49€
  SEIDLITZ K

Sc a

LaiLa boîte

 

 

Cartes Casse-Tete

Formez une série complete
1 à 30 et recevez gratis — un @
paquet de cartes à jouer.

Achat de $1

Série de 30 8
Morceaux |

Avec chaque achat vous i

avez droit a une carte. £

  

Pour achat de plus de 25c

vous avez droit à une car- F

te pour chaque 25c.
EXEMPLE: A

4 cartes #

 

Pour plus d'une série, nous §

avons de magnifiques prix.

 

IACIE BRISSON
Angie rues Dalhousie et Guigues, Ottawa — Téléphone: Rideau 2150

—
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Les marchés des valeurs ont

un aspect varié aujourd'hui
La tendance générale est

—pese = ==

plutôt à la baisse. — Les
pertes sont fractionnelles. Le volume du com-

merce baisse

MONTRMAL, 27 —l.aspect du marché des valeurs aujourd’hui|

sensiblement.
 

a Montréal était varie, surtout au cours des quelques premières heu-

res de la journée. Le volume du commerce était comparativement

léger en dépit du grand nombre des titres qui vinrent s’allgner au

bleau, au cours de l'avant-midi.
peu près également partagés.

Consolidated Smeltrrs était en vedette.

Les gains «à les pertes étaient à

Il ouvrit à 87, atteignit

un nouvau haut à 89 et retomua ensulte à 87, pour conserver un

gain net de 1% point. Dominion Textile ouvrit à 44, monta ensuite

à 45, pour se maintenir à une hausse de 2'4 points sur la dernière

fermieture.
bonne impulsion à ce titre.

Shawinigan, Winnipeg Electric,

Des rapports d'amélioration commerciale ont donné une

Dominion Stecl Canadian
Industrial Alcohol et B. C. Packers gagnalent tous des fractions.

Pacifique Canadien,
Dominion Bridge.

leurs balssaient par fractions,

Brazilian
Hollinger, Steel of Canada et quelques autres va-

Montreal Power, National Breweries,

Traction, International Nickel,

Qu:bec Power, Gurd et MrColl-Frontenac restaient inchangés.
Canadu Cement privilégiées balssatent de trois points à 25. Ca-

nadian Car privilégiées baïssaient de 4% à 11%.
Banque Canadienne Nationale balssait de % à 127% tandis que

Royal Bunk montait de 1'3 à 125%.

CURB DE MONTREAL
MONTREAL. 27.—Le: prix sur le

turb dé Montréal baissaient de frac-

t'ons. Le commerce était pew yolu-
mineux. Noranda, descendant tou-

jours, baissait de 15 cents à 26.80.
Elscoe, perdait 5 cents à 1.52 et Ven-
tures, 6 cents à 1.05. Eullivan per-

dait 1 cent à 31 cents. Moss restait
inchangée.

Le ton des miscellanés était plus
régulier. Beauharnois Power fluc-

tuait légèrement, et réussissait à
gagner 10 cents à 75. International
Petroleum montait de 1-4 à 14 1-4;
Canadian Dredge, Distillers Sea-
gram et Imperial Oil restaient in-
changés.

BOURSE DE TORONTO

TORONTO, 27. — Le volume du
commerce baissait sensiblement sur
le marché de Toronto aujourd'hui.
Les prix toutefois tendaient plutôt
A se maintenir. Les titres-construc-
tion tensient fermes, presque sans
exception, à la suite de leur hausse

chier. Le nombre des transactions
était assez considérable dans Cana-
da Cement et Canada Dredge. Les
fondamentaux tombatent à leur vo-
lume normal, mais Smelters gagna

4 points a 88,
A midi, Nickel gagnait 10 cents a

14.80, avec un commerce d'environ

2000 actions. Ford restait inchangé

tandis que C.P.R. et Brazilian bais-
sulent. le premier à 12 3-4 et celui-

€: à 9 1-2. Dans Jes huiles, McColl
Frontenac privilégiées montait de 1
point 2 60 et International Pete de
1-4 à 14 1-4.
Les deu: vedettes. British Ame-

rican et Imperial baissalent tous

deux de 1-8.
Les u'ilités se raffermissaient

quelqu> reu. Bal Telephone était
la vedotte. Les titres domestiques

falsalent presque tous des gains.

Building Products et Cockshutt!
Plow, gegnaient chacun 1-4; Cana-

dian Car and Poundry montait de
1 1-4 4 4 1-2; Page Hersey de ‘7-8
à, 47 17-8, Simpsons privilégie: de
3 à 12 et Steel of Canada et Canada
Wirebound de un point chacun.
Le volume était modérément

leurd dans Brewing Corporation.
Le prix restait inchangé. Canada
Bud était plus élevé: la plupart des

putres breuvages restaient inchan-
gés. Dans les denrées, Loblaw A az
vendait à 1-4 plus élevé et les au-
tres étaient inchangés. Canada Ce-
ment, nrivilâgiés baissait de 5 pointe
à 25: Imve<ial Bank de 3 à 125 e:

LES MINES A TORONTO
TORONTO, 27. — Quelques-uns

des tiurcc-or ont pris une plonge
sujeu.c'hui eur le marché des mines

de To-ontc. L* comme-cr était peu
volum:neux. On semblait porté à
croire cu“ quelques ventes amélio-

ieraient la posture technique du
marché. Les pertes a’échelonnalen:
entre 10 cents et $1.25. Les argents

tenaient assez ferme et les fonda-
mentaux étajent légèrement plus
élevés. Le volume sur tout le ta-
blean était à la baissc.
Dès l'ouverture les vedeties parmt

les O:8 :3 mirent à descendre et
continuèrent ainsi jusqu'à la fin de
‘+ preinière heure. McIntyre avait  

alors perdu $1.23 a 26.75; Dome 85 à
12.25; Hollinger 35 & 8.20: Pioneer
10 à 7.50; Teck Hughes 15 à 4.25;
Wright Hargreaves 11 à 4.70 et Bra-
lorne 15 à 3.75.

Les ors a meilleur marché sui-
vaient et Ventures, Siscoe, Grana-

da, San Antonio, Kiikland Lake,
Sylvanite et Howey baissalent de 1
à 7. Les argents étaient forts à l’ou-
verture et sonsezvaient la plupatt
de leurs gains a midi. Eldorado pe:-
dait un gain initial pour se vendre

À midi à 1.52, baisse de 1 point, Ni-
pissing, tenait un gain de 14 cents
3 1.85; Mining Corporation un gain
de 5 à 1.80 et Castle un gain de 3
cents à 38.

La plupart des fondamentaux
étaient fermes. Le voiume du com-
morce était peu considérable. Le
commerce dans Nickel tenait ferme
était passable. Nickel tenait ferme
à 1480 et Noranda baissait de 10
a 26.75. Smelters montait de $3 a
$88 et Hudson Bay montait de 15
cents à 6.15.
pr

MARCHÉDE GROSDES
FRUITS ET LEGUMES

TORONTO, 27. — La compagnie

Wnite a transmis les prix de gros
suivants pour aujourd'hui à le Pres-
se Canadienne.
Pamplemousses de

$4.50 à $4.75.
Fommes, Spies, No 1, le minot,

$1 à $1.25; Spies No 2, le minot, 50 à
75¢.

Betteraves. 60 sous la poche.
Oignons verts, 15 à 20 sous

douzaine.
Carottes, 40 sous la poche.

Choux, 40 sous la douzaine.
Oranges Californie, $4.50.

la caisse; oranges de Jaffa, $4.50.

Rhubarbe de serre, No 1, 50 sous
la dcuzaine.
Tomates de serre, 25 sous la lv.
Concombres, panier de 11 pintes,

$1.75 à $2.00 de scrr.
—_———————

COURS DES CHANGES
ENTRE BANQUES

l'ourni au *'Droit’’ par la Service des
Relations Etrangères de la Banque Cana-
dienne Nationale.
FERMETURE DU 26 AVRIL 1933
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CABLE MONNAIE MONTREAL
NEW-YORK. doliar 13% %e
ANGLETERRE, !vire, chb'e . , 4.88
ANGLETERRE, livre, chèque . 4.38
FRANCE, franc , . . , , , . 03034
DEILGIQUFE, franc « » .U358
BELAIQUE. belgu  . 1790
ITALIE, Jire LL + 2 + 2 4 0685
ESPAGNE, peseta . . . . . , .1090
SUISSE, franc . . 2 + + + + . ,2465
HOLLANDE, florin , |, , , . .5120
NORVFEGF, courenne . , , , , 2235
DANEMARK, couronne . 1950
SUEDE, couronne . . . , , . 2270
ALLEMAGNE. reichsmark .2960 |
TCHEQOSLOVAQUIE, couronne .0391
GREECE, dreachas . . , , , 0070
BRESIL, milreis |. | | LORAS
FINLANDE, mark . . , , .0196
CHINE, dollar H. K. . . .3025
POLOGNE, zloty . 2 + 2 + . 218
YOUGOSLAVIE, diar LL... . O1£4
JAPON, yen . 1 124 + , , .2760
AUTRICITE, seuilling . .1650
ROUMANITE, lei | | 0080

Obltea"- ss dn gouvernement
 

Faurn! an ‘vit’ par 6 maison John Grabam, bargulers en piacements, 85
ne Sparks, Giitwa.

Couvernement federal
% An Dem. Rend.

 

Put 122 1 Na Ba Too 3 4
P. viet. . Sty cé 101,75 443

; 4 35 100.623 152

> 36 Jnton 415
> 37 len  ...

202 1 44 UT 110,75 a
B. à échéance . 4'4 49 15050 4.47

Serv Nat. 1 , à 41 103 M 4.8%
B. à évhiéanros . à 43 10362 4.684
B A éhfunce . 443 44 10025 448
BB. à echéance . 4'ÿ 46 150,00 4.50
Nouv. FEuna © 4 22 83.00 4.55

P. de (or:. 4's 5 pu25 463
Pode Con va ON N22 463

PLde tom t'a 38 OR 75 46;
Pog Cou 4's 59 P99 25 6.80
Heu non anal
EAE von oti faxalo jusqu'ai

le Vos ye

2. 2 "0 1sr novembre 1936.
Grint a wir Ce
Co: vern:mant fédéral

% An. Dem. Rend.
oon 43.00 ARTS 4 4

«MR 4 54 BRIG 46)
tN OR. 5 5e 103.20 4 ws
« MN R 43 35H53 INN 4 6a
1. XN. R. y 27 SRY 462

CN. Ro. 49 64 0223 434
CON R > 89 163735 476
C XN. R SEIN 25 4.90

COUR tly T6 AS T5 4 ga
 

+

ec N.R. . 4 57 98.23 4.57
C. NR. . 43 68 03.25 4.58
CON R. . & 69 103.75 4.76
Can. Nat. SS. 5 83 103.50 4.78
Mont. Harbour 5 69 105.73 4.70
Fearni au ‘'Dreit'® par le maison H.-

t Monk et Cie, anquicrs en placements,
73. rue Sparks.

Gouvernements Provinciaux
% An. Dem. Rend.

Alta. . . , . 4h 56 79.50 6.168
Ala, .. 8 47 98.00 6.45
CB. ,... 8 47 94.35 640
Man, . + ». » 3 59 85.00 615
Man. ,. 6 47 985.00 6.58
Man, . 3 53  RT7,00 6,62
N-R. . . 4% en 9600 AOC
N.-B. . 3% 50 103.00 5.32
NB. , . 5% 32 103.80 483
NE. . 3 60 102.00 4.85
Ont, , 4% 44 29.50 4.53
ont, . , 5 60 108.25 4.79
Ont, . 2 + 815 48 106.00 4.89
Oat, 2. . © 513 47 10655 4.88
ont. yd, Fl. 4% T0 97.75 4.89
IPF... 8 47 108.00 535

Québec , . . 4, 63 100.50 4.4%
Sat. . Se 53 6.50 6.7%
Sash, f se 23.00 6.71
Rank. . . . 5 59 84.00 6.134
Ville de Mont. 4 44 108.73 31%
K-. Cat. Mont, 4 87 10325 5.35

a 43 asne 67aVite de Winn.

GEOFFRION & RAINVILLE
Agents de Change

Membres de 1a Bourse de Montréal.
Membres du Montreai Curb Market

Fil privé avec Post & Flagg, New-York,

et Crang Burke & Coy., Toronto.

Queen 1010 — 1011
18, rue Elgin

OTTAWA — MONTREAL — PARIS.

J.-EUGKNE SERRE, gérant,
Succursale d'Ottaws. 

 le
P

LES ARRIVAGES
DE BEURRE
MOINSFORTS

Pour le troisième jour con-
sécutif. Il se vend de 20

à 20 cents 1-2.

MARCHE FERME

MONTREAL, 27. — Le prix de

gros du beurre s'est raffermi hier à
Montréal, se vendant généralement

20 cents 1-2 contre 20 à 20 1-2 la
veille. Les arrivages furent de 787
boîtes, soit une diminution, qui se
constate pour le troisième jour con-
sécutif. Le prix est trop bas pour

encourager la venue du beurre de
l'ouest. Le marché des oeufs reste
régulier, avec arrivages de 1,343
caisses contre 3,563 le même jour de
la semaine dernière. Le marché du
fromage n'a pas non plus changé,

les arrivages étant de 18 boîtes con-
tre 27 le même jour de la semaine
dernière. Cehui des patates est aussi
le même. Celui des volailles est fer-
me, spécialement pour les dindes et
poulets.

 

 

CEREALES ‘

Prix de gros au comptant: la Hvre ...... . . 89 à 10
Bénordnodl......... | Porc lourd. carcasse . . . . . 5-7

Blé nord no 2 67} ‘Pau caren.abre .. .5à6
Cee eee AILLE

Avolne 110 2 CH. 220000 1 5 Poulets, livre . . . . . . . 20 à 2%

Picotin no 1 ST S SU SA Poules, livre .. . . . . 18 à 20c

Picotin no 2 . . .  .  « » + 33{ a1 tresse LEGUMES 015

3 cw. . 44 : « oe + + + + + + + VU

ue pra rte 62 Betteraves, gallon . . . . . . 0.

i au boisseau. sur Betteraves, poche . . . . . . 0.60
à aeprix au boisseau, sur vole, Crrottes. gallon . . . . : ! ! 010

e i . la poche . . . . . eee. . 060

latinede blé du printemps: 80 Champignons, casseau . . . . 0.25

2e marque . 11112 * s420| Choux, chacun, 0.05; douz. . 0.40
Marque à boulanger . 13420 choux rouges, chacun . . . . . 6.05

(Au baril, en sacs de jute, livrai- ee see ee ou
e Choux de Bruxelles, casseau . . 0.25

son en divers points de la région. Céleri, pied . . . . . 0.10 à 0.15
moins 10 pour cent par baril, pour
commandes au comptant.)
Farine de blé d'hiver: -

Qualité de choix, en pe-
tites quantités, au
baril . ...... $330 4 $3.40

Qualité de choix, en
lots divers, au baril $3.60 & $3.80

Farine de maïs blanc,
au baril, en sacs de
jute, livraison faite . $3.80 a $3.80
Engrais:

son... .. +... $1825
Gru rouge . .. . .. . . . $19.25
Gru blanc . .. . . . . . . $33.25

(Prix à la tonne, sacs compris, li-
vraison dans la région au taux de
Montréal, moins 25 cents par ton-
ne pour commandes au comptant.)
trains secs pour brasseries, $17 la

tonne, au gros; $19 la tonne, au dé-
tail.
Avoine roulée, sac de 90 livres,

livraison faite et y compris les
taxes de vente, $2.65.
Foin:

Foin no 2, extra . . .
Foinno2.,.......... $850
Fomnod.......... $00

(Prix a la tonne, fab. wagons
ici.)

.. . . $10.50

LE BEURRE
Le beurre no 1 pasteurisé au wa-

gon ou en Jots partiels valait
20 1-2 cents la livre.

LE FROMAGE
Ontario, production courante, le

coloré 9 à 9 1-2 cents.
LES OEUFS

Prix de gros, au wagon ou en lots
partiels: 17 pour les extras; 15 pour
les premiers; 13 pour les seconds.
Prix aux détaillants par petites

quantités:
Qualité spéciale . . . . . , …. 2
Frais extras . . . . + . . . . . 22
Frais de poulettes . . . . . . 19
Frais seconds . . . . . . . 18
Les œufs en vrac se venda'ent

à 1 sou de moin
LES PATATES

Patates ‘Montagnes Vertes” du
Nouveau-Brunswick ou de l'Ile du
Prince-Edouard, sac de 80 lvs., 75-80
cents: blanches de Québec, sac ‘le
80 livres; 60-65: Montagnes Vertes
de l'Ile-du-Prince-Edouard. sac de
90 livres, 80 à 90 cents. Prix en lots
partiels, hors-voie, à Montréal. Au
wagon, les prix sont de 5 à 10
cents de moins.
Patates nouvelles importées de la

Floride, 86.00 à $6.50. qualité No 2.
VOLAILLES

(Prix la livre aux détaillants, pour
volailles plumées.)

: Qualités
“a” “RB”

Volailles à bouillir . . 12-18 10-16
Poulets à rôtir . . . 16-20 14-18
Poulets au lait . . . 18-23 16-21
Pouiets à frire . . . . 15-18 13-16
Poulets à la broche . 24-28 22-26}
Dindes à rôtir . . . . 18-20 16-18
Canards .. . . . . . 16-19 14-17
Oisons et oles . . . 10-12 8-10

 

PRIX DES PRODUITS
DÉLIVRÉS À TORONTO

TORONTO, ti. — La “United
Farmers Cooperative Co.”, à trans-
mis les prix suivants à la Presse
Canadienne pour les produits déli-
vrés aujourd'hui à Toronto.

  Oeufs: extras. 14 sous ia doux:
premiers, 12 sous la douz.; seconds,
10 sous.
Crème à fouetter No 1. f. a. b.,

20 sous la livre: No 3, 17 sous.
Beurre de crèmerie. No 1, solide.

t 21 sous la livre: no 2, solide, 20 sous.
Pommes de terre, ia poche. 70

sous.
Fèves cuelilies à la main, au wa-

gon. le boisseau, 75 sous.

 

+

LA BOURSE DE FARIS |
PARIS. 37. — (P. A.) — Les ren-

 

| tes à 3 pour œnt valent aujourdhui
08 francs 40 centimes; ceiles à 4 1-2
pour cent, 86.50.

Le change à Londres marque 86.38
| et le dolisT 28.68,

 

LE BEURRE
SE VEND À

LENT
C'est le prix généralement
demandé sur le marché
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VENTES ‘A TROIS HEURES |

Cotes fournies an “Droit” par ia Maison (ieoffrien & Bainville,
18. rue Eigin, Ottawa

 

BOURSE DE NEW-YORK

 local. Un fléchis-
sement.

LES OEUFS |
Un assez bon marché local ce!

matin. Le beurre a fléchi ici en ‘
ces derniers temps, suivant en cela
l'exemple d’ailleurs. Il se vend très
généralement 25 cents la livre, alors
que récemment certains en deman-
dalent aussi 27, 28 et même 30
cents. Les oeufs sont aux mémes
prix: de 13 à 18 cents, ce dernier
sommet pour les spéciaux. A lu
caisse, le prix est de 13 cents. Au
détail. on en obtient 2 douzaines
pour 35 cents et 3 pour 50. La plu-
part des vendeurs en demandent 15
cents. Les patates se vendent de
60 à 75 cents les 90 livres. Le si-
rop d'érable ne dépasse pas $1.75
le galion et le sucre vaut de 18-26
cents la livre.

PRODUITS LAITIERS
Oeufs, la douzaine . . . . 13 à

 

 
18

Beurre, livre . . . . 25
Crème, pinte .. ........ 40c

VIANDES
Agneau de printemps, pièce. !

Agneau, carcasse, la lv 12 à 16e
Agneau, quar. de devant,

la livre . . . . . . . 10 à 1te
Agneau, quartier de derrière,

la livre .. . . +. . +. . . . 15
Boeuf, carcasse, la livre . . ? à 8c
Mouton, la lv... ....... 4
Porc léger, carcasse . . . 74 à 8
Porc léger, quartier de devant, 5 à 6
Porc léger. quartier de devant

fe ee 40 0e 0e .. … 8 à 8 1-2
Porc léger quartier de derrière

a
Féves blanches, pinte . . . . 0.10
He:bages, 3 paquets . . . . . . 0.10

Navets, 3 pour .. ..... 0.10
poche .. .... +.» 040

Panais, gail. . . .. . . . . 010
minot . “+ + + + + 050

Persil, 1a douz. . . . . . . 0.25
Petits oignons, paq. . . . 2 pour .05
Pois à soupe, pinte .. . . . . 0.10
Gros oignons, galL . . . . . . 0.20
minot .. .... +... .. . 095

sac de 75 livres . . . . . . 1,50
Pommes de terre,
sac de 90 livres . . . . 0.60 à 075

Pommes de terre, gaïL . . . . . 0.10
Persil, pgt . . . ........ 000
Potreau, pat . . . : e oo o 005

doux. . . . , . . 040

Laitue, pied . ..... .. ©. . 010
Radis, paquet . . . . « + © . 0.05

TABACS
Obourg, la Iv . :.…... . 050
Belgique, extra, la liv . . . 0.30 à 50
Champlain, la lv. . . . . . . 4.70
Havane, la lv. . ...... 20 à 50
Petit canadien, la lv . . . . . 50 à T0
Parfum d'Italie, la lv. . . . . 50 à 70
Quesnel, lailv..... «.-.404 60
Rouge, la lv .. .. .. .. .. .. 20-30

retest.

 

| LES RENDEMENTS
Revue des Rendements des Valeurs in-

dustrielles et d'Utilités Publiques inscrits
sur les Bourses Canadiennes.

ACTIONS ORDINAIRES Taux Prix Rend.
Div. %

B. A. Oit . , .. 50 915 8.42
B. C. Power ‘’A'’ 2.00 17% 11.42
Bell Telephone . , 6.00 86 6.92
Build. Prod. ‘‘A’’ 1.00 11 9.08
Calgary Power . . 6.00 1325 4.80
Can, Madtiug . , , 1.50 17 8.82
Can. North. Power .80 13 8.67
Can. Bronze . . . . .60 10 6.00
Can. Converters . . 3.00 15 13.33
Dom. Bridge , , . 2.00 18% 10.96
Dom. Glass , . , , 5.00 58 8.62
Dom, Stores . , , 1.20 17% 6.76
Dom. Textile , , . 4.00 43 9.30
Imperial Oil , , , .50 10% 4.98
Imp. Tobacco , . , 52145 84 6.18

‘(Extras inclus)
Inter, Pete. . . . , 1.00 14 7.14
McColl-Frontenae . .60 94% 6.49
Mont. Power . . . 1.50 29 5.17
Mont, Tramways . 9.00 70 12.86
Nat. Breweries . , 1.60 1814 8.65
Ogilvie . +. « 800 125 6.40
Ottawa Power . 6.00 AR 6.82
Page-Hersey . , . 3.00 46% 8.78
Prnmêns . . . . 8.00 <3 13.00
Quebec Power , 1.00 12 8.38
Shawinigan . 30 11% 4.35
80. Can. Power , . 1.00 12% 8.00
Steel ot Can. 130 21 5.71

BANQUES
Montréal . . . , . BON 1524 5.25
Commerce . . . . 8.00 120 6.67
Royale . . . . . 800 138 6.40

; PRIVILBGOIBS
Can. Bronze . . . 17.00 zo 10.00
Can. Car . . . . ., 1.75 11% 14.90
Can. Fair Morse . 6060 60 10.00
Can. Gen. Fler. . , 3.50 53 6.73
Can. Hydro Elec 6.00 41 14.64
Can. North. Pewer 7.00 75 9.33
Dominion Glass , . 7.00 101 6.33
Dom, Textile , . . 7.00 vt 7.29
Goodyear . . . , 7.00 83% 8.4%
Jamaica P. C. , . 7.00 70 2.33

{ Mont, Cottons . . 7.00 70 10.00
Nat. Breweries , . 1,75 30 $.84
Ogilvie . , . . , 7.00 112 825
Ottawa Power . 650 8; 7,65
Penmans . . . . , 6.00 68 2.09
Power Corp. . . . 600 30 20.00
S80. Can. Power . 600 76 7.80
Steel of Cam. . . . 175 27 64
Tuckett Tnhacro . 709 110 8.36

(Extras inclus)
*‘Dome . ..... 149 19.50 a
Hotlingee | . . 15 Aes 2.67
Lake Shore . , . 2.008875 na
*Mclntyre . , , , 1302800 5.38
Misarer B. C. , © 26 765 2.14
Nisone . . . . 12 1,57 7.64
*Syivanite . . . + 95 40 5 82
TeckHughes . . A0 440 13.64
“Weight Harg. . . 20 4.80 417

*Payadies en fonds des Ftats Unis.

 

| Le niveau du marché
 

WEW-YORK, 27. — Cotes moyennes
des titres représentatifs de- groopes in
dustriels, ferroviaires ot des services pu
blice, inserite à de Bourne de New-York.

 

 
 

VALEURS VENTE
Air Redu. tion | . 62s
Allegehny torp. . . 1%
Ailis Chalmers . . . . . 10%
American Can Co. . 7
Ailiel Chemical LL . . «6
Am. & For. Power . LE
A. | womolive 13h |
Am. Tel. & Tel. , SN !
Amer. \V, Worka . . . 16%
Anaconda Copper . 11%
Atchison L . 2 24.0 47
Auburn . . Cee +4
Baitunore & Uhio . . . 134 !
Bethlehem steel . =2
Borden Mik . . . . . 20
Rrookiyn Man Tr. . Sug
Canada Dry . . +. . 10%
Canadisa Pacifie |, , 19%
Case Threshing . . . fi: :
Chrysler Corp. 2 2 + © 154, i
Coca Cola . . . . . = 79
Cotumbia Carbon . . 35
Coltm'ia Gas 13%
Com. Holr. Co4... 135%
Com. Souihern ; 1%
t ontinental Can | 51%
Congoleum . . , , . . 11
Consolidated Gas . . . 47
Corn Products . . . 67g
Tpont . . . , . . . 48%
Frise Railroad . . . 6
Fox Film . . . . , . 1%
Freeport Texas , 28
General Electric . . 11%
tienera! Motors . , . , 18
Gen. Ry Sig. . . . 23
Granby Mining . , 4
Houston Oil L. . , , . 16%
Howe Sound . . . © 16%
Hudson Motors . . , hf
Intern, Harv. . , , 285
Intern. Nickel . . , , 12%
Intern. Tel. & Tel. , 14%
Kenn. Copper . 15
Kolster Radio . . . . 14%
Mack Trucke . . . . 27%
Montgem. Ward . . . 181:
Nash Motors . . 14%
Nat. Dair¥ Prod. 16%
National Dist . 214 !
Nat. Power & 1;t 101g !
N. York Centrai . 22; |
North American . . . 1034 |
Packard Mators . . . . 25% i
Pennsylvania Ry . . . 19%
Phillips Pete . . . . . 74
Public Ser. Corp, . . . 34%
PuMman . . . , 20%
Radbo Copp, . , . . 6
Radio Keith . . . . , 2
Remington Ran . . . 4s
Sears Roebuck , . . , 31%
Simmons Bed . + . , 74
Bouthern PFacifis , , . 184%
Standard Brande , . , 18%
Standard G. & EL . . . 10%
Stand. Oil NJ. . . + 32%
Studebaker . . 2 +. + 3%
Vexas GuM .. 23%
T. Ro'ler Bear. Co. , . 23%
United Aircraft . , , 26%
United alrp. , . +. © 714%
United Carbide . . , . 30%
U. 8. Cast I. Pipe , . 11
U, 8. Ind. Alcohol , 27
1. 8. Rubber . . , . . 6%
U. 8. Steel , . , . . 434
Vasdum Steed . , 15%
Warner Bros. . © 2%
Westinghouss , , . © 32%
Woolworth Co. . , . . 33%
Worthingtino Pump . 1514
Yellow Cab . , . . . . 3%
_————

CURB DE NEW-YORK

Am. Superpower . . . . 3%
Flectrie Bond & Sh. . 15%
Cities Services . . . . 24
Niagara Hudson . . . 30'7
L'argent à demande est & 1

pour cent.

Affaires à 10 heures 30:
340.000; à midi: RS0,000; à 1
heure 30: 1.440.000; A 2 heu-
res JU: 1.530.000 titres.

GAINDUBE
EN DERNIÈRE
MINUTE HIER

Les prix récupèrent plus
que leurs pertes anté-
rieures a Winnipeg.

et a Chicago.

L’EXPORTATION
WINNIPEG, 27. — les cotes du

blé ont résisté vigoureusement hier
aux prises de bénéfices et fermèrent
presque aux mêmes niveaux que la
veille. Sous l'influence des premié-
res ventes d'exportation faites dc-
puis plusieurs jours, elles arrivèrent
à terminer la journée avec toute leur
vigueur du jour précédent, voir avec
un léger gain de 1-8 de cent en cer-
tains cas. Mais a fermé à 57 7-8,
juillet à 59 1-8 et octobre à 61 1-8.
Les commerçants locaux et ceux

de New-York s'intéressèrent au mar-
ché, se séparant pour en soutenir les
deux tendances. Les pertes du début
occasionnées par les prises de béné-
fices furent complètement absorbées
dès les premiers signes de la repri-
sc de l'exportation. Les spéculateurs
intervinrent alors. Le volume des
affaires ne fut pas cependant aus-
si considérable que celui des jours
précédents,
Les ventes pour exportation ont

été de 500,000 boisseaux, ce qui ne
s'était pas vu depuis longtemps. Les

ports de l'Atlantique et ceux du Pa-
cifique se partagent la quantité.
Le marché de Liverpool a fléchi de

5-8 à 3-4d, tandis que celui de
Buenos-Ayres se raffermissait de
1-4 à 1-8 C. et que celul de Chica-
go suivait la voie du marché de Win-
nipeg.

Prix avt romptant
Blé: No 1 dur, 60% ; no 1 nord. 57% -

no 2 nord, 56%: no 3 nord, 567% : nn 4
52%: no 5 51%: no 6, 50%: pieotin,
457 : wur vole, 57% ; po 1 dur, 60%,

Avoine: No 2 ecw. 23%; no 3 ew,
23%: no 1 picotin, 22%; no 2 picotin,
21% : rejeté, 16%: sur voie, 25%.

Orge: No 3 cw. 33%; no 4 cw.
30%: no 5 cw, 20, no 6 ew. 2%; eur
voie, 33

Lin: No lew, 87%: 00 2 -w. 83% ;
et rrieté. 68‘ ; sur voie. 87%.

Seigle: No 3 cw, 30%.
Les options:
Bié Our. Form.

dei 1 + + » Nêla-07 57%
Jail... LAY 84 0% 59%
Oct, . . 60%-60% 81%

Aveine
Moi . . + . 25% asi
Jnl, . . 23% Ih
Oct. « . 25 25% 264
orge

Nai . , « . 33 -334 31
Jui. . . T1688 33% 434
01. . 2 + . 85% 33% 35%

Lin
Mai . . , . M0 ATL
Juil . +. . 81 #2},
Oct. . . . 9 Bl

Mai 89 391,
Juil. . +9 40%
Oct. , ar 427%

 

PRIX DES PRODUITS A
MONTREAL

MONTREAL, 17. — Qeufs:
extras, 17 sous la doumine:
premiers, 13 sour: frais seconds, 13

   Beurre: No 1 20 1-2 à 31 cent:
Lvre.
FPranage ontarien frais. 8 1-2 à

pour le roloré.
Patates du Nouveau-Brunswick ou

Te du Prince-Edouard, 8 livres, 70 |

 

a

$ 2e
Ind. Fer. 8.P.

Mercredi .. . 653 asian 4
Mardi... . © et sn» 234
117 a ue Semaines 602] 279 847
TU y à an mois . 495 2°5 681
Illy san an ; . 403 229 She
TI y a trois ang . 1965 1341 Gars
T y a cing ama . 1633 1279 J A5
Fant “023 . . . 668 319 833
Bas. 1933 . . . . 42.3 23.5 sis
Hant. i033 , , . 713 Se 2110
Ben 1967 . 2 . . 851 183 514
Faut 1981 à à à 1493 170413 >,
Bas, 193% a see 6.0 30.8 A

r
l

A

- ~

-

à 78 sous.

chef à London. n témoigné ce ma-
; tin. Le compagnie en contrôle plu-
sieurs autres
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Bail Telephone . . . . . L
Brasilian . . “ee. 0's
C.P.R ..... . 1244
B. €. Packing .. l'a
B.C. Power “A” ,, . . 17
Can. Bronze . 10%,
Can. Car “ee 4s
Can. Car Priv. . 11
Oanada Cement . . 9,
Canada Cement priv. . 2,
C. Ind. Alcohol . . . . a,
C. Ind. Alcohol B. . . 13
Can. Bteam. Priv. . . . . 4
Chas Guid . . . . . , 6 |
Cockshutt . . . , . «+ 6 dem.
Dom. Bridge . . . . +. . 171; t
Dominion Glass . . . . 83
Dominion Stee! . . . . T5
Dom. Textile . . . . . . 45
Ham. Bridge . . . , . 6 dem.
Gen. Steel Wares . . , 134
Gypsum & Alab. , , . . 2,
Hollinger . . . . , , . 8,
Int Nickel . +.» 144
Lake of Woods . . . . . 9
MeCol-Front. . , , . 91,
Massey-Harris . , , , , 3%,
Montreal Power . . . . 28%
Montreal! Trams. . , 73
Nat. Breweries . , 18%,
Nat. Steel Car , . . € 8
Ogilvie Milling . . , . 120
Power Corp. . . , , +. 734
Quebec Power . . . . . 12
bbawinigan . . . . + 11%
Bmelters . . . + » 80
South. C. Pow. , , , 12
Steel Co. of Can. . . 2014
Win. Electric . . 2,

BANQUES
Canadienne Nat. . 12713
Montreal . . . . . , . 153
Nouvelle-Ecosse . 230
Royale . . . . 12534
pr

CURB DE MONTREAL

 

Beauharnois ce es T0
Can. Malt . os 00 17%
Dist. Beagram . , , . . 41,
Dom. Engineer. , , , . 131;
Dom. Stores eee oe os 17
Imp. Tobacco . . . 81;
Walker Hiram . . . 313

MINES
Moss Mines “en 23
Noranda  …. .360
Park Hl . . , , , , . 24
Siscoe . .. 1.55
Stadacona .. 02
Sullivan 144 31

HUILES ;
B. A. Ou! ...... 9
Imp. Où . . . . 224 95
Internat. Potr. . . . . 16
—

BOURSE DE TORONTO

 

Arno . . + + + + + 0 00%
Amules . . + + + + , 9
Ashley . , , , . , 1.30
Bobjo . . , , , , . 21
Kdorado . . , , ,. 150
Falconbridge . , , , . 2.85
Granada . . . , , . 1.35
Howey Gold , , , , . IT
Hudson Bay . , , , , 6.15
Kirkland Lake , , , , , 35
Lake Shore . . . . . . 38.75
Macassa . . . + + + , 357
MeWatters 1110 + 36

cIntyre-Porcupine . . . 27.00
Mining Corpn . . . . , 155
Nipissing . . , , , , 1.88
Premier Gold . , , , , 0
Sherritt-Gordon . . . 51
San Antonio . , , , . 101
Syivanite . . . , , , 88
Teck Hughes . . , , . 4.20
Ventures ., . . , . , . 1.08
Vipond . . . . FE .38
Wright Hargreaves . . 475

UNECOMPAGNIE
LATTIÈRE FAIT
DU CINQ PC

La Silverwood Dairy fit
$300.000 de profit l'an
dernier, apprend-on à
l'enquête parlemen-

taire,

La Silverwood Dairy, Limited —
qui contrôle 26 établissements dans
le centre et l’ouest d'Ontario — a
fait des profits de 300.000 dollars
durant l'année qui s'est terminée le
ler avrii dernier, Cela représentait
cing pour cent sur un capital de

$6.000.000 et un profit d'une demi-
cent la pinte sur le lait liquide.
Incorporée en 1928, la compagnie a
ses bureaux-chefs à Lofdon, Ont.
J.-H. Duplan, gérant général de

la compagnie principale, a témoi-
gné dans ce sens aujourd'hui de-
vant le comité parlementaire qui
fait l'enquête sur le lait.
Des dividendes furent payés sur

toutes les actions. On paye sept
pour cent par année sur les actions.
privilégiées et $1 par année sur la
classe “A” et les actions ordinaires
du ler juillet, 1928 au ler avril,
1931.
La compagnie préfère payer des

dividendes plutôt que de construire
des grosses réserves. Les produc-
teurs et les employés possèdent

soixante-cing pour cent du stock.
LA BORDEN MILK

Les compagnies canadiennes. sub-
sidiaires de la Borden's Limited de |
Toronto, qui représente la compa- |
gnie Borden de New-York au Ca-
nada, a envoyé $6.2290.635 à cette
dernière depuis 1928, B.-H. Thorne,
comptable régional de la Borden's
Limited, dans son témoignage, mer- |
credi, a dit que cet argent fut en-
voyé sous forme de prêt. Depuis
1932, la compagnie américaine a
rembourscé plus que ce montant, en

Le comité étudia l'organisation fi-
nanciére de la City Dairy, Co.
Ltd. de Toronto, subsidiaire de la
Borden depuis 1930. Le capital qui
était de $1.265.000 en 1921 fut por-
té à 34.500.000 par la réorganisation.!

gnies de lait et de crème glacée et!
quatre compagnies manufacturières |
au Canada. y compris la Caulfield's
Dairy de Toronto. Le député Geor-
ge Spotton. conservateur de Huron-
Nord, proposa une enquête en règle
sur les laiteries Olity Dairy et

Caulfisid. Charies-W. Ruttan, pré-
sident de la City Dairy. proposa un
programme de huit potnts pour ai-
der la situation laitière. Ss compa-

| gute fait un profit net de .27 cents
par pinte de lait.
Ce matin, le député Spotton exi-

gea de plus grandes précisions sur

les deux compeagnies laitères Ba
motion pour faire témoigner les re-
présentants de Caulfields et de l'as-
tociation des producteurs d'Ontarto
à Hamilton et à Toronto a été
adoptée.

: M. J-H. Duplan. gérant général
'de Silverwood Dairy, avec bureau

 
Quatre jeumes gens ont été aceu-

sés de cambriolage en cour de pe-
lice ve matin. Is ont nié r euf-

té. La cause de deux d'entre
a mercredi pro-

#3 celle des autres à demain.

l'on rencontrera de difficultés. 1

outre de $384.000 en dividendes, etc. 11 s'oppose aussi à ce que le nublic

La compagnie contrôle 11 compa- jee

NouvellesdeHull
Presentation à M. le

  

   

cure Carrière de son
portrait à l'huile

 

suite de la 4e page) ;

Emile Bond, l'ex-échevin E. Gau-.
thier, tous accompagnés de léur |
femme, étaient également présents. |
M. le curé Carrière.a ui ne s'at- ‘

 

tendait pas à un semblable témoi-
frage, à remercié en termes emuas.

Un programme dramatique et mu-
sical à agrémenté la soirée.

ADRESSE
Cette démonstration paroissiale,

en signe d'affection et de recon-

naissance pour les vingt-cinq ans
de cure de M. l'abbé J -A. Carrière,
a remporté un vif succès. Au nom
des citoyens de St-Rédempteur, M.

David Joanisse a lu une adresse de
bienvenue. Après avoir exprimé à
M, le curé Carrière la joie de la pa-
roisse de le revoir chez elle, le por-
te-parole continua: “En janvier

dernier, il y avait exactement un
quart de siècle que vous vous dépen-
siez sans compter au service des

“Il nous a été impossible alors de
vous dire nos sentiments. Mais per-

mettez-nous de vous les manifester
aujourd'hui. Durant ces 25 ans com-
me curé parmi nous, Vous nous avez
entourés de soins pateinels. A Vau-
torité de votre charge, vous avez
joint le prestige de votre paro.e
¢loquente au service de toutes les
bonnes causes et vous avez ajouté
I'eclat de vos oeuvres nombreuses.
Vous vous êtes dépensé sans comp-

ter, vous occupant de tous et de
chacun, de nos malades en particu-
lier. Vous avez doté votre paroisse

d'un beau cimetière. Après l'incen-
die de la première église, vous avez
construit le soubassement actuel,
notre orgueil, en attendant des
jours meilleurs. La part très active
que vous avez prise dans la fonda-
tion de l’Orphelinat Sainte-Tnérêèse

nous montre combien vous vous in-
téressez aux déshérités de la vie.
“Comme président de la Commis-

sion scolaire ou comme commissaire,
rien de ce qui regarde l'avancement

de l'instruction et le développement
de l'éducation de nos enfants ne
vous a laissé indifférent. Vous sa-
viez que c'est à l'école que se joue

le sort des nations: aujourd’hui
surtout, c'est là que se forme d'âme
d'un peuple. Et vous avez voulu
nous faire comprendre que la pa-
roisse catholique bien organisée eat
la sauvegarde de la foi et de la mo-
rale.”

REMERCIEMENT
Miles Jeannine Thérien et Ga-

brielle Boucher présentèrent alors
le portrait aux applaudissements de
la foule. Cette magnifiqde peinture
est l’œuvre de Me J.-A. Beaulieu,

CR.artiste distingué de Montréal.
M. l'abbé Carrière se montra vive-
ment touché de cette marque de
reconnaissance de la part de ses
paroissiens et parla brièvement de
son récent voyage en Terre Sainte.

L'ACHAT DE CES
POSTES. .
(suite de la le page)
 

mission ne comprend pas un saul
homme d'affaires, et aucun autre

poste ne devrait être acheté sans
que le projet ait été étudié par des
hommes d'affaires. Il se plaint des
programmes que donnent les postes
des Provinces maritimes. Il dit que
les gens ont bien de la peine à trou-
ver $2.00 pour payer leur permis de
radio.

L'hon. George P. Graham déclare
que cette résolution montre ce que
cette étatisation de la radio va coû-

ames qui vous étaient confiées. |

 

 ter au pays. Le peuple a déjà assez
de frais à Dayer sans augmenter /
ceux-ci inutilement.

Sir Allan Aylesworth est davis.
que cet achat est uné bonne affaire '
car la Commission de la radio avait
besoin de ces postes. Il croit cepen-
dant qu’il aurait mieux valu deman-
der au Sénat d'approuver la vente
de ces postes par les Chemins de fer
nationaux plutôt que de lui deman-
der d'approuver leur achat par la
Commission de la radio.

Le sénateur Meighen dit que tous
ies partis à Ja Chambre des Com-
munes ont approuvé la politique de
l'étatisation de la radio. Bien que le
moment ne soit pas très bien choisi
pour lancer je pays dans une telle
entreprise. il croit que plus on atten-

dra’ pour mettre ce projet & exécu-
tion, plus il en coûtera cher et plus

ajoute que le président et le repré-
sentant de la province de Québec
dans la Commission ont l'expérience
des affaires.

Le sénateur Lecasse dit que dans
la partie du pays d'où il vient, les
gens refusent de payer leur permis
parce qu'un tribunal a rendu une
décision maintenant leur objection.

Soit appelé à défrayer des dénen-
ses additionnelles.
Le sén. Meighen répond que les

tribunaux ont décidé que la radio
relevait de la juridiction fédérale.
La résolution est finalement adop- 
Le sénateur Meighen annonce en-

suite que les modifications pronosées
à Ia Loi de la marine marchande
seront présentées au Sénat au com--
mencement de la semaine prochai-
ne.
Le sénateur Dandurand signale la

suppression, à partir de dimanche
prochain de deux trains de l'après- |
midi entre Ottawa et Montréal. et
fait remarquer que les deux autres
trains qui restent partent à quelques
minutes d'intervalle. M] demande s'il
ne serait pas possible d'er faire par-
tir un 4 3 heures 30 et l'autre à 6
heures 30.
Le sénateur Meighen est d'avis

Qu'il ne sied pas au Sénat d'interve-
nir dans ies affaires deg comuagnies
de chemin de fer et le sénateur
Graham dit qu'il faut tenir compte
dans ls suppression des trains, de!
im façon dont se font les correspon.
dances à Montréal.

 

 

l'après-midi ‘heure d'Ottawa) mardi
prochain.
rm

TORONTO. 27 --Quinse A vingt
mille hommes du Canadien Natio-
nal et du Pacifique Canadien ver-
iont leurs salaires séduits de nou- :
veau de dix pour cent d'après le |
raport de la commission de ronci- | eux été remise à

chain.
Les detectives Ernest Sabourin et
Ubald Mauvé ont fait les armesie- |

!

lation. apprend-on de source re- !
commendabie, dit je Telegram de
Torveta. (

 

À L'HONNEUR

 

M. l'abbé J.-A. CARRIERE, curé de
St-Rédempteur, à qui ses parois-'
siens ont pré enté un magnifique

portrait de lui-même hier soir.

LA PIECE 1
Un groupe d'amateurs de théâtre

à2 la paroisse evait précédemment
interprété un: comédic en un acte
de M. Désilets: 60 minutes ambas-
sadeurs”. C'est un satire d'un hom-{
me atteint de la maladie des hon-
neurs, bon garçon, mais sans les
qualités requises pour les porter.
Les nombreux applaudissements des.

spectateurs ont témoigné à tous ces.
jeunes, en particulier à M. Albert
Dumont, personnifiant le député
Maxime Boisvert, que leur interpre.

tation avait conquis l'intérêt de
toute la salle. |
La chorale de St-Rédempteur,

sous la direction de M. L. Normand,
ainsi que Mlles Fleurette Dupuis et

Mlle Marie-Rose Morin au piano
ont fait les frais du chant et de la
musique.

BIOGRAPHIE -
M. l'abbé Carrière, vf. est né ui

Ottas’s le ler octobre 1870. Après
ses études classiques & l'Universile;
de la’ Capitale, il entrait au grand!
séminaire de cette même ville pour

y étudier la théologie. Ordonné rés
tre par Son Excellence Mgr Th,

Luhamel, il fut vicaire à Ste-Agge
the, St-Eugène et a Aylmer, avon

de devenir ensuite curé & Cantley
et Chelsea pour être plus tard scus-
procureur à l'archevéché. C’est alors
qu'il fut nommé en 1907 curé de la
paroisse de St-Rédempteur de Hul!.
Li y arriva le 16 janvier 1916. En
1930, S. E. Mgr Guillaume Forbes,
alchevéque d'Ottawa, l'a nommé vie
caire forain pour la région de Huil,| 
Trois évêques

présideront à

ces conférences
 

Demain soir à l'église St-Jeans
Baptiste, le R. P. Lamarche, o. pal
inaugurera la série de conférences,

offertes à l'élite des deux villes, sur,
{ “la place des laics dans l'Eglise”.

Ces conférences se poursuivront|
samedi et dimanch” et toujours #
8 hrs précises. Trois év ques prés,
sideront et donneront après cha,
que conférence la bénédiction du:
Saint-Sacrement. Mer Guillaume]
Forbes Archevêque d'Ottawa. ven-
dred!: Mgr Couturier o. p. d'Alexe'
andria, samedi: Mgr le Délégué A-
postolique, dimanche Tgls cho-
rales différentes feront les frais du

chant. |
Aucune place ne sera réservée

dans l'église. Les Messieurs du clere
gé trouveron: place au sanctuaire.
Aucune invitation spéciale. nous
dit-on. n'à été lancée.
Le Droit qui s'est intéressé depuis

toujours à l'apostolat laïgue. féiie

cite les auteurs de cette <siative
ct s'en réjouit au nom des catholie
ques d'Ottawr.

Des troubles

bénins hier...:
(Buite de la Ire page)

 

 

Le Sénat s'ajourne à 3 heures de:

lules. Le proviseur fut appelé et
leur dit d'entrer dans les cellules ou
qu'on allait user de la force. Les
prisonniers refusèrent. Les gardes
reçurent ordre de conduire les hom-
mes aux cellules. mais ceux-ci bra-
vèrent les gardiens. leurs écuelle en
main. Les gardiens s'armèrent de
Jeurs massues et les cellules furent
fermées à czef après que les prie

sonniers y eurent été introduits,

Quelques gardiens se firent faire de
légères égratignures. i
W. Millich, vingt ans. aurait été

le chef de ce commencement de ré-
volte. II fut le premier à compa-
raître à l'enquête préliminaire sous
accusation d'émeute le 17 octobre
dernier. Il purge une sentence de
cinq ans pour vol à Guelph en 1930.
Le calme règne aujourd'hui dans

tous les quartiers du pénitencien

Le

 
rer

procès de

Joseph Lebel:
Le procès de Joseph Lebel 64

rue Stewart. contre qui néamg
deux accusaiions de periure. ext |
commencé ce matin au Palais de
Justice, devant son honneur le juge |
A. Constantinesu. Les accu-at'5>+

ont été portées à le suite de cone:
déclarationstradictions danx les

assermentées- faites per l'accusé à
la suite de l'incendie de 1hôtel Cyr.
Mtre William Unger occupe pour
la défense

M. Fdouard Desjardins. investie!
gateur du service des prévôts d'ine
cendiee d'Ontario. fut le premier
témoin. En présence à une question |
de Mtre Unger, ii nia avoir intimie
dé l'accusé de aueloue façon ate ce

l soit lors de l'enquête au sujet 4e,
l'origine de l'incendie. Le procès re
continue cet après-midi.

creel

Les constantes petites êcone-
mies rendent possible l'asqui-
sition des légern superflus qui
font de tout temps, l'objet de
nos désirs. Lisez les annonoss,
chaque jour, avant d'acheter.y
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MÉDECINS
Dr PHILIPPE BELANGER, 189,

 

 

Laurier-est. 8 ité, Chirur-
ie. Consultation. 2 à 4 hres et

. à 8 hres pan. 468.
 

Dr J.-R. BELISLE, 15, Langevin,
Hull. Médecine et chirurgie.
Bpécialité. Maladies des fem-
mes, opératoires et non-opérac
toires. Sur rendez-vous. 8.

p
: | Dr A. CHARLEBOIS, 390 Besse-

rer. Bpécialité, Maladies des
enfants. Sur rendez-vous. Ri-

deau 302.

RiChimes wdjalités ee e-
cle Consultation, 2 à 4 et 7
is hres pm. R. 796.

Pr DE HAITRE, des hopitaux de
Paris, 161 Stewart. Spécialités,
Chirurgie, Maladie des femmes,
Maladie des organes génito-
urinaires. Consultation, 2 à 4
hres30 et 7 à 8 hres 30 p.m.

 

 

     
 

De A. DROUIN, 197 Rideau.
| Spécialité, Yeux, Oreilles, Nez,

Gorge. Conrultation, 2 à 5 et 7

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

    
 

 

 

Décès 6 instituteurs demandés 21]
 

LAVIGNE.—Mme Aldem Lavigne,
épouse de feu Aldem Lavigne,
décédée le 27 avril 1933. à l'âge de
97 ans. Funéraliles, samedi le 29
avril à 10 h. am, à l'église de
Luskville. Départ du cortège fu-
nèbre chez son fils. Aldem, à
9 h. 30. Parents et amis sont priés
d'y assistez sans autre invitation.

17139-6-98
PICARD. — M. Léonidas Picard,
époux de Marie-Alphonsine Bé-
langer, décéde le 25 avril à sa ré-
sidence, 196 Champlain, à l'âge de
75 ans. Lea funérailles auront lieu
vendredi à T7 h. 45 en l'église
Notre-Dame de Hull. Départ du
cortège de sa résidence à 7 h. 30.
L'inhumation se fera au cimetière
Notre-Dame de Hull.

243-6-97
SAUMURE.—Mme Albert Saumure,
née Emma Demers, décédé le 27
avril, à l'âge de 42 ans et T7 mois.
181 Maisonneuve. Funérailles. sa-
madi, 29 avril, à 8 h. a.m,, à l'égli-
se Notre-Dame de Hull, Départ
du cortège funèbre & 7 h, 45.
Parents et amis sont priés d'y
assister sans autre invitation.

24a-6-97
 

 

 

 

 

INSTITUTRICE4ualifiée pour On-
ric, année sco-

la.re. Mentionnez certificat ekpé-
rience et salaire. S'adresser V.
Vaciion, Fryatt, Ont.

17125-21-97

Hommes demandés 20
AGENTS D'ASSURANCE bilingues.
Expérience pas mécessaire. BS'a-

 

 

4, David Ouimet,

LE DROIT OTTAWA JEUDI 27AVRIL 1933

    CARTES

 

PLOMBIERS

Armand Monette. Réparage général
à bas prix (plomberie et chauffa-
ge). Estimation gratuite. R. 639.

plombage. chaut-
. Prompt ser:ice à toute heure

nation gratuite. — 103, rue

 

 

 

 

sorties de couleurs, .15 la verge
Rideaux ruchés couleurs assorties
.39 la paire. Net à rideau, .19,

dresser Casier 2, Le Droit.2-20-98 Murray. R. 1494. 2586

A vendre 25| ARCRITECTE
MOUSSELINE à rideau, pois as.

|

C: Charies Brodeur, IRA.C. 18,Rideau. Queen 3686; 2, Chèteau-
guay, Hull. Sh. 2950.

2362-55
 panneaux en net suisse 45 pouces

de largeur, jolis dessins, valeur
de 1.95 pour 98. Stores (blinds),
59. Magasin Coulombe, 107 Du
Pont, Sher. 1425. 2488-25

MENAGE complet. S'adresser 284
St-Patrice, Appt. 2.

246-25

ENTREPRENEUR

N. Boyer & Co, entrepreneur gé-
néral. Ouvrage de boutique (ré-
paration) rue Beechwood,
Clarkstown. Tél. Rid. 080-W.54

 MADRIERS de pin blanc, 3 pou-
ces, (pour carrés de maison).
Boucher Frères, Hull. Sher. 2098. FERBLANTIER
 

D'AFFAIRES    
HOPITAL

Hôpital privé licencié. Garde-mala-
de graduée en résidence. Invalt-
des et convalesce.ts. 638, rue Ri-
deau, Ottawa, Rid. 290. 2602

GARDE-MALADES GRADUEES,
enregistrées grande réduction
dans les prix. S'adresser à Mille
Labelle, Rid. 743. 2383-19
 

DACTYLOGRAPHE

Nous vendons, reparons, louons
toutes les marques. United Type-
writer Company, Ltd, 248, Albert.

 

 

OPTOMETRISTE

R.-J. Bastien, R-O., spécialiste pour
la vue. Consultation, 9 am. à
6 pm, 166, R. 1876. 2357

 

PLATRIERS-STUCCO
 

M. Normand — Piâtrier, Stuc, ci-
ment. Spécialité, réparations, 10,
Rockwood. R. 1608.

Alphérie Viana — Entrepreneur-
plâtrier expert en stuc. Estimés
gratis, 63, St-François. Sh. 6962.

2432-64
 

MACON
 

 

A. St-Georges et D. Joanisse, bri-
queteurs-maçons, ciment. Spécia-
lité. Réparations. 19, McDougail,
R. 363.—12, St-Laurent, Hull. Si.
4042-J. 2423-67

reee

Avis 48
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

: À 47 2717-25
Cod 45pm R. 4789. Monuments 11 LE PLUS GROS assortiment de|A. Gauthier, fournaise à air chaud.

EIRE polenestedent PESSe,Mh8, ecine e . comptantrou crédit. Alfred Dal-
‘ rurgle. Consultation, 2 à 4 et LES MONUMENTS LAURIN sonl| Dé, 53, rue York. Rideau 834. et ‘réparations. Prix

:7A 8 pm. 8h. 1200 mieux finis et coûtent moins cher. 2488-25| 243 Champlaim 2769
‘ ee Ecrivez catalogues ou télé-| MACHINES A LAVER, essoreuses' Dr J.-LEO LALONDE. Spéciali- phonez J.-P. Laurin, 95 rue Geor- toutes marques, réparées. Plus bas J--R. Séguin, ferblantier, couver-
. té, Chirurgie. Consultation, 1 ge, Ottawa. Tél. R. 812. 11 prix. UsineJ ! H Connor. Sons tures tole et goudron. Fou
. 4 #&3pme:748pm. 167 Bou- rue Lloyd. 8>."2584. 25/ air chaud, 115, Malsonneuve, 8h,

levard Bt-Joteph. Bh. 5411. _ Am COLLERETTESseal, nouveaux mo-| 1498. 2416-63

3, : retaillés en “jackets”, ;
Spécialité, Chirur le Conail- THEATRE FRANCAIS: Mercredi et |dollars, Satisfaction garantie, Ate-| SOLLICITEURS DE BREVETS

‘ 1818. jeudi, les 26 et 27 avril, ram-  liers Saint-Louis, 240 Gloucester.
t. me double. Noël Noël dans ‘’Mon- |S MORCEAUX, ameublement de Ramsay Co.—Solliciteurs de brevets

4 Dr J.-L. PICHETTE, des Hô sieur Albert” aussi Elissa Landi| salle À diner. En chêne fumé, 50| enregistrés. 273, rue Bank, Ottawa.
* 1 “taux de Paris, 126, a dans “Woman in Room 13.” dollars. Slover Ltd, sur le Marché. Tél: Q. 1201. 3413-37
+ of Ville, Hull Chirurgle-Médoc. 13a 25

ne. Conmitations: 1-3 et 1-8 THEATREAVALON: “The Billion |POUR LA SAISON printanniére, Bois à dr 50
ar andal”, avec ngez vos vieux meubles con-

: be pm. 8h122 Armstrong, et “Humanity” avec| tre des neufs au magasin de 15 a vendre
‘ Dr DAMIEN ST-PIERRE, AE Boots Mallory. La premiere fois meubles Kronick, 114 Rideau. BOIS MOU a demi-sec, $3.50 la
+ #4 ce Transportation. Bpéclalité dans Ottawa. 13a 35] corde; quantité de madriers, 25
* | physiothérapie (Electrolise — THEATRE COLUMBIA: C'est un |MENAGE pour toute une maison. pieds de long, 2 pcs d'épaisseur,
Ce Rayons ultra-viglets, etc.) Sur film en français, “Princesse Vendu à grand sacrifice. 74 St-| 14 pcs de large: aussi quantité de
a rendez-vous. 2300. vos ordres”, avec Lilian Harvey, André, Rid. 2359-W. 192-25-94 3 pouces. mesure de 13 à 16. Bols
à, E. VALIN, 165 Laurier-est. et William Haines, “Fast Life.” GROS LOT de carreaux de couvre-!| franc” vert, $6.00 la corde. Na

e DEait. Chisurele exctusive- 13a pieds, tout laine,taillés rès à ser-| Petit, 325, rue Champlain, Tél:
“ péol C ltation, 1 & 3 et 7 THEATRE LAURIER, Hull: Mer- vin 32 cents la livre. e Lacos-| gher 386. 2412-50

. . à5D ong 34 , credi, jeudi, les 26 et 27 avril te, 148, Du Pont, Hull. Tél. Sher. BOIS FRANC de montagne, vert,

° 8 pm. R.34 seulement. Pauleyet Drean dans| 7638-W. ; 2443-25 4 pds, 36.50 la corde. D. E. Mac-
. } “Les As du Turf”, aussi Lionel PIANOS, modèles droits, condition Kenzie, C. 2878 — R. 2844.

. T- Barrymore das “Washington depremierordres Mason&Risch, 212-50-97
ra asquerade.” Ce soir un service : 1 3195 » 885: BOIS 4 pieds, $5.50 la corde. Bois

atuit à diner pour les dames. Newcombe, $100; Mendelssohn, -
A) AVOCATS sr diner po d 13a $125; Nordheimer, $175 Heintz- sais TE,Male 2100er Arvi-
, © THEATRE REXY: Robinson triom- manos roaaon. Orme 2476. 50
J. HAMP, C. R., phe de nouveau: “Tiger shark”, : : BOIS 4 $550 la corde; bois

! ora Québec-Ontario. 63 ruc un drame de ls mer; aussi, “Air AMEUBLEMENT complet de mal-! franc, oo ne voyage. W. Arvi-
. + Principale, Hull. 8h. 1867. Hostess". Evelyn Knapp. 13a Son, Ilts. bureaux, tables. chaises| sais, ‘Sn. 6062. 50>. THEATRE RIDEAU. —  Buster| etc. Sadresser 189 Waller. BOIS FRANC, corde de 128 pds

« 4 CLUFFE & RICHARD, avocats Keaton et Jimmy Durante dans 231-25-971" cube. Au voyage, 32.00, $2.50 et
a] Notaires, brevets d'invention. “Wit, No Beer?” aussi Edgar MOULINS à laver reconstruits, pre- $325. Hull Coal Co. Sher. 2998.

+ #1 48, rue Sparks. Queen 1501. Wallace, “The Frightened Lady”. Tière qualité. ‘Très bas prx.|LA SALLE COKE, $13.00 la tonne;
= 13a Currier-McKnight Co, Queen |g;i hois de moulin, sec, $1.75 le

+ ~% PHILIPPE DUBOIS, B. A, avo- 2724-25 voyage. Gros bois mous, $2.00 le
. i cat, notaire. Edifice Plaza, 45, - oyage; Sn 262. 2430-50

! f _tue Rideau. On demande 14! Appartements à louer 39 |“sLABS" 8115 le voyage, la corde,
: HENRI MASSON LORANGER $5.30. Bois franc. $250 le voyage,
; | LLB. avocat, 59, rue Prinei- || INSTITUTRICE qualifiée pour On- APPARTEMENTS 38 pièces, $20.00 la corde $6.50. Coke. 50c le sac,
« |7{ pale, Hull. Tél: Bher. 3342. | ’tario, pour le ler de mal. Men-{ par mois. S'adresser 64 Kent, Hull. E. Monette. C. 409. 2365-50

| |Sei|SEERA,popot4, E ck, | auchamp, St-Charles, Ont. S, poêle électrique. lava ,
» 4 AUGUSTEntarioQuébee, 18 rue || 242-14-97 combiné avec cuve, chauffés $35.00 _Sh. 1719. 4584-50

+ 1 Rideau. Queen 240. VENDEURà(expérience pour les par mxmois.sg dresser à 207Rideau
a produits Watkins; centre de Hull; : R. ~39-
: |"mere bonneClientèle: très avantageuse BEAU LOGIS, toutes commodités, Bicycles 52

pr Langevin.er Qualiié Ep modernes, $ piéces. Rid, 66862.39 H. LAFLEUR, 90 Laurier, Hull. Ré- 2 angevin, entre e m. A , aurier, Hull. Ré-45 Perdu-trouvé 13 & 1704014-98 BELLE LOCALITE, grand parterre, parations générales Bioycies
; Le - JEUNE COUPLE désire petit ap- fue Laurier, Hull. confort moder-| ©, 0. M., Radio. Serrurier. etc.

LORGNON, or blanc aveccraint partement chauffé, meublé, de 3,4 - pLchautt e, prix trèsere.
L n noir. ez . dsse; ? -39-

; LeESPour PPaab-13-08 Mecsaa ville. référence [7 PIÈCES, planchers bois-franc, ga- Fourrures 58

. ' NePa iSan: ser Sn. = L. GIROULX.—Prix spécial ur

. Machinistes 82 Al 38 WEIGHTVILLE, 4 pièces, chauf- ‘avril. Manteaux faits sur com-
ouer fées, eau chaude, Sain. plancher mande. Remodelage. Réparage

. 8 Tmiacn, J. 8. Limited.—L'ateller le chéne, loyer réduit. Sher. 4273. renard. 164 rue St-Patrice, Rid.
plus moderne à Ottawa. Tous les 17126-39-106 5554. ,

. * genres de machinerie réparés. 41. 6 PIECES, poleseélectrique, $20.00 ALASKA FUR SHOP. Powrure

MeKING, Ltéeaa Do os TEL Sh 20787102 ss faite sur commande, Remodelage,
… chinerle, réparations. 433 ave Lau- APPARTEMENTS chauffés, plan- Maison à louer 41 réparation. dEgoretes gérant

* & Tler-Ouest. Qu 3220 82| cher bois franc, $17 et $33 pa gar. =. .
Thoernton-Truman, Limited. — Clefs

is: d'autos découpées suivant code.
«Pa ueen 2426-32
OboeRAGE de fonderie, patrons en

et en métal, fon de fer
leger et médium, morceau pour

or brûleurs. Casilngs of Ottawa, 51
si rue Booth. Sher. 46. 82

+ ~

 

A Vendre ou a Louer

La Commission du Logement
d'Ottawa a plusieurs bonnes ré-
sidences à vendre à faciles con-
ditions, ou à loyers modiques.

Pour de plus amples rensei-

gnements s'adresser au Secré-
taire, Commission du Logement,

édifice Transportation.
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A VENDRE

Seulement $1,000
à compte

125, avenue Acacia

Maison flambant neuve, cons-
truction brique et pierre, At-
.trayant modèle, bien divisée,
‘Construite par un des moil-
leurs entrepreneurs d'Ottawa
Inspection sollicitée. Appeles
C. W. ROSS. Immeuble et As-
surance, 49, Metcalfe. Q. 7020.
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mois. S’adresser à 72 Du Pont.
2700-38

EN BRIQUE, 10 pièces, système à
l'eau chaude, garage, prix réduits.
Rideau 304. 241-38-102

PLUSIEURS MAISONS,oopparte
ments. Bon marché. désire
acheter dactylographe bon mar-
ché. 277 Champlain, Hull. 38

JOLIES grandes chambres, meu-
blées et non meublées. S'adresser
207 Rideau. Tél. R. 146.

2168-38-94
JOLI LOGEMENT pour jeune mé-
nage ou couple sans enfants. M.
Victor Falardeau, 95 Laval,Bull.

APPARTEMENTS 6 chambres
chauffées, poêle et glacière élec-
triques, conclerge, grand parterre.
S'adresser 3 rue Montcalm, Hull,
A. Guertin, Sher. 6568 ou Sher.
7153. 2798-38

CHAMBRES de $2.00 par semaine
en montant. S'adresser A. Laro-
che, 61 Frontenac, Hull. Sher.

2644-38
DUPLEX, 3 à 4 chambres, $12.00 à
$1500 par mois, très propres.
S'adresser R. 6155W. 4-38-97

BON LOGIS avec améliorations mo-
dernes. S'adresser 37 St-Bernard,
Hull. 16933-38-97

RESTAURANT, épicerie, avec ameu-
blement. 218 Montcalm. Hull. Bon
poste d'affaires. Sh. 3664.

16934-38-97
SUR LA RUE RIDEAU: chambre

et cuisine, $10.00 par mois. Tél.
Pia. 244-28-97

364 CHAPEL. aussi à Mrightville,
Québec. Sh. 935, Sh. 183.

247-39-99
LOGIS, 6 pièces, chambre de bain.
=adresser 376 Champlain, Sher.
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. |- R| FEUILLETON DU “DROIT”
+ »

1]

8 3

‘8 Le ReoR e neve aete KN

a“ D
»

3i Par HENRI ARDEL 8

4K Reptoduction autorisle par la Société des Gens de Lettres. 3
. a ed Le

1

+ No 35 1ayonnait encore l'éclair qui avait
i» Susy eut un léger mouvement. et
« J n'acheva pas...

A l'extrémité du balcon, un fréle

tiuminé les chers yeux bruns, et il
lui montait au coeur une espérance
folie qu'il n'avait pas le courage de

DEUX LOGIS, modernes. 623 et
625, Saint-Patrice. — 225, Saint-
Patrice, Rid, 4272. 2612-41

236, WATER, $30.00 par mois, Té-

CONSULTEZ-NOUS pour l'emma-
gasinage de vos fourrures. Jos.

 

léphone, Carling
208-41-97

6 PIECES confortablement meu-

Blondeau. 81 Champlain, Hull.
Sher. 481. 58

Coiffeurs 68
 

blées, convenable pour jeune mé-
nage sans enfants. Bonne localité
dans Wrightville, 325.00 par,mois
S'adresser casier 1, Le Droit

  17140-38-99

 

VOITURES et camion, transport en
énéral. S'adresser E. Demers, 143

ENCORE quelques jours, pour vous
faire donner une ondulation per-
manente & $3.00. Jack's Beauty
Parlor. 2990-68

16964-41-08 SALON DALHOUSIE. Permanent
croquignole (Nouve m e

Transfer 57 Thermique à l'huile), garantie
pour 6 mois, 85.00, 2 pour $8.00,
(cheveux courts). 307a Dalhousie,
Rid. 6041.
 alhousie. Rid. 6355.

16494-57-97
TRANSFERT McMULLEN, Ottawa- On demande a acheter
 

Sud. Tél. C. 5326. 235-57-97

SEMAINE DU NETTOYAGE.
DU PREMIER AU SIX MAIL

Je prie par les présentes tous Jes
citoyens de bien vouloir nettoyer leurs
rési durant la semeine commen-
cant le premicr mal et de placer tous
ies déchets et autres rebuts dans“ des
endroits commodes pour leur enléve-
ment, à titre gratuit, par le Service
de l'Ingénieur, les jours d'enlévement
réguliers des ordures ménagéres. Cs
qui ne pourra pas être enievé ces
Jours-là le sera rea Jours suivants.
Le public voudra bien apporter sa

coopération à ce geste pour protéger la
santé de la collectivité, réduire le dan-
8er des incendies et rendre is ville plus
propre.

Jde recommande spécialement le
culture der fleurs. l'usage des boites à
fleurs aux fenêtres et le soin de
pelouses dsvant les résidences
19Deté à Ottawa. ce 28me jour d'avri,

ç 
dain, comme si une bouffée d'air
pur et parfumé y eût pénétré...

—Ne vous offenses pas de mes
paroles, reprit-il du même ton de
prière: mais sl vous est possible,
répondes-moi... par charité!.. Re-
venez-vous... libre, de Cannes?
Vous ai-je bie comprise?

Sans tourner ia tête vers lui, elle
dit:

Oui, je reviens libre...
—Libre!:... mon Disu!.., Suzy,

Suzy, pardonnez-moi de vous inter-
roger ainsi... Mais entre nous, il
ne faut pes qu'il y ait un malenten-
du: ne le pensez-vous pas aussi?...
Répondes-moi. sans crainte de me
blesscr!..., Je vous dure qu'avant
toute autre chose, je désire votre
bonheur. et je suis capable de tout
supporter si je vous sais heureuse.

VIEIL OR.—Nous payons les

de Ville,
les citoyens d'Ottawa
système de l'Economie de la Lumière.

d'avril courant, jusqu'au samedi, ome
jour de septembre prochain, en avan-

coucher,
revenan
[>

lus
hauts prix pour montres, cha
bagues, or de dentlers, monnaie
en or. Ottawa Gold Buying Co.
185 rue Sparks (en face de chez
Kresge).

CAISSE enregistreuse, dactylographe
A

238-100
et pupitre. Payons compta
pelez Sh. 2292.
A

FCONOMIE DE LA LUMIERE
Suivant une résolution du Conseil

Je prie. par len présentes
d'adopter le

partir de dimanche, le J0me jour

ant leurs horloges d'une heure à leur
samedi. le 29 courant. et en

t à l'heure normale, à 12.01
m.. Je dimanche, ler jour d'octobre

prochain.
a & Ottaws, ce 1Jme jour d'avril,

J. J. ALLEN,
MAIRE.

   nelle dans le ailence de cette fin de
jour:
—Parce que j'avais appris à con-

naître M. de Flers et que je n'avais
plus confiance en Jui!

Rien que dans ces derniers mots.
il la reconnaissait toute. I l'avait
aimée d'abord pour sa droiture...
Ensuite il n'avait même plus au
pourquoi il l'aimait.
—O Suzy. quelle tentation vous

éveilles en moi par vos paroles’...
Suzy, vous souvenez-vous encore de
cette folle prière que je vous adres-
Iun soir, quand vous allies par-

—Je
elle.

T1 lui semblait que le bonheur
était là. tout près d'elle et d'André,
que la douceur infinie de sa cares-

m'en souviens. murmura-t-

COUTURIERE de robes et fourru-
res, manteaux, CONTES. S'adres-
ser 120 rue Cumberlan

16076-48-98

Auto et Accessoires 54
PARTIES USAGEE, Giaces d'autos

installées, $2.50, Latham Auto
Parts, 1008, Wellington. Sh. 4570.

2400-54
Vitres de portes, $2.50 posées.
8pratt Auto Supply, 12, Cham-

berlain. C. 548. 2422-24
AUTOS peinturés, $5.00 le cylindie.

Fini d'usine garanti. Réparations
de carrosseries, de garde-boue et
générales, 34 Waller. R. 672.

2366-54
ACHETONS toutes marques d'autos.

 

 

Vendons parties ou neu-
ves Baker Bros, 3 Duke. Sh. 411.

2355-54
 

Matériaux à vendre 70
Bois et matériel de construction,

courroies et fournitures pour usines.
Bardeaux, lattes, papier à toitures

et à construction. Bardeaux cèdre,
82.50. Lattes, $2.25. Bois 1 pc, $15.00
du mille. Tuyaux, poutres, angles.
channels coupés et manufacturés
sur commande. Moulin à planer.

 

M. ZAGERMAN & CO. LTD.
534 Wellington — 8. 5204
Bay View Rd. — 8. same

 

MATERIEL DE CONSTRUCTION.
—Bois neuf et d'occasion, tous

nres, de briques, lattes, bar-
eaux, portes, fenêtres, radiation,

poutres, tuyaux, poteaux, angles
en fer. Baker Bros, 66 rue Booth.
Sh. 5977 70

Glace a vendre 73
GLACE PURE. service régulier et

courtois. Twin City Ice Ltd. R. 503.
2719-73

GLACE à l'épreuve des germes, fai-
te d'eau filtrée. Prix réduits pour
1933. Ltiava Artificial Ice Co.
Ltd. 2723-73

GLACERielle, claire, bleue, servi-
ce prompt. Sabourin-Henry. C. 180.

2720-73
F. LEONARD—Glace pure de ri-
vière. Livraison rapide. Rid.TT

73

Personnel 75
HOPITAL de maternité public. Dix

jours de maladie, médecins com-
pris, $35.00. 247 ave. Laurier, Hull.
Sher. 777.

CCRSET SPENCER. Sher. 6656.
2768-75

 

 

JF

 

 

es, BOUTONS couverts. ourlet à jour,
Plissage,Tioey's 8hop, 41 Mosgro-

CORSET SPENCER, fait sur com-
mande. Recommandé par les mé-
decins pour santé. R. 7261.

2418-75
OTTAWA DESINFECTING CO—
Nous faisons usage de gas d'acide
hydrocyanique pour détruire u-
naises, coquersiies, mites, ete,

 

2409-75
NOUS REPARONS les plumes-

fontaines. Lid.… 240
rue Bparks. 2389-73

Radios 81
RADIOS. Rogers $26, Majestic $26.50,

Victor $39.50. De Forest Crosly|; $40.00. Conditions faciles.
Raper Limited. 176 Sparks.
   

 

joie éperdue, André apprit que IH
coeur de Susy lul appértenait à
jamais...

FIN.
——e

19e centenaire

bien célébré

FETE SOLENNELLE DE PAQUE
A L'OCCASION DU 19e CENTE-

. NAIRE DE LA RESURRECTION.
(De notre correspondant)

CONISTON, 28. — La fête de Pt-
ques, étant la plus belle de toute
l'année liturgique, n été célébrée avec
solennité en notre église dimanche,

à l'occasion du 1900 anniversaire de
la Résurrection de Notre-Beigneur.
Ce fut un jour de communion géné-

2407-64 +

 

L'HON. BENNETT |
AU RADIO DEMAIN

Le Canada aura l'occasion
d'entendre le premier ministre
R.-B. Bennett parler des progres
accomplis dans les négociations
avec le président Roosevelt, à la
conférence de Washington. M.
Bennett portera la parole ven-
dredi soir de 6 h. 15 à 6 h. 30,
heure solaire de l'est. Son dis-
cours sera irradié par une chal-
ne américaine et rediodiffusé par
une chaîne canadienne, reliée par
les services de la Commission Oa-
nadienne de Radio.
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RADIO |
DES PROGRAMMES DE]
LA COMMISSION DE|
RADIO LE VENDREDI
La Commission Canadienne de »

Radiodiffusion est actuellement a
préparer pour quelques semaines &
venir d'intéressants programmes
pour ses concerts réguliers du ven-
dred! soir.

Sur la côte du Pacifique les tra-
ditions des Choeurs de Bach sont
conservées en oe continent et en
Europe par le Choeur de Bach de
Vancouver, lequel est parvenu du-
rant ses trols années d’existence A
se faire une renommée enviable
dans les cadres musicaux. Ce Choeur,
sous la direction de H.-M. Drost, est
composé de cent cinquante voix.
Tout récemment ce dernier a obte-
nu des engagements à Seattle et à
d'autres endroits en deça des fron-
tières. La Commission de la Radio-
diffusion fera entendre ce Choeur
par l'entremise d’un réseau national
vendredi, le 28 avril, à neuf heures
p. m. (H, 8. E:.

Vendredi, le 5 mai, «i des arrenge-
ments convenables sont conclus, la
Commission se propose de donner
aux radiophiles au Dominion l’avan-
tage d'entendre une ou deux des pié-
ces primées qui ont été interprétées
par le Gala Dramatique National au
‘Little Theatre”, à Ottawa. Ce gala
organisé à l'instigation de son Ex-
cellence le Comte de Bessborough
et sous son distingué patronage a
réuni dans la Capitale du Domi-
nion des organisations dramatiques
d'amateurs de toutes les parties du
pays et a su éveiller un intérêt tout
à fait national. Lors du concours fi-
nal un vif intérêt a aussi été soule-
vé à cause du trophée offert par le
Gouverneur Général.

C'est dans le but de contribuer à
ce genre de culture au Canada et
comme marque d'appréciation de
l'intérêt manifesté à ce gala que la
Commission de la Radiodiffusion
tentera d'offrir une ou deux des re-
présentations aux nombreux radio-
philes canadiens.

La “Chorale des Femmes d'Ot-
tawa” est réputée parmi les cercies
musicaux canadiens comme l'une
des organisations les plus accom-
plies au pays. Vendredi soir, le 12
mai, cette Chorale fournira un pro-
gramme A la Commission, ai des ar-
rangements maintenant en suspens
sont terminés d’une façon satisfai-
sante.
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Jeudi, 27 Avril, 1933

POSTES CANADIENS
CRCO—OTTAWA—R50

12.00—Musique; température.
1.00—Heure czncte.
5.30—Disques.
6.30—Musique.
7.00—Heure exacte; trio instrumental.
7.30—Orchestre.
8.00—Orchestre du Ohâteau Laurier.
8 30—Fanfare militaire.
9.00--Xylophone.
9.15—Musique
10.00—Musique.
10.30—Orchestre.

CKCO—OTTAWA--1610
TOO—CAd Home Bakers.
7.30--Chant et
8.00—Ernie, the use Man.
8.13—Orchestre (Montréal).
8.30—A1 Saunders.
10 09Concert.
0.00—Casa Loma.
1e15—Orchestre Donberger

KAC—MONTREAL—110-413
5.00Orchortre
5.30-—Fils Natifs.

 

10.00—Orchestre.
11.00—Nouvalles.

CYFCF—MONTREAL--400
8.00—Pronostic et Heure du Crépuscu-

6.I
6.45— usique.
7.00—Musique.
7.30-Spécial.
8.00—Orchestre.
9.00—Roméo Jobin.

al,
10.‘20—-Ligue de Sécurité. 

81 11. 30—Orchestre.

IL JETTE SA CANNE![
Car Kruschen fait disparaître

la sciatique.

 

 

Comme cet homme marche sans
canne, depuis quatre ans, il est évi-
dent qu’il ne s'en servira plus.

Il écrit:-—"‘J'ai souffert, pendant
18 mois, de sciatique et rhumatis-
me chroniques. Je ne pouvais mar-
cher sans canne. Mais, après avoir
pris les Seis Kruschen quelque
temps, j'ai pu jeter ma canne. IN y
a quatre ans de cela, et je n'ai plus
ressentt aucune douleur. Je n'ai
pas perdu un seul jour de travail.
Jamais je ne me passerait de Sels
Kruschen, {ls valent leur pesant
d'or. Vous pouvex utiliser cette
lettre à votre guise, car je peux
sincèrement recommander les Seis
Cruschen à ceux qui souffrent.”—

Il faut constamment surveiller
les organes d'élimination. Car les
tristaux d'acide urique saccumu-
lent et se fixent dans les tissus, les
muscles et articulations, sous for-
me de cristaux aigus comme des
aiguilles. C'est de là que provien-
nent ces douleurs atroces de la
sciatique. J.os aix sels de Krus-
chen assurent un fonctionnement
sain et régulier aux organes d'éli-
mination. T'insidiezx acide urique
n'a alors plus de chance de se for-
mer.
pr

Vendredi, 28 Avril, 1933

POSTES OANADIENS
co—o 2e

11.87_meurs. viaonTTAWA
1200—Munique:tesvemperature.

10.15—Musique
0.6$—Orchestre.

CKCO—OTTAWA—I810
7.535—Causerie aur l’hygième.
8.00—The Music Box.
8.15—Alfred Tameé, vialonosiliste.
2205 Andrews. ténor.

wrence Moss, organiste.
9.00—Orchestre.
9.15—Mlle Paula Vermette, soprano,
9.45—R4verie du solr (Montréal).
10.00—-Programme de chaîne.

CKAC—MONTREAL-—120-41
.00-—Concert. 1

50Musica
.00—BSpécl

8.:30—Spécial:
7,00—Heure ezacte: coneert.
7.15--Concert.
7.30—Orchestre.
8.00—Heure provinciale.
9.00—Commiasion de Radio.
9.45—Réêverie du soir.
10.15--Orchestre
11.00—Nouvelies.
11.03—Nouvelles au nord.
.. AorCFMONTREAL460
00—Houre du Orépuscule

8.45~—Orchestre.
7.00—Bourse.
7.15--Musique.
7.30-—Orchesure.
7.45-—Orchestre.
8.00—Concert
9.00--Concert de fanfare
oaonRécital.

10.15—Spéciai.
11.00—Nouvel) es.
11.15—Orehestre.
11.30—Nocturne.

netfee

Une émission

nouvelle des...
(suite de Ja le page)

LE CAS CHARLEBOIS
Le comité de Régie a refusé d'agir

à la recommandation Rhéaume-
Perras demandant le congédiement,
à la fin de la présente année, de
M C. Charlebois, surintendant des

constructions de la Commission
Scolaire. MM. les commissaires Hen-
ri Rhéaume et Albert Perras, vou-
luient remercier ce vieux serviteur
de la Commission, parce, ne de-
nmeurant pas dans la ville d'Ottawa,
tés occupations au service de nos
écoles “étaient contraires à l'intérêt
des contribuables.”
La Commission a également résc-

lu, à la recommandation de son co-
mité de Régie de placer dans toutes
les écoles bilingues d'Ottawa, des
copies de la revue Le Canada Fran-
cals.

ENTENTES RENOUVELEES
Comme la commission a décidé de

ne pas acheter cette anr.ée, encore,
deux propriétés sur la rue Eocles,
pour la construction d'une nouvelle
école pour la paroisse Saint-Jean-
Baptiste, les ententes consenties l'an
dernier avec les propriétaires. MM.
O'Meara et McKeown ont été re-
nouvelées pour un an. En vertu de
ces ententes, qui expiraient le ler
avril, date à laquelle, la commission
scolaire devait verser 4000 dollars à
M. OMeara pour sa propriété et 2000
à M. McKeown, pour is sienne, les

propriétaires, devaient contre enga-
gement de la commission à payer
les dites sommes, conserver l'usage
de leurs propriétés, et en payer les
taxes, les assurances et toutes autres
charge. et ceci sans intérêt pour la
commission acolaire. Ces ententes
aux mêmes conditions ont été re-
nouvelées pour un an.

 

 11.00—Nouvelies.
11 .13—8pécial.

Mlle Cécile Barbe, en visite chez
M. B. Barbe, de 8t-Charles, à l'oc-
casion de Paques.
M. Albert Landriault, de Markstay,

visite M. et Mme Pred Landnaulé és
son fils, M. Philippe Landrisult et
autres enfants de Sudbury.
Mlle Aurore Lalonde, de Copper

CILff, ainsi que M. Léon Lalonde, du
Collège S.-Coeur, de Sudbury, pas-
strent le jour de Pâques chez leurs

 

71 avril.
Mile Annette Legault et son frère.

M. Piacide Legault. de Curran,

J.-D. Préseault, mercredi der-
Aier.

LE QUARTIER 6

 

 L'Impôt scolaire pour l'année cecou-
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UNE AUDITION DE
CHANT GREGORIEN }
AU RADIO DEMAIN

La Schola du Collège Apostoli-
que Saint-Alexandre, de la Poin.
te Gatineau, donnera vendred:
soir à l'Heure Provinciale. une
audition de chani grégorien. Ce
pmgramme commencera a 8
heures et 15 et sera irradié par le
poste CKAC. chorale, com-
posée de voix d'enfants, est diri-
gée par le R. P. Joseph Mamie,
C. 8. Sp. Les radiophiles ne man-
queront pas d'écouter cet intéres-
sant programme. Le programme
détaille sera publié demain.
   
rante. pour l'école du quartier aiz
d'Eastview, administré par ia Come
mission- des Ecoles Séparées d’Ote
tawa à été maintenu hier à 34 mile
Lièmes.

DELEGUE
La Commission a versé sa ootises

tion annuelle de 25 dollars, comme
membre de l'Association des Com-
missaires des Ecoles Urbaines. Elle
a aussi délégué M. Phil Phelan, son
président. au congrés annuel de
l'Associaiion, qui doit avoir lieu proe
chainement à Ste-Catherine, Ont.
A c sujet, M. D.-T. Robichaud a

fait remarquer qu'il importait beau-e
coup de faire partie de aes asso-
ciations, et aussi d'assister à leurs
réunions.
Les Commissaires ont volé leur

sympathie sincère à M. Phil Phe-
ian, président de la Commission,
qui a eu récemment la douleur de
perdre sa mère. Ils ont aussi payé
une grand'messe pour le repos de
l'âme de la défunte.
De même la sympathie de la

commission a été votée au diocèse
et à ls paroisse du Saint-Sacrement
à l’occasion de la mort de M. l'abbé
J. O'Gorman, cui¢, <t A 1a famille
John Bingham, & occasion de la
mort de M. Bingham. ancien come
missaire des écoles séparées d'Otta-
wa.

Congrès pour
la prévention.

(suite de la lère page)
 

au banquet de ce soir. Pendant la
journée on a procédé aux élections
des officiers, entendu le rapport du
gérant général, R.-B. Morley, et ene
tendu aussi, outre M. Complin, L.-R,
Palmer, ancien président du Cone
sell de la Sécurité Nationale des
Etats-Unis. M. O.-G. Cockshutt, de
Brantford, présidait.
Dans son discours, M. Complin in.

dique comme principale cause des
accidents l'instruction erronée don-
née sur les méthodes de prévention.
Il fait des comparaisons entre les
années 1931 et 1932, en s'inspirant
des renseignements contenus dans
le livre des taux récemment publie
par la Commission des compensa-
tions ouvrières. Il n'y a eu amélio-
ration des taux que dans 23.6 pou”
cent des ces, pas de changement
dans 65.1 pour cent et recul dans
113 pour cent. Ce n'est pas un auce
cès en fait de prévention, dit-il.

Il souligne l’inclination de plus
en plus forte des employeurs à s'in-
téresser à la santé et à l'assurance-
vie collective de leurs ouvriers. Ces
derniers y trouvent une protection
dont ils ne pourraient pas se pours
voir autrement à aussi bon compte
ou qu'ils négligeraient d'obtenir.

T1 à demandé aux employeurs pres
sents de rechercher s'ils inculquaient
à leurs employés la connaissance ex.
acte de la prévention des accidents
et s'ils se donnaient la peine de
voir à ce qu'elle soit bien mise en
oeuvre.
Le congrès a voté une resolution

priant les employeurs et les em-
ployés de coopérer plus étroitement
de façon à réduire davantage les
pertes en hommes et en argent caus
sées par les accidents. L'an dernier,
il y a eu en Ontario 41,000 accidents,
dont 247 mortels, et les frais médi-
caux et de compensation dépassé-
rent les 5 millinns de dollars.

Il n été souligné dans le rapport
de M. Morley que les efforts entre-
pris en coopération avec Ia St,
John Ambulance Association, dans
l'œuvre des premiers soins aux
blessés, donnent des résultals de
plus en plus appréciable,

Les officiers élus sont: P.-J. Wood,
de la Dominion Bank Note Company,
Ottaws, président; O.-H. Shenstone,
de la Massey-Harris Company. de
Toronto, ler vice-président: E.-H,
Rutherford. de ia Greening Wire
Company, de Hamilton, 2e vice-prée
sident; W.-8. Campbell, de la Canae
dian General Electric Company, de
Toronto, trésorier honoraire.
On a aussi formé un comité cone

sultatif composé de 15 des prénie
dents du bureau de direction des
grandes industries de la province, |
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Nous commencerons

main la publication d’un nou-
veau feuilleton:

La Chambre de la

de-

 

   

«  -- Petit olseau s'était posé. Il chantait repousser... Suzy, é trez-vous M. le Flers? se les enveloppait comme la lueur raie tous. M. et Mme J.-A. Bricauit, Miles
s.. éperdument sous le caresse de la

* A lrise, et son chant était joyeux ainsi
* qu'une espérance. André tressaillit
: A l'entendant.

T1 s'était promis. après son voyage
-- à Cannes, de ne plus troubler Suzy

1, « par une nouvelle demande, aussi
. + futile que ls première, sans doute.
” Même, 11 avait usé sa force d'âme

« + À s'ôter tout espoir. à accepter l'idée
©" qu'elle épouserait Georges de Flers.
ai Et pourtant, voici qu'une supré-

. 7 me question lui jalllissait du coeur
yerce quelle était tout prée de lui,

© no plus comme & Cannes, environ.
née dun parfum d'élégance mon-

1’ ¢sine. mals telle que jadis. dans sa
t,, simplicité exquise: plus sérieuse
ol même, avant aujourd'hul quelque

8 chose d'indéfinissadiement ému
« quand elle lui parlait.
Cpt Pua, devant » magard d'André.

 

 

Son accent devint plus bes et

vous me permettre une question.
comme vous en permettries une à

un très vieil ami?... C'est un peu
ce que je suis pour vous, d'ailleurs,
t'est-ce pas?
—Demandes-mol ce que vous dé-

Il hésite une seconde. rassemblant
toute sn volonté pour continuez
—M y & un instant, vous éties

prête à m'adresser je‘ne sais quelles
füiicitations, quels souhaits de bon
avenir. N'est-ce pat moi, au con-
traire. qui eusse dù veus parler de
la sorte?
—Non. oh! non Je nal aucun

droit pour entendre de semblables
voeux!
La pottrime £'André re dilats sou-

D s'était penché vers elle, et. en
dépit de ses efforts, il! ne pouvait
cacher son anxiété.

Elle secous lentement la tête. Une
indicidle aliégresse l'envahiseait
—Entre M. de Flers et mod, il n'y

tenant, soit... Mais dans quelque

He eut la vision brusque un
ssicn où chantait une grande artis-
te. puis d'une terrasse ormbragée par

paimiers où lui parlait un hom-des

me très beau—et trés égoiste. .
m voir  pure tombe prvsque solem-

\

à

d'or du couchant, comme le parfum
de muguet qui flottait dans l'air

André continuait, du même ac-
cent, tout à la fais vibrant et con-
tenu:

—Dieu sait qu'en venant aujour-
d'hui. j'étais résolu à ne plus vous
importuner en vous repariant du
passé! Malis parce que vous aves
bien voulu m'écouter, je ne puis plus
oublier que vous m'avies permis un

peu d'espotr jusqu'à votre retour...
Susy. si. de nouveau, je vous
mandais d'avoir foi en moi. de
confier votre vie pour que J m'ef
force de vous la faire heureuss et
Couce .. me la refusertes-vous? -

—Je vous ia donnersis. “t-elle
lentement, de toute son Ame.

Et dans les yeux lumineux ed
Jen sims plongesient, remplis d'une

‘

L'église était revêtue de ses Plus
riches ornements. De magnifiques
programmes de chants avaient été
préparés pour cette belle fête de
Pâques. A la grandmesse un sermon
sur la fête du jour fut prononcé.

e ° e

Nous avions parmi nous durant le
semaine Sainte et pour Pêques, les
RR. PP. Grenier. Peloquin «& Pi-
ché. du Collège Sodinay.

Miles les Inetitutrices nous quit-
taient jeudi pour rejoindre leurs fa-
miles pour y passer leurs vacances.
les ciames s'ouvriront lundi. le 2
errik

e e e

Mille Des Anges Teaser ans que
Germaine et Réa! Tessier passérert
leurs vacances de Piques chers M E Tessier, de St-Charien

Jeanne Bricault, Mile Thérèse Pré-
seault étalent veiller chez M.
Herri Cadieux, d'Alfred, dimanche

ce de Cameiman, à Is temps |
de Pâques chez son , M. Sorder,
Lefaivre.

Mile Lorraine Gratton. élève du
Couven* de ja rue Rideau. est de retour après avoir passé sss vacen-
cts ches son oncle. M. J-D. Pré-

Grand’Mère

par

Mile V. MONNIOT
  04++++0-10000000-0000000000000-5  
  ceoult  
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|LE GALA DRAMA PIQUE
_ —

Harvey fait l'éloge
des interprètes des
G pièces françaises|

Magnifique succes de la journée francaise. — Le,
juge du gala se dit ‘‘extrémement heureux’

du jeu de l’Union Dramatique de Qué-
bec.—La Ramped'Ottawa félicitée.

la journée française du gala dramatique national, mercredi, aura
ete un magnifique succès artistique. Elle aura aussi contribué à donner
le cachet vraiment national et bilingue à la manifestation sans précé-
dente de l'art dramatique canadien. cette semaine, au Littie Theatre.
Dans ‘la langue la plus mélodieuse au monde”,—pour emprunter l’heu-
reuse expression de Rupert Harvey, de Londres, le juge du Pestival—
six groupes canadiens-français concouraient hier en finales pour le tro-

phée Bessborough, emblème du grand premier prix, et pour la plaque
qui sera décernée au meilleur groupe de langue française. Reitaussée
par la présence de Son Excellence le Comte de Bessborough, Gouver-
neur général du Canada et instigateur du gala, de Bon Excellence le
ministre de France et de l'élite bilingue de la capitale, la journée fran-
çaise restera mémorable dans les annales du Festival.

HARVEY ENCHANTE
M. Rupert Harvey, le juge officie;

du gala dramatique, avait le con-
cours pour les pièces de langue
française du professeur St-Elme de
Champ de l'Université de Toronto.
A la fin de la matinée de même qu'à
l'issue du programme d'hier soir,

M. Harvey s'est exprimé dans les
dcux langues. Sachant bien, dit-il,
que les Canadiens français sont bi-
lingues il demanda aux auditoires
la permission de faire ses commen-
taires en anglais afin de s'exprimer
avec plus d'exactitude, cor.dition
+ssentielle d'une bonne appréciation
artistique. Tout en signalant les
qualités d'interprétation, il offrit
des suggestions opportunes, il fit de
la critique constructive. Ce qui se
cégage surtout de ses deux allocu-
tions, c'est la sincérité des éloges
’L'il adressa aux quelque soixante
concurrents et à leurs directeurs,
M. Harvey fit part du grand plaisir

«u'll éprouvait à juger les pièces
françaises. I appréciait haute-
ment, dit-il, le privilège pour un
Anglais de juger des pièces rendue:
cans Ja langue la plus mélodieuse
su monde.
“En ce moment, dit-il, je ne puis

présager quels seront les gagnants

mais je souhaite à tous les groupes
bonne chance.”

Dans l'auditoire, en plus de Lord
Bessborough et de sa auite, de l'ho-
norable Charles-Arsène Henry et de
Madame Henry, on remarquait le
Comte et la Comtesse de la Grèrze,
!honorable Vincent Massey, chair-
man du comité du Festival, l’ho-
norable juge Thibaudeau-Rinfret et
Madame Rinfret, les hauts fonction-
naires du Dominion, des parlemen-
taires, les chefs du théâtre français.
Bref, ce fut une brillante soirée de
gala.

HOMMAGE SPECIAL
M. Harvey adressa des félicita-

tions toutes spéciales aux artistes
de l'Union Dramatique de Québec
Finr. qui interprétèrent, à la mati-
lée, "Les Rantzau”. de Erckmann-
Chatrian. Ce fut, dit-il, la meilleu-
re présentation du gala dramatique
Jusqu'à date.

“Les Rantzau” fut remarquable
pour le poli extrême de toute la pro-
duction, commenta M. Harvey en
félicitant Joseph Dussault, le direc-
teur artistique de l'aisance et du
timi de l'interprétation. La carac-
térisation fut extrêmement bonne,
surtout celle de M, Omer Godbout.
dans le rôle de Florent, le maître
d'école.

“Le jcu d'ensemble et le mouve-
ment furent. je crois, les meilleurs
rue j'aie encore vus. dans ce con-
cours. On croirait que le groupe a

loué cette pièce pendant des an-
nées.”

LE BON LANGAGE
Le professeur St-Elme de Champ

a prononcé une allocution hier
s«près-midi. Présenté par le colonel
H.-C. Osborne. le sympathique di-
recteur du Festival, le collaborateur
ce M. Harvey à rappelé que depuis

es 35 années de résidence au Ca-
nada, il est toujours venu à Ottawa
clans l'intérêt de la langue française.
Ii s'est toujours tenu en rapport
constant avec la province de Qué-
lec et ses amis canadiens ont bien
voulu lui faire le compliment qu:

(st un Français qui comprend trés
bien les Canadiens français.

Le professeur est heureux de
l'élan donné par le Gouverneur gé-
néral au mouvement artistique au
Canada. ‘Depuis mon arrivée au
Canada, dit-il, l'art de la diction a
fait de grands progres.” Il laisse à
M. Harvey la tâche de donner les
comraentaires sur la critique tech-
nique de la pièce.
M. St-Elme de Champ a insisté

sur ia perfection du bon langage.
perfection à laquelle est appelée la
jeunesse du Canada.

Dens l'auditoire de la matinée,
nous remarquions le trés honorable
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Sir Robert Borden, l'honorable
Vincent Massey, le Comie et la
Comtesse de la Grèze.

ASPECT NATIONAL
Les auditoires ont fait un en-

thousiasme accueil au colonel Os-
borne et aux juges et n’ont pas mé-
nagé leurs applaudissements aux
artistes. Le colonel Osborne en pré-
sentant M. Harvey, hier soir, insis-
ta sur l'aspect national des con-
cours et de leur influence pour ef-
fectuer un rapprochement plus
étroit entre les populations de lan-
gue française et de langue anglaise
qui habitent le Canada.

Dans un français délicieux, le di-
recteur du gala rappela l'allocution
qu’il avait prononcée, lors du con-
cours régional ici en mars, sur l’im-
portance d'un théâtre national pour
enrichir la civilisation et la culture
canadiennes. Encore sous le charme
de la cordiale réception que lui avait
faite l'auditoire canadien-français à
cette occasion, le colonel désire si-
gnaler le fait que, dans ce gala na-
tional, nos deux langues officielles
sont sur un pied d'égalité. Il exprt-

mie à Son Excellence le Gouverneur
général la vive reconnaissance du

peuple canadien pour l'initiative du
Festival. La participation de vingt-
quatre groupes est de bon augure

pour l'unité nationale. On remar-
que le même enthousiasme et le
même sentiment de compétition
emicale chez les acteurs des deux
langues.

Il y a un prix pour le groupe an-
glais et un autre pour le groupe
français, continue le colonel Osbor-
ne, mais le concours lui-même est
essentiellement pour le Trophée
Bessborough, qui sera décerné pour
la meilleure représentation soit an-
glaise ou francaise. C'est un tro-
phée symbolique pour ce pays. Aux
dfficultés géographiques et raciales,

l'élite du Canada oppose un senti-

ment de tolérance et de sympathie
vive et sincère contre lequel rien ne

saurait prévaolir. En M. Harvey, il

reconnait un homme distingué, sa-
vant et exercé dans les fonctions
de juge dramatique. Les groupes
sont assurés que leurs efforts se-
ront jugés avec impartialité et sin-
cérité.

PIECES DU SOIR

“La Belle de Haguenau”, comédie
légendaire en 4 scènes de Jean
Variot, qui se déroule à Haguenau
durant la guerre de Trente Ans, a
été présentée par La Rampe d’Ot-
tawa, qui donna une excellente
inlerprétation. La comédie et la
tragédie sont entremélées dans cette
Jolie pièce. C'est l'histoire de Kasper,

l'ancien apprent! du pharmacien
dont l'amour et l'admiration aveu-
gles pour la belle Helperinde lui
font vivre une carrière «intense
d'aventures guerrières et de pillage
afin de gagner le coeur de ‘la belle
de Haguenau”. On le voit à tous
les deux ans (deux années s'écou-
lent entre chaque scène) revenir à
l'assaut de la forteresse d'indifféren-
ce de la belle blonde. De pelit capo-
Tal, il devient colonel et comman-
dant de toute une légion suédoise...
toujours pour échouer dans le plus
terrible combat de sa vie, le siège
du coeur d'Helpérinde. C'est le cas
de le dire, la pauvre est asslégée à
période fixe. Ses échecs ne le dé-
couragent point. Le soupirant plaida
avec une plus grande ardeur que
jamais sa cause. dans la dernière
scène, et la belle en meurt d'en-
nui... dans le même fauteuil.
“La première chose qui m'a frappé

dans “La Belle de Haguenau”, dit
M. Harvey, ce fut comment les di-
recteurs et la troupe ont très bien conservé l'atmosphère de la période.
:La personnification a été vraiment
bonne et les personnages très bien
mis en relief. Leur cohérence géné-
rale fut également très satisfaisan-
te.”
Les gestes et le mouvement des acleurs étaient naturels et retenus.

souligne-t-il et l'interprétation de
la pièce mérite de grands éloges.
! L'action et le jeu d'ensemble étaient
quelque jeu décousus par secousse
mais l'allure était excellente de

| même que la variation du mouve-
ment de la pièce était bonne. On
Aurait pu faire ressortir davantage.
croit-il, les points culminants, les
effets de la pièce.
“Ce qui m'a semblé trés évident.

| continue-t-1l, c'est. que les femmes
le ent sur les hommes.”
orate (Mile. Marcelle Barthe)
donna le cachet à toute la pièce

; bien que son jeu fut un peu trop
technique au commencement de la

: représentation. Kasper (Pierre Da-

(suite à laGe page’
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M. S. Marionfait
un voyage dans la
Prov. de Québec

THESE PRESENTEE A L'UNIVER-
SITE DE MONTREAL, — CON-
FERENCES A CRICOUTIMI ET
SHERBROOKE

M. Séraphin Marion, Docteur es-
Lettres de la Sorbonne, part au-
jourd'hui pour Montréal où ii subira
un examen oral relativement à la
thèse qu’il présente pour obtenir le
grade de Docteur ès-Lettres de l’U-
niversité de Montréal.
M. Marion se rendra ensuite à

Chicoutimi où il sera l'invité du 8é-
minaire de cette ville. I donnera au
Séminaire dimanche après-midi, et
au Club Canadien de Chicoutimi,
dimanche soir. des conférences sur
ia littérature Canadienne-française.
Le 3 mai, M. Marion «e rendra à

Sherbrooke où li sera l'invité du
Séminaire de Sherbrooke. I y don.
ners une conférence sur le même
sujet. TI] reviendra ensuite dans la
Capitale.

Les imposantes

funérailles de

M. J. E. Richard

ELLES ONT EU LIEU MARDI
MATIN A LA BASILIQUE, AU
MILIEU D'UN GRAND CON-
COURS DE PARENTS ET AMIS.

Un nombreux cortège de parents
et amis a escorté mardi matin à
sa dernière demeure la dépouille
mortelle de M. Joseph-Emery Ri-
chard, l'un des plus vieux citoyens
de la Capitale, décédé à l'âge de 30
ans, après une brève maladie.
Le service funèbre a été chanté

à la Basilique à 8 heures. M. l'abbé
Clément Gagnon, officiait. I! était
assisté de MM. les abbés Joseph
Hébert et René Martin, comme
diacre et sous-diacre. La chorale
paroissiale fit le chant.
Le cortège funèbre quitta Ja de-

meure mortuaire, 188 rue St-André.
L’inhumation se fit au cimetière
Notre-Dame d'Otiawa.

LE CORTEGE
Conduisaient le deuil MM. René.

Eugène. Jean-Baptiste et Honoré
Richard, fils du défunt; MM. Oscar
Gravel et Paul Leprohon, ses gen-

dres; MM. Emile, Arthur, BSylvio,
Marcel, Richard, Lucien, Paul et
Roger Gravel, ses petits-fils; MM.

Edmond, Emile. Maurice, Lucien, et
René Richard, Hector Foisy, Hector
Pion, Paul-Eugène et Rolland St-
Pierre, et Alfred St-Laurent, ne-
veux: MM. Georges et Edouard

Roy, Alphonse Larose, Jos. Langlois,
cousins.
On remarquait aussi dans le cor-

tège funèbre, les échevins N.-A.
Bordeleau, A. Bélanger et R. Mer-
cier: MM. Alfred et Emile Deslau-
riers, O. Lépine, C. Lacelle, B.
Gladstonbury. E. Beauchamp, G.
Cappello, L. Lussier, L. D. Corrigan,
L. Vincent. A. Nadeau, E. Touran-
geau, P. Bergeron, E. Labelle, les
RR. FF. Justinien et Martien, E.C,
MM. Nap. Lepage. H. Demers, A.
Ducharme. L.-A, Trépanier, J.
Wellard, A. Boyer, M. A. Boyer,
J.-B. Boucher. A. Boucher. P. Bou-
cher. Jean Boucher. J.-E. Beau-
champ, FE. Godbout. A. Godbout, J.
Jobin, Albert Pinard, J. Liberge,
H. E. Casauit, Aurèle Casault, J.
E. Duhaime. J.-A. Blais, 8. Bt-
Cleorges, René Chénevert, Hector
Malette, J. A. Laperrière, Arthur
Gravel, Alfred Gravel, L. Dupont.
E. Jobin. R. Gosselin. J. Parisien,
J.-A. Castonguay. Alphonse De-
nault, René Deneault. Raoul De-

nault, Maurice Denauit. R. Car-

rière. R. Tassé, S. Ouellette, Eugéne
Mercier. E. Léveillé, J. Legault, J. M.
Trépanier. W. Trépanier. P. Lamou-
reux. Emile Bélanger, O. Dumoulin.

M. Lacombe, M. Dumoulin, Xavier
Groulx, A. DeLasalle, J. B. De-
Lasalle, P. Lamoureux et plusieurs
autres.

 

SYMFATHIE
Parmi les nombreux témoignages

de sympathie et offrandes mortuai-

res reçus par la famille en deuil,
on compte les suivants:

MESSES
Mme Valeda Leclair. M. et Mme

René Richard, Mme Adelia Richard,
Colombe et Lauretta; M. Arthur
Richard. Mme Blanche Cloutier,
Mlle Maria Charron, la famille St-
Pierre. Mme Clothilde T.eprohon,
M. J-Bte et Rhéa Richard, Mlle
Marie-Anne Séguin M. et Mme
Emile Richard, Mle Annette Bou-
cher. les membres de l'Adoration
Nocturne, Mme et Mlle Deneault,
M. et Mme Lucien Laroche, M. W.
F. St-John.

BOUQUETS SPIRITUELS
M. et Mme George Roy, M. et

Mme Horace Parisien Mme Jos.
Langlois, la famille C. 8. O. Bou-
dreault. la famille O. Clairmont,
M. René Deschamps, Mlle Irène
Roy.
BOUQUETS SPIRITUELS DE

TERRE SAINTE
M. et Mme J-A.-E. Richard, M.

et Mme Honoré Richard, M. et Mme
Arthur Drapeau, M. et Mme A. L.
Lussier. M. P.-A. De B. Leprohon.
Mile Aurore Charron, M. et Mme
Etienne Godbout.

TELEGRAMMES
Merry Delval Richard, New York.

N.-Y. E.-U.: Mme P. F. Frazee.
Brookiyn. N.-Y.. E-U.. M. et Mme
Arthur Roy. de Montréal, Qué:
M. et Mme Arthur Poisson. Trois-
Rivières. Qué.: M. et Mme Jos. Mo-
rin, Trois-Rivières. Qué.; M. et Mme
Jos. Gagné. Trois-Rivières. Qué: la

famille Dr Leprohon et Mme
Dowden, Montreal. Qué.

SYMPATHIES
M. l'abbé J. Hébert, M. l'abbé C.

Gagnon, M. l'abbé R. Martin, les
RR. 88. Grises, les RR. FF. Jnsti-
nien et Martien. M. et Mme Mau-
rice Richard. 1a famille Jean-

Baptiste Boucher. M. et Mme

Hector Pion. Mile Juliette Richard,

M. et Mme Joseph Roy, M. et Mme

Jos. Préchette, M. et Mme René

Piffard, M. et Mme J.-E. Chabot.

M. et Mme J.-A. Périard. M. et

Mme Napoléon Lepage. M. Alphonse

Deneault, M. et Mme Henri Bigras
M. J.-A. Hector Malette, Mme
L.-Oscsr Gravel Mme Pierre Ro-  bert M. et Mme Claude Lacelle
Mile Eugénie Roy. M. et Mme Alfred
Nadeault. M. L. J. Billy. Mile Alice
Poirier. M. et Mine J.-P. Ethier. M.
Raoul Deneauit. Mlle Juliette Roy,
M. et Mme René Dufour. Mlle Clé-
mentine Patry, M. et Mme René
Dencault, Mile Bagénie Broumeau,
Mme A Guindon. Mme Evariate
Chatrand. M. «¢ Mme Omer Vésina.
Mile Rells Later. M. et Mme
J.-Raméo Carrière. M et Mme Ro-
land Destardins Montréal. Qué.
Rev. Frère Wencoxiss Capucin".
Mile Laurence S:-Germa:n. Mme C
Carrtou (Montréa:. Qué. in fa-

i

 

 

Le Père

demeure

té d'Ottawa a été nommé à c

Marchand

pour trois ans
On a appris avec plaisir,

Gilles Marchand, O.M.I,, D.Th. D.Ph. recteur de l'Universi-

nées. Très aimé des élèves et de tous ses intimes, ie Père
Marchand sera demain récipiendaire d'un doctorat en droit
à l’Université de Toronto. Nos félicitations.

LEDROIT OTTAWA JEUDI 27AVRIL 1958
—=".+— ale

recteur

aujourd'hui, que le R. P.

e poste pour trois autres an-

  +

WABHINGTON. 27. (PA) — Le
premier ministre Bennett et le pré-
sident Roosevelt, à in suite d'une
conférence aujourd'hui, estiment
que leurs échanges de vues promet-

Heureux gagnants|
de cette râfle

LA RAFLE ET ENCAN ANNUELS '
DE LA SOCIETE ST-VINCENT|
DE PAUL NOTRE-DAME SE
SONT TERMINES :

i
i!

Les noms des heureux gagnants |
des différents prix sont Jes suivants:
ler prix, $25.00, M. Edgar Houle, 121
rue Drummodn, Ottawa-Est; 2e prix,
$15.00. M. Conrad Bédard. 165 1-2:
rue Drummond. Ottawa-Est; 2e prix,
Paris, 76 rue Bolton: 4e prix, $5.00,
M. Olivier Guertin. 206 1-2, rue
Dalhousie. |
La couverture de chesterfield,’

don de Mme Louis Gravel, a été ga-
gnée par M. J.-G. Russell, 192, King
Ouest, Montréal. La bassinette don-!

gnée par M. J.-A. Bureau, 202 rue
Bolton. ‘

REMERCIEMENTS |

Les membres de la Société St-
Vincent de Paul, Conférence Notre- |
Dame et le comité en particulier, dé-
sirent offrir à tous ceux qui ont:
bien voulu contribuer au succès de’
cette bonne oeuvre leurs plus sin-
cères remerciements.
Aux marchands et aux person-

nes charitables qui ont coopéré par.
envoi de marchandises et de divers!
articles, notre plus vive reconnais-!
sance pour leur beau geste en co-,
opérant à notre oeuvre.
Tous ont compris que rien n'est

perdu lorsque nous semons dans le
domaine de la charité, la Providen-
ce y pourvoit en nous rendant une
double mesure.
“Faisons toujours le bien pendant

que nous en avons le temps”.
(Les membres de la Soclété St-

Vincent de Paul. par le comité.)
rer

Bambin mordu par

un chien policier
 

Juina Stata, âgé de 5 ans. fils !
de M. et Mme Percy Stata, 35 rue
Rose. à été péniblement mordu par
un chien policier sur Ja rue St-Pa-
trice, vers 5 heures et 30 hier après-
midi. Max Monson, 419 rue St-Pa-
trice, propriétaire du chien, a dé-
claré a la police qu'un groupe d'en-
fants a agaçé le chien sur la rue.
Le docteur S. Mirsky soigna la

blessure subie par le jeune Stata.
Le chien a été conduit à la four-
rière municipale. |
a

Soirée d’adieu

à Alexandria

M. ET MME A. SABOURIN S'EN
VONT SETABLIR A CORN-
WALL.
 

Spécial au DROIT
ALEXANDRIA, Ont.,, 37— M. et

Mme Arthur Sabourin, qui quittent
notre ville pour aller demeurer à
Cornwall, avec leur famille, ont été
l'objet d'une touchante manifesta- ;
tion d'amitié avant leur départ.
Récemment un grand nombre de

leurs amis se sont réunis à la sal-;
le des Chevaliers de Colomb. La
soirée débuta par une quinzaine de
parties de euchre. Les heureux ga-|
gnants des prix furent Mme T.
Proulx, Mme A. Sabourin, M. le

curé D. Secours, Mme Euc. Rouleau
et Arc. Trottier.
Monsieur Edmond Cardinal Jut

ensuite aux héros de la soirée, une
jolie adresse.
Un grand nombre de personnes

assistèrent à la soirée.

RS
Brouillards de

neige ce matin;

Des brouillards de neige assez in- ;
tenses se sont abattus au cours de
la matinée sur la Capitale et la
région. En plusieurs endroits le aol
a été recouvert complètement. Le
vent et le soleil ont cependant fait
disparaître la neige en peu de
temps. Les chutes de neige sont ve-
nues à différents intervalles. Cet
avant-midi, le mercure a varié aux
environs du point de congellation.
A 8 heures ce matin. le thermomè-
tre marquait 30 degrés. Le minimum
pendant ia nuit fut de 26 et le ma-
ximum pendant la journée d'hier,
de 44.
Les pronostics annoncent pour de-

main du temps beau et un peu
plus chaud.
A

cier. Mile irène Seuvé. Mme E
Landriault. M. e: Mme Jos-Krile
Lapointe. M. et Mme O. Gravelle.:

Mme O. Degrandmont. Mile Agnes
Brosseau. M. et Mme R. Tassé. M.
et Mme H. Leprohon. =Montréal.

REMERCIEMENTS
La famille Richard désire remer-|

cler sincèrement toutes les person-;
nes qui lui ont témoigné de la sym-
pathie à l'occasion de ia mort de M
Richard. soit per offrandes mor-'
tuaires. cartes où téégrammezs de

-svmpaimie. visité à la mason mi;

, aévistense aux ‘nérailies.

 

 

  
 

 

tent beaucoup. Voici la déclaration !
conjointe faite: ‘Le premier minis- :Etaient aussi présents le ministre
tre du Canada et le président ont du Canada, le secrétaire d'Etat et
discuté de nouveau le programme ile secrétaire-conjoint Moley.”

née par M. L. Charette n été ga- “

 

‘sell, et Gertrude
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Roosevelt et Bei:nett
sont optimistes =.

Une déclaration conjointe sur les conversations
entre les deux hommes-

. ; ; i
de ia conférence économique mon-
diale ainsi que les questions de po-
litique commerciale auxqueiles sont '
intéressés les deux gouvernements '
voisins. Ils ont estimé que l’échan-
ge de vues promettait beaucoup.

 

AU CONCERT DE
DIMANCHE SOIR

Un excellent programme musi-
cal sera exécuté dimanche soir
au concert qui sera donné au
théâtre Capitol au bénéfice des
musiciens sans emploi de la Ca-
pitale. L'Ottawa South 'Commu-
nity Orchestra et des membres
du local 180. de l’Union des Mu-
siciens d'Ottawa, figureront au
programme.
Le comité en charge de l'or-

ganisation du concert se compo-
se de Lady Clark, Mme A. J.
Freiman, Mme C. MacPherson,
Mme F. G. Bronskilli Mme H.
H, Woatt, Mme E. J. Lemaire,
Mme J. Sutherland, Mme H. R.

Dunne, Mme C. H. Thorburn et
Richard Richardson.
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‘les de M. Trefflé Larose,

DE NO

|

Funérailles de |

Trefflé Larose a
Rockland. Ont.

|
(Spécial au “Droit”

ROCKLAND, 27. — Les tunerait- |
vieux |

pionnier du comté de Russell, et Deux personnes

blessées dans

une collision

UNE ROUTIERE TOURNE DEUX
FOIS SUR ELLE-MEME A L'AN-
GLE DES RUES WELLINGTON
ET SPADINA

Deux personnes ont été blessées
dans un accident d'automobile sur-

Inome des comtés de Prescott et
; Russell,

de Hammond. et M. l'abbé A. Rol-
‘lin. curé de St-Pasca! Baylon. As-

père de M. Ferdinand Larose, agro-

ont eu lieu à Rockland.
mercredi 19 avril à 9 h. 30. M. lab-
bé P. S. Hudon fit la levée du corps.
M. l'Abbé J. Hamelin chanta le ser-
vice avec M. l'Abbé E. Béchard.

RÉCOMPENSE
Un Billet Tout Neuf

D'UN DOLLAR
DEMAIN

et tous les jours jusqu’au 13 mai les représentants de

UVEAU

“SALADA” rendront visite à des centaines de foyers

dans HULL et OTTAWA et donneront

DOLLAR à toute ménagère en possession

d’un paquet d’une livre ou d’une demi-livre de Thé

“SALADA”
Achetez maintenant et so yez prêtes

Les noms et adresses des gagnantes seront publiés dans les journaux.
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Montfort. Une messe solennelle sera

sager de Marie Reine des Coeurs’,
Bienheureux.

sont invités à cette cérémonie qui au
Dame de Lourdes, Eastview Centre. 

Une grande solennité
chez les Montfortains

Les Pères de la Compagnie de Marie solenniseront demain la
fète de leur Fondateur. le Bienheureux Louis-Marie Grignion de

le Révérend Père Edouard Crochetière, SM.M., directeur du “Mes-

Le chant sera cxécuté par la Choraie des Scolastiques
Montfortains, sous la direction du Révérend Père Ernest Hadd, SM.M.

Tous les Associés de la ‘Confrérie de Marie Reine des Coeurs”

—t

chantée 4 10 hres, à laquelle

prononcera le panégyrique du

ra lieu dans l'église de Notre-  
 

comme diacre, et M. l'Abbé R. Ber-
geron, comme sous-diacre. Les mes-
ses aux autels latéraux furent dites
par M. l'abbé Adrien Brosseau, curé

sistaient au choeur. M. l'abbé J. À. :
Laflamme, curé de Sarsfielid, M.
l'abbé R. Chéné, curé de Wendover, venu à 11 heures et 45 hier soir à

l'angle des rues Wellington et Spa-|
dina. Aprés une collision avec un
autre auto, une routiére dans la-
quelle les blessés voyageaient tourna
deux fois sur elle-méme et fut pra-|
tiquement démolie. L'état de blessés
n'est pas grave cependant. Ce sont|
Norman Schultz, 250 avenue Rus-|

Grummisch, 122
chemin McArthur, Eastview. Edward
Mentzer, 109 rue Greenfield,
trouvait aussi dans l'auto. Il s'en!
tira indemne. |

Scultz et Mlle Grummisch ont été!
transportés à l'hôpital municipal
par les ambulanciers McEvoy. Ils
souffraient surtout du choc. Un ex-|
amen au rayon X révéla qu'ils na- |
vaient subi aucune fracture. Ils ont
pu quitter l'hôpital aujourd'hui. !
Scultz a subi une légére commotion
cérébrale. Il était à demi-conscient:
après l'accident.

 

D'après le rapport fait à la poli- |
ce, Schultz conduisait son automo- !
bile vers le nord sur l'avenue Spadi- |
na. En voulant tourner vers l'est sur
la rue Wellington, il fit collission ;
avec un autre automobile, filant
vers l'ouest sur la rue Wellington. |
et conduit par M. Leslie Fieury, 198
rue Gloucester. Après la collision,
Schultz perdit contrôle de sa rou-
tière, qui tourna deux fois sur elle-
même avant d'arrêter dans le mi-
lieu de la rue. Ses compagnons ont |
été projetés sur le pavé. Le docteur
T. J. Scobie fut appelé sur les lieux
et il fit transporter les deux bles-
sés à l'hôpital. L'auto de M. Fleury !
n'a été que légèrement endommagé.|

—_____ '

Une délégation

à la Commission

de police hier

AU SUJET DE LA CONCURREN-
CE FAITE* AUX TRAMWAYS
PAR LES TAXIS, — NOUVEAUX
CONSTABLES

A sa réunion régulière hier apres-
midi, la Commission de Police d'Ot-
tawa a reçu une délégation de la
compagnie Ottawa Electric Railwav.!
qui demands une réduction dans le |
nombre de permis accordés aux pro- :
priétaires de taxis. La compagnie
allégue que les nombreuses compa-
gnies de taxis 4 bon marché lui font
une concurrence indue. La Commis-

sion a expliqué que le nombre des
propriétaires de taxi a déja été ré-;
duit. On à mis en vigueur le règle-
ment exigeant que les taxis soient !
pleinement assurés contre les acci-
dents. et plusieurs compagnies peu !
importantes n'ont pu se conformer
à cette condition. .
Sur la recommandation du chef

Emile Joliat. deux nouveaux cons-
tables seron! employés. Ce sont J.-
P. Bruyère et Fric MacDonald. Tis
seront pris à l'essai à partir du pre-
mier mai. Ils remplacent un consta-
bie qui a été invité à remettre se
démission pour manquement à la!
discipline et à un autre qui a dû
remettre se démission pour cause!
de maladie.
La Commission à aussi réglé des

questions de routine. Le maire J. J.
Alien. le magistrat Glenn Strike. ie,
chef Emile Joliat et M. J.-M. Jack- :
om, secrétaire, étaient présents. ‘

Feu W. H. Walker

Wiliam H. alkrr. aouf secre-
taire d'état adjoint Au ministere des
Affaires Ftrangeres ot fondion-

 

mile G. Benat. M et Mme Emule. Le ‘Droit’ réuere à la lamije on naire (edersi depuis 45 ans, est da-

lauriers, M. ot Mme Eugène Mer-

D

condoléances 4

 Desiauriers. M. #* Mme Aifred Des- | deuil j'expression Ge ses pis vives cédé & fa residence. 582 Drivewsy.
I était âgé de œ ans

sein

; Ca a l’air de chez Loblaw

M. l'abbé J. M. Guilbeault, curé de
Plantagenet, M. l'abbé P. Signo-
ri. de la Voix Nationale et M. l'ab-
bé P. 8. Hudon, curé de Rockland.
Les porteurs étaient Messieurs

Joeeph Charron, Joseph Béchard,
Joseph Rochon, Victor Simonneau,

 
Messicurs Alfred Goulet,

Elie O. Bertrand, député, le Docteur
R. Hurtubise. député, M. J. F. Si-

Aimée Poitras, Mme J. Poitras, M.

Lorenzo Sauvage, Président du Cer-
‘cle Agricole de St-Pascal,
qu'un très grand nombre de pa-
rents et d'amis.

de Russeil, qu'il a habité pendant

; tout près de 60 ans. Né à St-Her-

Philéas Pilon et Eustache Boileau. mas, comté des Peux Moniagnes,

On remarquait dans le cortège: Qué. il vint s'établir tout jeune

- —

pe
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mard, M. Albert Perras, M. et Mme on

ainsi M

M.

{
Le défunt était un vieux ciloven :

re.
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Pot

funt était dans sa

Il laisse pour Je pleurer, deux fils,

Falls, Ont.

Spéciaux en vente durant la
Semaine du 27 avril au 3 mai.

CORNICHONS 2xque “Rose’ 32 onces

député, encore comme cultivateur dans le

| canton de Clarence. Plus tard il
! prit de l'empioi à la Compagnie Ww.

Edwards et demeura pendant de

gues années a Rockland. Le dé.
8iième année,

Trefflé Larose, de Rockiand, et
Ferdinand Larose, agronome.

deux filles, Madame Aldège L'Abbé

(Anna). de Blind River, Ontario et

Madame Raoul Gareau (Jérémina’

de Montréal: il laisse aussi un frée
Ferdinand Larose. d'Iroquoir

    

de 22¢
 

Voyez nos étalages dans les vitrines de

Fleur

Monarch

Cette farine est avantageusement con-

nue des ménagères d'Ontario et cela

depuis bien des années. Les découver-

tes suivies dce muthodes de monture

scientifiques font de la Monarch, la

fleur parfaite à pâtisserie.

Presentation d’un ‘Spécial de Famille”

Sac de: 20€
Sac de“in 58C
 

8  Notez -- Nouveau BAS PRIX
pour le FAMEUX

Gâteau aux Cerises
de LOBLAW

Les plus bas prix des ingréd
et l'augmentation du volume
dent possible cette

qualité habituelle: LA

substantielle
épargne sans sacrifice de la haute

LIVRE ..

Notre fameux

la livre .
ients

ren- 27¢ La livre .

 

Graine à Pe
Fraiche et recommandable, marque

EMERALD. Paquet de 1 livre .

louse  permettent ils
la semaine.33c

SPECIAL — “Double Effet”

Nettoyeur Classic

HIGH PARK

CHERRY VALLEY
Alléchante valeur.

2 = 3c

Les Prix du Beurre

Baissent

23¢

22¢
Nos prix annoncés cette semaine sont

bas, mais si les conditions du marché le
seront plus bas à la fin de

   

  

OLIVES AU
PIMENT MANZ

Club House.
Bout. de 4'2 on.

14c  
 

Fromage à ia
Crème Ingersoll

Paquet de
format moyen.

    

SPECIAL — Marque ENGLISH INN

Confitures aux Framboises Pot de 24c
 

12c PURES 32 onces ;

A 1AL— À hagque
oie a “Thistle Brand” SPECIAL— SPECIAL—

HADDIE
Vendu cette 1 1e
semaine à
Nous donnons GRATIS

1 boîte de ‘Kass-to-Frs"
Marnue Thistle

Cotte offre est pour fai-
re connaître ce neuveau
produit . .. Une combinai-
sen de Haddock et de Pa-
tates pour faire de déli-
cieux pêtés au poisesn
Après cette offre. il oe
vendra régulièrement 11
seus la boite.

TOMATES
Qualité de Choix

Aylmer

POUDINGS
Invincible

McLaren

boites ne

15€} =10c
  

# Loblaw Groceterias Co., Limited
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